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Appel nominal: demain
Le Conseilde Ville se représente “in corpore™

Sept nouveaux candidats en lice ?...
L'Appel nominal ayant lieu

, demain (samedi, le 25 janvier),
à deux heures précises à l’Hôtel
de Ville, nous publions ci-
après la liste des nouveaux
candidats en lice. À l’heure où
nous écrivons ces lignes (2 h.,
vendredi après-midi}, on comp-
te sept nouveaux candidats,
mais d’ici demain à l’heure “H”
la liste risque de s’allonger vu
que la population de certains
quartiers est encore a la re-
cherche de candidat digne de
ce nom,
Tous les échevins sortant de

charge se représentent avec, '
bien entendu à leur tête Son
Honneur le -Maire Louis-0.
Roy- Ce sont, nous le rappe-
lons: M. Adolphe Corneau,
Hervé Véziña, Robert Morin,
André  Bernatchez Louis-F.

Fournier, Patrice Corriveau et
Arthur Lacroix. Le maire n’a
pour le moment aucun adver-
saire, ni d’ailleurs M, Adolphe
Corneau et M- Robert Morin.

Les nouveaux candidats

sont M. Léo Laberge qui se
présente contre M. Hervé Vé-
zina; M, Laurent Paquet qui
se présente contre M. André
Bernatchez; MM. Maurice
Fréchette et Roméo Caron
contre M. Louis-F. Fournigr
MM. Raymond Paré et Ar-
mand Gaudreau contre M. Pa-

trice Corrivean et enfin M.
Auguste Labonté contre M.

Arthur Lacroix.
Notre Conse] restera-t-il tel

qu’il est ou au contraire subira-
t-il d'importants changements?
11 semble bien difficile d’établir
un pronostic, mais il serait
 

AU CONSEIL DE VILLE -
Le Conseil de Ville de Mont-

magny s'est réuni le 20 janvier
dernier, à 8 h. 30, en séance
spéciale afin d‘homoguer la lis-
te des électeurs. -

Attendu quela dite liste des
_électeurs municipaux pour les
différents quartiers de la Ville
de Montmagny a été déposée
le 17 décembre 1957. .

Attendu qu’un Avis Public
de son dépôt a été donné par le
greffier le 17 décembre 1957.

‘Attendu qu’aucune plainte
par écrit n’a été portée contre
les dites listes, dans les délais
prévus par la loi, il a été pro-
posé par l’échevin A. Corneau,
secondé par l’échevin Patrice
Corriveau, que la liste des élec-
teurs municipaux soit considé-
rée en vigueur, à compter du
17- janvier 1958 qui est le
31ième jour après le 17 décem-
bre 1957, date de-la publica-
tion de l’avis donné de sondé-

pôt.
Puis, sur proposition de l’é-

chevin Louis-F. Fournier, se-
condé parl’échevin Lacroix, le |;
Conseil prie la Commission mu-
nicipale de Québec de bien
vouloir donner son approbation
-à un emprunt temporaire jus-

qu'à concurrence de $25,000.00
pour payer les dépenses ordi-
naires en attendant la percep-
tion de la taxe 1958.

D'autre part, le Conseil au-
torise conjointement Son Hon-
neur le Maire Louis-O- Roy et
le trésorier, M. Raymond Bou-
let, à emprunter temporaire-

+ ment pour et an nom de la
Ville de Montmagriy, la dite
somme de la Banque Provin-
ciale du Canada avec intérêt à
un taux n'excédant pas 514%
sur réception de la lettre d’au-
torisation.

Enfin, sur une proposition de
l'échevin Robert Morin,secon-

dé par-l'échevin André Bernat-
chez, le Conseil passe la réso-
lution que la Ville de Mont-
magny approuve et endosse la
Semaine Nationale de la Santé
du Canada, en collaboration
avec les Services de Santé et
d’Education, à travers le Cana-
nada, et recommande la colla-

boration entière de tous les
groupes et associat’ons durant

cette Semaine de la Santé.
Le Conseil a également li-

quidé les comptes, les lettres et
autres communications couran-

tes.

quand méme étonnant que le
Conseil soit réélu en bloc pour
un autre terme de trois ans.

I1 est possible également que
certains candidats que nous
nommons ci-dessus se retirent
d’ici demain: mais ces renon-
cements ony toutes les chances

de se voir remplacés par de
nouvelles candidatures encore

inconnues.  

Echos du Palais de Justice
Un individu de Ste-Anne-

de-la-Pérade a été condamné
a une amende-de $50 plus les
frais pour vitesse excessive. .
Un individu de Ste-Louise

a payé une amende de $50 et
les frais et s’est vu infliger

une interdiction de conduire
de 3 mois pour facultés
amoindries par alcool, au
volant, bien entendu !

Un individu de Ste-Perpé-

tue a été condamné à 8 jours

de prison pour vol. Le même
personnage a dû payer une

amende de $50 plus les frais
et s’est vu infliger une inter-
diction de conduire pour 3

mois pour facultés amoindries

par l’alcool. Le même tou-
jours, pour avoir troublé la

paix dans un restaurant a été
condamné à une amende de
$10 et les frais ou 8 jours de
prison. Il a également dû

payer une caution de paix de
$100 ou, à défaut, il purgera

un mois ‘additionnel de prison.

Deux individus de Ste-Per-

pêtue ont été condamnés à
$10 d’amende et auxfrais ou

à huit jours de .prison, ainsi
qu’à une. caution de paix de

$100 ou, à défaut, un mois de

prison additionnel, pour avoir '

troublé la paix dans un res-

taurant,

 

 

La bibliotheque de Monimagny
Les délégués chargés de représenter les différentes associations de Montmagny,

se sont réunis dé nouveau, mardi dernier, afin de régler différents points importants
se rapportant à l'organisation de la Bibliothèque de Montmagny et d’élire le bureau -
de direction qui s’occupera de son administration.

Une question très impor -

tante qui avait été discutée
lors des dernières assemblées
a enfin été réglée. Il s’agissait

| du local pour lequel plusieurs
suggestions avaient déjà ête
écartées pour différentes rai-

sons. Des démarches faites
auprès de Monseigneur Albert
Painchaud, afin d’obtenir une
salle dans le soubassement se
sont révélées fructueuses, La
Bibliothèque de Montmagny

sera dorc située dans la salle
du soubassemént située sur

la rue de l’Anse, au nord et
ce jusqu’à ce qu’un nouveau
poste définitif soit trouvé.
Durant l’été, les livres seront

probablement déménagés
dans le gymnase de l'Ecole
Beaubien afin de la” rendre

plus accessible aux enfants
qui fréquenteront le terrain

de Jeux Richelieu, surtout
durant les journées pluvieu-.
ses de'l'été, apportant ainsi
un intérêt de plus au terrain
de jeux durant ces jours où il
-est difficile de s’amuser a

l'extérieur.
Un rapport des montants

actuellement promis et qui
seront recueillis prochaine -
ment, a contribué à redonner

espoir à ceux qui, par hasard,
auraient pu douter de la bon-
ne marche du mouvement et

de l’appui qu’il reçoit. En
effet, la Commission scolaire

de la ville a voté un montant
de $500. lors d’une récente
assemblée, alors que la Ville
de Montmagny acceptait, à sa
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Le succés a couronné les efforts de plusieurs agents de la compangie Canadian General -

Electric, division du Québec, dans la forme d’un voyage à Tampa, en Floride, par Air

Canada. On aperçoit ci-haut les gagnants d’un concours de ventes au moment de leur
embarquement à l’aéroport de Montréal, accompagnés de leur épouse et de quelques

représentants de la compagnie General Electric. On aperçoit en particulier M. et Mme

René Samson, de Montmagny. ; wre. (Photo Air Canada).  

dernière séance du conseil,
d'octroyer une somme de
$300. D’autres associations
telles que. l’Association des
“Parents Educateurs”, La Li-
gue Catholique Féminine, les
Filles d'Isabelle, les Cheva-

liers de Colomb, Amicale du
Couvent, et l’Amicale du
Collège, le Club de Raquet-
teurs ‘Le Bücheron”, Le Cer-

cle des Fermières, Les Jeu-
nesses Musicales, la Société
St-Jean-Baptiste, le Club Ro-
tary et le Syndicat du Texti-

le, ainsi que Les Editions

Marquis, Ltée, _ont ajouté

leurs. contributions, pour for.

mer un montant appréciable

de $1,290., ce qui marque un

départ très encourageant, et

pour les —organisateurs et

pour les lecteurs qui bénéfi-

cieront de plus de livres que

l’on aurait d’abord pensé

pouvoir leur offrir.

Le but principal de l’as-

sémblée était cependant, d’é-

lire un bureau de direction;

cet item paraissait vouloir

causer quelques problèmes.

car les-personnes présentes à

l'assemblée occupent déjà

des fonctions assez importan-

tes au sein des orgÉnisations

qu’ils représentaient. M. Al-

bert Dubé, qui est également

président de l’Association des

Piarents-Educateurs, a été ‘élu

président de la Bibliothèque,
et ce sur l'approbation de

tous. M. Henri Carbonneau

sera le vice-président tandis

que Mlles Josette Méthot et

Denise Marquis seront res-

pectivement trésorière et se-

crétaire. Le Révérend Frère

Joseph-Eugène, du Collège

Sacré-Coeur et M. Pierre C.…

Després ont été nommés di -

recteurs,
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“DROIT et JUSTICE”

OURRIER DE
ONTMAGNY"€

e © e e

Directeur Gérant

- Des changements ‘s‘imposent…
Samedi, le 25 janvier, ce sera le jour de

la mise en nomination des ‘candidats pour

“élire un nouveau conseil qui, durant les

trois prochaines années, aura à diriger les

affaires’ de la ville.
Maintes fois, nous sommes intervenus,

au cours des frois dernières années, afin de

faire rectifier des décisions qui frustraient

les intérêts des contribuables et nous som-

mes parvenus à certaines occasions à faire

rescinder des résolutions prises par le con-

seil. Nous sommes cependant assurés que

les décisions malencontreuses qui avaient

été prises par le conseil à des occasions

n’auraient sûrement pas été les mêmes et

les contribuables avaient eu à coeur d'’assis-

terplus fréquemment au séances du conseil

an de se renseigner sur la façon dont notre

ville était administrée. a .

Combien de fois on est venu nous voir

pour que nous nous chargions, par lavoix

du journal, de régulariser uñe situation en

la portant à la connaissance des contribua-

bles. On aurait dit, à ce moment là, que

le journal était celui sur qui toute la tâche

retombait; on comptait sur lui pour suivre

pas a pas les membresdu conseil, mais en

retour, avons-nous reçu l’appui nécessaire

en ces occasions ? On se lasse de tout et

l’apathie des gens est l’un des pires obsta-

cles à l'avancement et à la bonne adminis-

tration d’une ville; cette pathie paralyse

méme les plus actifs car ne se sentant pas

appuyés, ces derniers se voient dans l’obli-

gation de se retirer parce qu’ils en ont

assez de se débattre seuls. À force d’enten-

dre la majorité qui se désintéresse des af-

faires municipales, dire que ‘“ça ne sert à

rien”, on en vient à cette prise de position.

Si cette apathie était secouée et remplacée

- Par un courant de luite pour le bien, on en

arriverait sirement, par untravail d’équi-

pe, a faire quelque chose de bien.

Depuis plusieurs années, une adminis-

tration qui n'a fait qu’à sa volonté évolue

devant nous. Ceux qui, parfois ont tenté de .

prendre la part des contribuables se sont

heurtés au favoritisme et aux irrégularités’

dont semblaient être friands la majorité des

membres du, conseil qui administrent nos

intérêts depuis trois ans et-plus. Depuis ce

temps également, des échevins non-quali-

fiés pour diriger les affaires ‘municipales

ont siégé sans la moindre préoceupation

sinon celle de soigner leurs intérêts ou ceux
de leurs amis. Le bilan, le budget, tout ceci
était à leurs yeux, sans importance; et on
aurait dit que plus les irrégularités s'ac-
cumulaient, plus les contribuables désiraient
oublier qu'une* administration municipale
existait, sans s’apercevoir que l’argent que
l’on dépensait à tort et à travers était celle

des payeurs detaxes. La taxe de vente de
3 pour cent est venue s’ajouter aux revenus
de la ville, mais cet argent a été également

distribué sans tenir compte d’un budget qui
aurait amené une réduction de taxes s’il eut
été bien équilibré, ,;

Nous n’avons aucunement l'intention de

prendre une part active à la présente lutte
municipale; c’est aux contribuables à déci-
der du choix des candidats qui devront les
représenter et administrer leurs intérêts.
Le temps est venu, s’ils ne sont pas satis-
faits de la présente administration, de choi-
sir un nouveau conseil. Le ler février passé,
il sera malheureusement trop tard pour

  

revenir sur une décision rectifiée par un

vote. - 2

Nous sommes d’avis qu’une équipe nou- ,
velle ne nuirait sûrement pas, car nous
sommes presque assurés que Cé serait un

bien général pour la ville. Trois ans c’est
peut-être vité passé, mais ces trois années
peuvent aussi sembler bien longues si nous
nous apercevons que nous nous sommes

trompés une fois de plus.
Chaque contribuable, dans son quartier,

doit prendre conscience des responsabilités
qui lui incombent en donnant, le 1er fé -
vrier. prochain, un vote dont il n’aura pas à
se repentir. Le temps est venu, s’ils ne sont
pas satisfaits de la présente administration,
d’élire un nouveau conseil. Le jour de la
votation chacun devra mettre de côté les
égards aux petites faveurs qu’il aurait pu
retirer; d’ailleurs, ce ne sont pas des fa-
veurs mais plutôt un dû en retour des taxes

que chacun paye. L'administration munici-
pale, quand elle est bien dirigée a à coeur

de faire justice à tout le monde; les petites’
faveurs ne sont donc pas la preuve d’une
bonne administration puisqu’elles sont ac-
cordées par un ou plusieurs membres du

conseil dont le but est de-s’attirer surtout
des votes qui ne deviennent alors un simple

jeu de favoritisme.
M. M.

>

. Récemment,

VRAIMENT-
L'opinion publique. s’émeut de

plus en plus au Canada devant

le chômage causé par les pro-

duits étrangers ouvrés dans des

. sweat shopé, par des mains tdio-

tes, et qui font une concurrence

GATT. Nos gouvernants devront
bien, un jour ou l'autre, en pren-
dre leur parti ef se résigner au
protectionnisme qui prend de
plus en plus, quoi qu'on en dise,
visage de sauveteur, s'ils dési-
rent vraiment voir le chômage
diminuer. Nous avons connu, de
par le. Commonwealth, tant d’ex-
périences hasardeuses de toutes

désastreuse aux manufacturers sortes sur le terrain économique,

: canadiens confrontés par ‘les

hauts salaires et une protection

tarifaine clairement insuffisante.

des confrères ont

souhaité “que le Gouvernement

(d'Ottawa) examine attentive.

ment la situation pour éviter

. qu'elle ise propage”. Le fait est

; qu'elle s’est déjà pas mal pro-

pasé au pavs. dans ce pays nôtre

où l'industrie libre, qui a fait no-

“tre progrès, a besoin justement

- de cé “protectionnisme” suspec-

té par d'aucuns, où l'entremise

privée, qui nourrit, et bien, nos
- Ouvriers, ne peut continuer dans

ce rôle salutaire si le “free tra-

© de” laisse, à la frontière, les por-
tes ouvertesux marehan.

dises étranagères favorisées par

les traités, mal équilibrés, de

_ e

entre autres la socialiste, gue
nous ne devrions pas hésiter au-
jourd’hui, dans nos propre murs,
à nous défendre par la mesure,
qui a fait, elle, ses preuves d'ex-
cellence, dé la bonne protection
tarifaire.

Lr
L'augmentation du chômage

cet hiver.a un sens encore plus
profond que plusieurs Canadiens
ne se l’imaginent. Elle signifie
plus qu’un ralentissement de
l'activité économique. En fait,
c’est une partie. du prix que
nous devons payer pour la con-
fiance excessive placée dans les
importations aux dépens de no-
trepropre industrie manufactu.
rière, confiance si accentuée au
cours des deux ou trois derniè-

+

res années. Le manufacturier é-
tranger a été le bénéficiaire sub-
stantiel de nos colossales dépen-
ses d'achat. Par conséquent, au
cours des dernières années, l’ex-
pansion de notre propre industrie
manufacturière ne s'est pas faite
au même rythme que celle de
l'économie en général. D’autres
industries, telles que la construc-
tion et les mines, se sont -déve-
loppées plus rapidement, bien
qu’elles soient plus assujetties
aux fluctuations

pourcentage d’augmenta-
fion dans l’'embauchage au cours
des cinq detnièreé années. Elles
ont absorbé une part -beaucoup
plus. grande de l'accroissement
de la’ main-d'oeuvre que l'indus-
trie manufacturière (et pourtant
l'augmentation du rèvenu hebdo-
madaire n’a pas été tellement
plus grande). En d’autres mots,
la proportion de là main d’oeu-.
vre travaillant dans les indus-
tries “saisonnidres” a sugmenté.
Nous ne devrions dend pas. nous
surprendre, .outre mesure si les
chiffres du chdmage en hiver
font un bond.

saisonnières.,
Ces industries ont accusé le plus
“gros

 

M. le Directeur, .
“Le Courrier de Montmagny",
Montmagny, P. Q.
Cher Mons:eur,

A-t-on porté a votre connais-
sance que mous avons, das le
quartier ouest, un échevin dent
les qualifieations sont douteu-
ses et que de plus, ce dernier
aurait travaillé pour la ville
avec une machine à creuser les
fossés.

Pourquoi votre journal n'a-
t-il pas dénoncé cet éckevin
alors que vous l’avez fait der-
nièrement pour la rue de l’Anse
et la Rivière des Vases. !

Est-ce que vous avez oublié
que nous aimons suivre les
nouvelles et ce qui se passe à
l’Hôtel de Ville, depuis quel-
ques mois cela nous manque.
Mon frère qui reste en Abitibi
me demande ce qui se passe vu
qu’il n’y a plus de nouvelles.

Un contribuable
. du Quartier Ouest-

N. D. L. R. — Cher mon-
sieur, Ce n’est pas de nous é-
crire aujourd’hui qui changera

L’artiole 3 du chapitre 214
des Statuts Refondus de 1941
stipule que tout membre d’un
Conseil municipal qui, sciem-
ment, pendant la durée de son.
-mandat, a ou aeu, d'rectement
ou indirectement, quelque part
dans un emwploi avec, sous ou
pour le Conseil, ou qui fire
quelque avantage d'un contrat
avec-ia Corporation ou 48 Cop-
seil dont il fait partie, est dé-
claré inhabile a remplir une
contrôle du Conseil pendant
l’espace de cing ans.

C’est pourquoi, et malgré
toute la sympathie que les ho-
narables juges de la Cour du
Banc de la Reine, en appel. ont
pu avoir pour M: Albert Para-
dis, qui a soumis à leur atten-
tion un jugement de la Cour
Supérieure du dis‘rict de Qué-
bec, rendu le 7 avril 1955 et
qui le déclarait inhabile à rem-
plir la charge de membre du
paruisse de St-Tite des Caps
Conseil de la Corporation de la
et cela pendant l'espace de
cing ans à compter du juge-
ment, deux des trois présidents
du Tribunal, les homorables
juges J.-A- Gagné et Edouard
Rinfret, donnent raison au de-
mandeur-intimé, M. Emile La-
chance de la même localité.
L'hon. juge P.-C. Casey, se pro-
nonce en faveur de l'appelant.
M. Albert Paradis a soute-

nu quesur les instances du con-
tremaître de la municipalité qui
lui aurait représenté qu’il man--
quait de menuisier pour cons-
truire ‘avec la célérité requise
l’aqueduc que le Conseil avait
été autorisé par règlement à
établir dans une partie de son
territoire, it s'engagea; travail-
la un certain temps et reçut la
somme de $156.50. Il précise
que ces travaux étaient payés
non pas par toute la Municipa-
lité mais par les contribuables
de la zon® dans laquelle
construction fut faite et à mê-
me les fonés recueillis au moy-
en d’une :taxe imposée contre
les contribuables decette sec-
tion de la paroisse seulement.

. Les Tribunaux n’ont pas ad-
“mis le plaidoyer “d’ürgence”.

- La preuveet les témoignages
du contremaître, M. Philippe
Tremblay et de l’iñgénieur, M.
Güillaume Piette, laissent au moins un doute dans l'esprit au

la -

| LETTRE A LEDITEUR |
ce qui a pu existé depuis trois
ans au Conseil de ville. Vous
aviez tout ce qu’il fallait dans
la loi pour obtenr une disqua-
lification mais vous ne vous en
‘êtes pas servi.

L'occasion se présente main-
tenant par l’élection prochaine
d’un nouveau Conseil de ville,
de remplacer l’échevin dont
vous semblez vous plaindre.
Vous avez également l'alterna-
tive de fa're une contestation
le jour de la nomination, en la
remettant entre les mains du
greffier a 2 heures ce méme
jour où avant . Vous avez aussi
le droit, cela si vous acceptez
d’en. faire les frais, d’avoir re-
cours aux procédures pour faire
appliquer l’amende imposable

‘au_cas dont vous faites allu-
sion; dans ce méme cas, vous
pouvez obtenir une disqual:fi-
cation pour cing ans,

Pour votre information, nous
reproduisons ici une jügement
Tendu le 7 avril 1955, contre
un échemin de St-Tite des

Caps.

Doit être déclaré inhabile pour cinqans
tout conseiller qui bénéficie d’un contrat

avec sa corporation 1°

| (Par Maurice LAPERRIERE) sujet des dommages qu’aurait
pu souffrir la Corporat:on si
l’appelant n'avait pas consenti
à fournir son aide cbmme me-
nuisier, dit l’hon. juge J.-A.
Gagné. “Il est même loin d’ap-
paraître que personne ne pou-
vait le remplacer. Il n’y a cer-
tainement pas là une’ excuse
pour le défendeur de s'être fait
payer la somme qu’il reconnaît

¥ aVoir reçué:-comme rémunéra-
ton desofttravail”,

Interprétant le chapitre 214
des Statuts Refondus de 1941,
hon. juge Gagné dit qu’il a
pour but d'empêcher toutes
manoeuvres fraudu'euses et
toutecorruption dans les affai-
res municipales, et c’est ce 'qui_
explique la sévérité et la ri-’
gueur des textes adoptés.
“Peut-être, dit-il, le législateur
est-il allé trop loin, mais les
tribunaux doivent appliquer la
loi telle qu'elle est rédigée”.

L'hon. juge Edouard Rinfret
admetque l'intention du légis-
lateur en édiétant le chapitre
214 était de prévenir les ma-
nôeuvres frauduleuses et la cor-
ruption, non pas de Yes répri-
mer. “Il a voulu (le législa-
teur) que ne se produise pas
une situation de fait qui puisse
entrainer ou provoquer les ma-
noeuvres frauduleuses et la cor-
ruption”, a-t-il dit.

Puis il poursuit: “La législa-
ture ne semble pas avoir fait
d'exception ni pour la bonne
foi, ni pour la modicité de l’a-
vantage ou du bénéfite reçu, ni”
pour l'urgence des travaux à
exécuter”. ‘ _

Pour expliquer ‘les motifs qui
fe poussent à donner raison à
l’appelant, l’hon. juge P.-C.

"Casey dit que, dans le cas ac-
tuel, M. Paradis travaillait
comme menuisier. Il était em-
ployé a raison de $r.00 l’heu-

- re; pas plus et peut-être moins
que les autres menuisiers qui

ont. travaillé à ses côtés.
“Ce genre de contrat, dit-il,

ne nous permet pas dè conclure
que l'appelant a eu un intérêt
personnel opposé à ceux de M
corporation, et- pour cette rai-
son, l’aétion du demandeur-
intimé aurait dû être rejeté”.
Dans cette causes le deman-

deur-intimé était représenté par
. «Me Jules Frémont,cr, de l’é-
tude Taschereau, Carmon et
Frémont.
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Lors de la dernière séance
du Conseil, une preuve irré-
futable met en évidence la
politique du Conseil de ville
actuel qui s’évertue à enga-
ger, au delà de ses moyens,

le budget de la ville qui ne
suffit plus à ces nombreuses
dépenses extravagantes.

Unerésolution a été passée
au cours de la séance de lundi
dernier sur une proposition

 

CANDIDAT DANS LE
QUARTIER CENTRE

SIEGE No. 1 ‘Ç

Comme plusieurs de mes concitoyens, je désire un
changement à l’Hôtel de Ville de Montmagny. Une délé-
gation de citoyens est venue me demander de me présenter
comme échevin du Quartier Centre, siège No-1. Je suis
prêt à faire ma part.
i pr Je me présente indépen -

il dant et je veux rester libre
de mes décisions. 8i le maire
Louis-O. Roy était réélu, j'en
serais content,

   
échevins sortant me fasse du
blâme de me présenter, car
s'ils sont devenus impopulai-
res, c’est de leur faute ; les
erreurs de la rue de l’Anse
et de la Rivière des Vases, ce
n’est pas moi qui les ai faites.

Seul, un homme peut dif-
ficilement faire deg succes,
mais en coopération avec les
nouvelles figures qui sem-
blent vouloir se présenter à
l’échevinage dans d’autres
quartiers, je suis certain que
nous pourrons faire de l’ou-

vrage beaucoup plus sérieux et durable.
J'ai rendu service à la Commission Scolaire durant

neuf ans; je suis prêt à faire encore ma part à l’Hôte] de
Ville, si les citoyens du Quartier Centre le veulent.

Mes hommages, ~
Léo LABERGE.

 

 

 

CANDIDAT DANS LE
QUARTIER OUEST

SIEGE No. 3

Le sort en est jeté, je me présente candidat-échevin
au siège No. 3 du Quartier Ouest. L'ancien maire, M. Louis-
O. Roy, dont j'estime la franchise et la bonne humeur,
m'avait plusieurs fois sollicité. Cette fois-ci, je me suis
décidé sous-les pressions de plusieurs concitoyens et compa-
gnons de travail.

on em Je passe pour dire ma pen-
sée bien crûment, c’est vrai,
mais personne ne peut me
taxer de manque de franchi-
se et de sincérité.
Je veux bien qu’on sache

que je me présente neutre et
sans aucune couleur politi-
que. Je veux coopérer, avec
franchise, pour le bien géné-
ra] de la ville, av& les gou-
vernements et les autres au-
torités.

Ces années-ci, des éche-
vins, pour leur faveur per-
sonnelle, ont changé les déci-
sions prises au Conseil de
Ville, c'est pour changer cela
que je me présente. On doit
être capable de faire de la

’ besogne sérieuse à l’Hôtel de
Ville, j'en donne en exemple, l’échevin Adolphe Corneau.

Ouvrier, je voudrais sauvegarder les intérêts des ou-
vriers, dans l'harmonie. D’aucuns vont trouver que je
cumule les charges. Je n'ai pas demandé à être marguillier.
Si je suis élu échevin, je demanderai au Président de la
Commission scolaire de me remplacer.

Messieurs, si ma franchise ét'mon honnêteté vous inspi-
re confiance, je vous remercie et j'ai conflance en vous.

Roméo CARON.

  

Je ne voudrais pas que les |

CE QUE NOUS AVONS TOUJOUS ADMIS
de-l’échevin Fournier secondé
par l'échevin Lacroix, priant

- la Commission Municipale de
Québec à autoriser un em-
prunt temporaire jusqu’à
concurrence de $25,000. afin
de couvrir les dépenses ordi-
naires en attendant la per-
ception de la taxe de 1958.
Ceci signifie donc que la ville

n’a pas suffisamment de ses
revenus, pour s’administrer
elle doit donc empiéter sur
l’année à venir pour couvrir
les sommes qu’elle a dépen-

sées.

Si la ville avait un surplus
de $35,000 environ, comme
l’indiquait son bilan de l’an
dernier et qu’elle doit main-
tenant emprunter une somme
de $25,000, ceci signifie donc
que $60,000 ont servi à des
dépenses non prévues dansle
budget et commandées selon
le bon plaisir des membres

du Conseil municipal.
Nous avons déjà attiré l’at-

tention des contribuables sur
les anticipations des octrois

du gouvernement et sur ter-
tains travaux dont la néces-
sité n’était pas urgente alors
que d’autres endroits dont les
travaux étaient indispensa -

bles enétaient privés. .

La dernière séance du Con-
seil nous met, devant un fait
accompli, on se demande si
les échevins Fournier et La
croix connaissaient trés bien
la portée de cette résolution.
Où sont donc passés les ‘‘soi-
disants” surplus accusés dans
le bilan de Pan dernier...

—

A Montmagny le 12 janvier
1958 est décédé presque subi-
tement M. Joseph Gaudreau à
l'âge de 84 ans et 3 mois il é-
tait I'époux en première noces
de feu Marie-Louise Minville et
en seconde noces de Alice Mo-
rin.

Il laisse outre son épouse, ses
fils Marius de Montréal, Gé-
rard, Ovila, Lucien et Eugène
de Montmagny; Jean Marie de
Gaspé, ses files Mme Henri
Cloutier, Marie Reine et Mme
Pierre Casault, Marie-Thérèse
de Montmagny, Ses belles-fil-
les Mme Marius Gaudreau née

Lesrisques de feu
pour enfants
Les enfants peuvent être. as-

sez exubérants à cause de la
joie et d’un peu de liberté ad-
ditionnelle qui leur est accor-
dée durant la saison d'hiver.
Conséquemment, les parents
doivent avoir l’oeil ouvert sur
les agissements afin qu'ils ne
s'exposent pas au danger du
Sécurité de la province de Qué-
feu en jouant, dit la Ligue de
bec, soit avec des allumettes
ou des appareils électriques qui
pourraient accidentelle.
ment mettre le feu à des coton-
nades, à des papiers ou de la
sciure -très combustibles. Pla-
çons toujours les allumettes
absolument hors de leur portée
et si des jouets électriques leur
ont été donné il faut assurer ces
petits contre des chocs violents

ou des brûlures graves. Des pa-

rents pourront juger de la dis-

position bonne ou mauvaise de

ces appareils. 
 

CANDIDAT
QUARTIER SUD

A la demande de plusieurs citoyens de mon Quartier,
j'ai finalement consenti à me laisser porter candidat au
poste d’échevin du Quartier Sud. _

Plus que jamais, je veux rester indépendant detoute

 

Je serai pour de l’asphalte dans les rues, mais beaucoup
moins sur les trottoirs,

Beaucoup d’étrangers admirent Montmagny avec ses

, Je voudrais coopérer avec

‘nementales, chaque fois que

DANS LE

couleur politique, car jad-
mire un homme qui garde sa
liberté de pensée et d'action.

toutes les autorités gouver-

l’exigera le bien commun de
notre Ville et de mes conci-
toyens.

Je serais heureux de tra -
vailler avec M. Louis-O. Roy,
comme maire, à cause de sa
personnalité bien représenta-
tive et de son bon jugement.
Un programme? Pour évi-

ter du tâtonnage, Montma-
gny devrait avoir eu un vrai
plan d’urbanisme, à réaliser
sur une échelle de.tant d’an-
nées et d'après les revenus.
Ma principale influence vou-
drait être à cette réalisation.

Clara Giroux, Mme Gérard
Gaudreau née Rose Robin, Mme
Ovila Gaudreau née Lucienne
Bernatchez, Mme Lucien Gau-
dreau, née Yvette Robin, Mme
Jean-Marie Gaudreau née Mar-
guerite Poulin, ses gendres M.
Emile Morin oe Chicoutimi, M,
Henri Cloutier et M. Pierre Ca-
sault de Montmagny, ainsi que
plusjeurs petits enfants et ar-
rièregpetits enfants,

Les funérailles ont eut lieu
jeudi en l’église St-Mathieu ên
présenee d'une foule cnsidéra-
ble de parents et d'amis.

Retraite fermée
Les élèves des onzièmes

années et les Finissants-du
Collège se rendaient derniè-
rement à la Maison des Re-
traites de Ste-Anne pour y
suivre les exercices d’une re-
fraite fermée. Tous ont été

unanimes à proclamer les
bienfaits d’une telle retraite.

Ils remercient très sincère-

ment la Direction du Collège
de leur avoir facilité ce sé-
jour ainsi que les Révérends

Pères de leur dévouement et

de leur accueil si paternel.
Ils profitent également de

l'occasion pour offrir toute
leur gratitude à l’Amicale du
Collège qui a défrayé la ma-
jeure partie du transport par

autobus ainsi qu’à MM, Pier-
re C.-Després et Jean - Paul
Tremblay qui ont organisé le

transport par voitures,
Un merci très spécial est

adressé à MM. Rodolphe Des-
prés, Jos. Paradis, Jules Cor-
riveau, Léo Laberge, Patrice
Corriveau, Jean-Claude For-
tin, - Paul Paris, Jean - Guy

Banville pour avoir conduit
gratuitement les étudiants à

Ste-Anne,
A toutes ces bonnes gens

dont la collaboration a permi
la réalisation de cette retrai-
te, ils offrent le merci du

coeur.

 

Pas d’alerte
cette semaine
Pour la’ première fois de-

puis assez longtemps, nos
pompiers n’ont pas été aler-

tés une seule fois durant la
semaine. Que les citoyens de
Montmagny redoublent de
prudencéet essayent de pas-
ser une autre semaine sans

qu’il y ait d’appels “Au Feu”!

  
| ARTISTES LOCAUX EN AS-  industries nombreuses et variées. Elles ont été bâties par

des hommes courageux et entreprenants. Le Maire et ses
Echevins devraient sans cesse travailler à leur maintien et
à eur expansion, par la coopération des groupements dans
la paix et la compréhension réâlisable.

I} ne faut pas démolir ce qui a été bien fait, mais. il
faut rejeter toutes combines et profits personnels, surtout
bâtir des oeuvres sociales et matérielles, belles, solides et
durables. C’est le signe de ma bonne foi. oo

Raymond PARE,

SOIREE
VENEZ ENCOURAGER VOS

SISTANT NOMBREUX A LA
GRANDE SOIREE ORGANISEE
PAR LA SOÇIETEST - JEAN-
BAPTISTE DE MONTMAGNY,
MARDI SOIR, LE 28 JANVIER,
A 8 H. 30, A L’ECOLE BEAU:
BIEN. — ENTREE GRATUITE.
 

 

SOLUTION

CARDA
Foie, Reins, Digestion, Vessle,
Dans toutes les pharmacies.   
  _ SERVICE

C.P. 1026

VENTE

 

REFRIGERATION ||

REPARATION Tél: 93
7 TéL: 93

Berrurier

Coin de la Gate et Collin. 
CONRAD GAUDREAU

Ageiit Bicycles: “Raleigh” “Robin Hood”.
— MONTMAGYY, P.Q.

C. P. 1026

Clefs de tout genre  
 

Conrad Gaudreau
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Coin de la Gare et Collin, Montmagny.
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 À travers les comtés québecois   
Soyons reconnaissants…
Nous qui sommes si ‘sou.

cieux de l’ordre et du respect
de l'autorité, qui aimons tant
notre bonheur songeons aussi à
Celui d'autrui et aidons tous
ceux, quel que soit le nom
qu'ils portent, qui travaillent à
faire, des routes grandes ou pe-
tites, des endroit où règne tou-
jours la sécurité,

Si la surveillance se fait é-
troite dans le cadre de notre ci-
té, soyons-en reconnaissants à
qui de droit car seule notre sé.
curité mehacée en est la cause,

“Le Lingot”

Le sens social
Il importe donc de garder

nos mouvements vivants, de les
consolider, mais en même temps
de faire un effort d'adaptation,
voire une élimination des mou-
vements qui n'auraient plus leur
place, Par-dessus tout, toute-
fois, l'ëducation du sens social
s'impose, Quand plus de citoy-
ens seront animés de cette atti-
tude @ saisir et à réaliser ce
qui favorise le bien commun,
quand ils seront préts a vivre
non seulement pour eux mais
pour les autres aussi, toute no-
tre vie sociale se portera mieux
et les cadres de nosassocia.
tions nombreuses seront encore
assez grands pour accueillir
tous les dévouements,
“L’Echo du Bas St Laurent”

Menace-à la sécurité

Le gaspillage de toutes sorte
augmente le coût d'un produit
ou d'un service et en rend la
vente plus difficile. En fin de
compte, il menace la gécurité
de chaque employé, dont le tra-
vail dépend de la prospérité de
la compagnie dont il est en fait
partie intégrante.

Vigilance, ponctualité, écono-
mie, restent les trois mots d'or-
dre pour 1958. Ainsi, elle sera
favorable à tous.

“L'Echo de Louiseville”
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JE SUIS UN DE

vos VOISINS

eu     

L'assurance-vie

est ma profession.

Puis-je vous être utile?

L.-P. FORTIN
3e Avenue — Tél: 960

C. P. 1033
MONTMAGNY

SUN LIFE DUCANADA  
 

En écoutant Duplessis.….
Il suffit, en effet, d'écouter

parler M, Duplessis cinq mi-
nutés, n'importe où et n'importe
quand, pour savoir qu'il culti-
ve intensément et constamment
l’arrivisme politique et la véna-
lité dans l'âme de tous Ceux
qu'il rencontre,, publiquement
ou privément.

“L’Avenir du Nord” .

Shawinigan.- Falls
Le Comité des Bills Privés

de I'AssembMe Législative vient
de sanctionner le changement:
notre cité ne s'appellera plus
SHAWINIGAN FALLS mais
SHAWINIGAN tout court,

C'est l'aboutissement de
-guelques mois-de lutte entre la
‘Société St-Jean-Paptiste et les
autres nationalistes’ d’une -part

l'Association des , Hommes
d'Affaires de la Haute-Ville et
leurs supporteurs, d'autre part.
Le débat d’ailleurs avait eu

des répercussions assez géné-
rales Cavs le public et deux

clans s'étaierit vite formés. Ce
qui revient à dire qu’à l'issue
de toute-controverse il y a des
heureux et des mécontents.

«La Voix de Shawinigan”

Un mot “A la mode”
Jamais n'a-t-on vu dans le

Québec I'“éducation” étre aus-

si ‘à la mode” dans nos jour-

naux, associations, cercles gou-

vernementaux et autres, -

En effet, il y eut bien dans

le passé, plusieurs prises de

conscience sur ce sujet, mais

la plupart du temps, il s'agis-

sait d'individus, de législateurs

isolés ou d'associations parti-

culières ou spécialisées dans

ce domaine. Aujourd'hui cépen-

dant un concours de crconstan-

ce assez fortuit amène le ‘‘pro-

blème” de l'éducation, (car il

s’agit bien d’un problème), er

vedette dansel'esprit de pres-

que toute l'élite de notre pro-

vince, ‘ ;
Pour une fois, le gouverne-

ment, les groupements d'hom-

mes d'affaires, de profession-

nels, d’ouvriers et évidemment

les groupements spécialisés,

semblent vouloir synchroniser

leur action en vue d'améliorer

la situation de l’enseignement
chez nous.

“Puits et Tendances”

Preuve de valeur

Mais si les journaux ont ain-

si réussi à s'infiltrer dans tous
les fbyers, c'est qu’ils ont su
présenter à leurs lecteurs une
rétrospective complète de tous
les évènements du monde et de
ceux de la localité où ils pu-
blient leurs éditions.

“La Voix de l'Est”

Granby.

Un pied d’égalité
La Chambre de commerce a

aussi suggéré la création d'un
conseil des provinces. Un tel
organisme pourrait certaine-
ment permettre aux provinces
de faire équilibre-au fédéral.
En tout cas, cela aiderait à
discuter sur un pied d'égalité
avec Ottawa avec des plans et
des suggestions étudiés et a-
doptés d'avance.
“Le Progrès de Valleyfield”

 

MARCHAND

MOULÉE
DE DÉBUT

OUR POUSSINS

Wilfrid Leblanc
Nourriture de marque

“FUL-O-PEP”
pour tous les animaux de la ferme:

porcs,vaches, poules, poulets, dindes.
* pe

GENERAL

“QUAKER”
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,Ç CIMENT NATIONAL

Spécialités: épicerie, ferronnerie, matériaux de

d'amiante, papier à couverture, clous, etc.
Assortiment complet des fameuses peintures

Glidden, Jep-A-Lac et Spread-Satin.

35, rue ST-LOUIS — Tél: 148 — MONTMAGNY.
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ciment, bardeaux d’asphalte et

 
 

“Le Courrier de Montmagny” — Vendredi, le 24 janvier 1958

Voici, selon les aimables
données, recueillies par lé

l bureau provincial de météo-
rologie et communiquées par
Office de publicité de la
province de Québec, quel

était, jeudi, l’état de la neige:
..Au Lac Beauport, la cou-
che de neige atteignait 35

pouces; elle était de 25 pou-
ces à Charlesbourg et Notre-
Dame-des-Laurentides, de 24
pouces à Duchesnay et au Lac
St-Joseph, de 31 pouces au
Mont Ste-Anne, de 38 pouces

à Baie-St-Paul, de 26 pouces

L'ETAT DE LA NEIGE
à Grand’Mère, Shawinigan et
Trois-Rivières, de 16pouces
enfin aux Apalaches.
A la Montagne Blanche, on

mesurait 24 pouces de neige,

dont 6 pouces de la dernière
chute.

Partout la neige est légère-

ment poudreuse sur fond dur,
très bonne pour le ski. Le
monte-pente de la Montagne

Blanche ainsi que tous ceux
de la wégion fonctionnent.
~ Les routes sont assez bon-
nes quoi que passablement
glissantes,

 

En l'église de Cap -St-Ignace,
le 4 janvier, ont eu lieu les fu-
nérailles de dame =—Joséphine
Gaudreau, épouse de feu Wil.

  
“hrod Carré. Madame Carré est
décédée subitement, le ler jan-
vier, à l'âge de 64 ans et 8
mois, :

Elle laisse dans le deuil ses
enfants: Mmes Hector Leclerc
et Paul-Henri Blais de Mont-
magny, Mmes Roland Caron et
Louis Gagnon de Montréal, M.
‘Gabrie] Carré de Montmagny,
MM. Georges-Henri Carré,
Paul-Henri Carré et Jean-Marc
Carré de Cap-St-Ignace et Ma-
demoiselle Cecrglte Carré de
Cap St-Ignace. Ses soeurs:
Mmes Albert Buteau de Québec
et Welly Bonafi de Lauzon; ses
frères: MM. Omer Gaudreau et
Alphonse Gaudreau de Cap-St-
Ignace et M. Laurent Gaudreau
de Montréal, :

Madame Carré laisse aussi
dans le deuil, plusieurs gendres,
belles-filles, beau-fréres, bel-
les soeyrs-et petits-enfants,
La levée du corps fut faite

par M. le curé Joseph Hudon
de Cap-St-Ignace qui célébra
aussi office divin; il était as-
sisté comme diacre par M. l’ab-
bé-Armand Lord et comme
sous-diacre par M. l'abbé Sar-
to Lord, ,

En tête de l'imposant cortè-
ge dans lequel figuraient plu-

1

T

Un beau geste à l’Otan

des différents pays font partie de

ris pour étudier la situation ae-
tuelle et s'entendre sur certai-
nes mesures protectrices, prit
fin d’une façon assez inattendue
Au moment oll le secrétaire gé-
néral Paul Henri Spaak s'ap-
prétait à lever la séance, le pré-
sident Eisenhower demanda la
permission de dire quelques
mots. ‘Afin d'obtenir, déclara-
t-il, que nos décisions reçoivent
l'approbation des pays que nous
représentons et d'une autorité
plus haute encore, je propose que
nous joignons tous ensemble, du-
rant quelques secondes, dans u-
ne prière silencieuse”, Les té-
tes s’inclinèrent et la conférence
se termina’ dans cet acte com-
mun de foi, gage des bénédic-

tions divines,

 

Manifestations
Anti-Soviétiques

Lors du match de football
(Soccer) soviéto-bulgare qui
fut disputé récemment à Sofia,
le public - environ 50,000 per- 

Funérailles de Mme Wilhrod Carre
sieurs hon
remarquait 1
mes de Ste-Anne. La Crcix é-
tait portés par le Capitaine O-
nésime Sherrer tandis que MM.
Henri Bernier, Albert Guimont,
et Maurice Picard  agissaient
comme porteurs d'honneur, Le
deuil était conduit par les fils
de la défunte, MM. Gabriel,
Georges-Henri, Paul-Henri et
Jean-Marc Carré, et ses frè-
res, Omer, Alexandre et Lau-
rent Gaudreau; ses beaux-frè-
res: MM, Albert Bureau, Wel-
ley Bonafi, Joseph, Lucien et
Sylvio Carré, Lucien Tremblay;
ses gendres: MM. Hector Le-
<lerc, Roland Caron, Louis Ga-
gnon, Paul-Henri Blais; ses ne-
veux: MM. Adélard, Adrien.
Lucien et Jean-Louis Tremblay,
Henri, Joseph et Onésime Car-
ré et ses petits-fils: Yvon Ri-
chard et Michel Léclere, Pierre
et Gilles Carré. Dans les rangs
du défilé, on remarquait égale-
ment plusieurs parents et amis
de la famille,
La direction des funérailles é-

tait confiée à la maison Edou-
ard De Ladurantaye & Fils de

CapSt-Ignace;
A la famille éprouvée,

plus sincères sympathies.

= FAISSANCES

es d’offaires, on

nos

 

 

a été baptisé Joseph-Charles-
Daniel, enfant de M, et Mme
Louis Albert Couillard, née
Gertrude St-Pierre, Parrain et
marraine M. et Mme Charles.
Henri Couillard, oncle et. tante
de l'enfant, .

LEMIEUX-M. et Mme Léo-
pold Lemieux, née Thérèse
Proulx annoncent la naissance
d'une fille baptisée le 18 jane
vier sous les prénoms de Marié-
Hélène-Sylvie, Parrain et mar-
raine M. et Mme Louis-Georges
Normand, oncle et tante de

l'enfant.

TANGUAY—A M, et Mme
Guy Tanguay. née Marcelle
Mercier, annoncent la naissan-
ce d'un fils, Jean-Paul-Marc,
baptisé le 19 janvier. Parrain
et marraine M. et Mme Paul-

 

 
La réunion des représentants"

l'OTAN, tenue récemment à Pa-'

lfectuèrent.

 

Emile Tgnguay.

sonnes - parmi lesquels une ma-

jorité de jeunes, a commencé a

sé livrer à une démonstration
patriotique. Au début, on croy-
ait qu'il s'agissait sewlement de
l’expression d'une passion diri-
gée contre les joueurs soviéti-
ques, mais il s’avéra bientôt qu’il
s'agissait bel et bien d'une dé-
monstration politique anti so-
viétiqüe. De nombreux cris:
“Rendez-nous les jeunes Bulga-

res déportés’ se faisaient enten-
dre. Cela provoqua l'intervention
des agents de la Sécurité qui ef-

aussi discrètement
que possible, un grand nombre

banière des da-"

COUILLARD—Le 17 janvier

Village des
Aulnaies

_ A Ste-Jeanne d'Arc du Lac
St-Jean, à l’âge de 80 ans et 6
mois, est décédée Philomène
Michaud, épouse de feu Tho-
mas Bouchard.

Le service funèbre a été
chanté en l’église de St-Roch-
dessAulnaies, par son neveu,
M. l'abbé Gi'bert Boucher, de
‘Ste-Anne-de-la-Pocat'ère, assis-
té de M, l'abbé Léon Destrois-
maisons. neveu, de Ste-Anne-

de-la-Pocatière et M. le curé
Lucien Pageau, de St-Roch-
des-Aulnaies, comme diacre et
sous-diacre.

Au choeur, le Rév. Frère Ar-
sène, des Frères des Ecoles
Chrétiennes, de Quebec.

Elle laisse dans le. deuil, ses
.enfants: ‘Ime Samuel Bou-
chard (Philomène), de Mistas-
sini; Mme Arihur Champagne
Claire), de Prabody, Mass.;
Paul, de St-Roch; Charles et

Joseph Bouchard, de Bouchard
& Frères, tanneurs, de St-
Roch; Mme’ Cyrille Lavoe
{Marie-Ange), de Ste-Jeanne
d'Arc; Mme Jean Pelletier
(Cécile). de St-Roch: Mme J.-
H. Lavoie (Alexandra), de Ste-
Jeanne d'Arc; Mme Richard

Torfrey (Bernadette), de Bos-
Hector Routhier (Jeanne), de
Montréal: Mme Florent Ma-
rier (Suzanne), de Westbroake,

Maine; ses belles-filles:" Mme
Thomas Bouchard (Gisele

Gauvreau), de St-Célestin;
Mme Gérard Bouchard (Ger-
maine Poirier), de Rimouski;
Mme Paul Bouchard (Marie-
Ange Bérubé), de St-Roch;

Mme Charles Bouchard (Blan-

che Lizotte). de St-Roch-
Mme Joseph Bouchard (Aline
Marier), de St-Roch; Mme
Roland Bouchard (Andrée Pel-
lerin), de Québec. Ses belles.

soeurs: Mme Georges Bou-
chard, de Québec: Mme André

Bouchard, de Lévis; Mme Al-
bert Bérubé, de St-Pascal; Mlle
Anna-Marie Bouchard, de
“Montréal: Mme Michel. Bou-
chard, de St-Louis du Ha! Ha!
Ses beaux-fréres, MM. Octave
Picard, de Ste-Hélène; Michel
Bouchard, de St-Louis; Antoi-

ne Bouchard, de St-Philippe ;
Louis Morneau, de St-Philip-

pe; Fernondo Déry. de Notre-
Dame du Boñ-Conseil.

Elle était la tante de MM.

Îles’ abbés Léon Destroismai-
sons, Gilbert Boucher, Pierre
et Antoine Bouchard, de Ste-
Anne; M. l'abbé Joseph Bou-
cher, auménier 4 l’hôpital St-
Michel-Archange, Québec: du
Rév. Pére Paul Bouchard, P-
S.-C.… Québec: Rév. Père Jean
Bouchard. P. B.-d'Afrique; M.

l’abbé Louis-Philippe Morneau,
curé de Tourville: M. l'abbé
Joseph Picard, Québec; du
Rév. Frère Arsène, F. E. C.,
Québec. Elle laisse aussi 66
petits-enfants et 11 arriéres-

petits-enfants.

L’inhumation eul lieu au ci-
metière paroissial. Nos sincères 
 

d'arrestations. (S. P. C. )g sympathies. .
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—SPECIAL—
Set de salon, 3 morceaux, à partir de $129.00
Fauteuil bercant .. … … …

Ateliers Mercier, Enr.
MONTMAGNY

… … … $ 87.00
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DEVANT LES ECRANS MAGNYMONTOIS

Par MICHEL VIDOUDEZ  
 

* U'lmplacable Viva Las Vegas
Poursuite

Un jeune coup'e de fiancés
vient de se retrouver. il se dirige
vers la Californie en diligence.
Mais, ô surpr'se, cette dernière °
est a'taquée et la jolie fille enle-
vée par une troupe de bandits.
Son fiancé. sans peur et sans re-
proche. fente de le défendre
mais il est abattu sans pitié et
l-ssé pour mort sur le théâtre
des opérations. Mais heureuse-
ment — et commentaurait-il

pu en étre au rement? — l'in-
trépide jeune homme (Rock
Hudson) nava't fait qu’une

" violente chute de cheval qui
l'avait étourdi, mais il n'a pt’

requ aucune des bales qui lui
étaient destinées . . . dès lors
une implacable poursuite s’en-

gage. .

La fiancé veut absolument
retrouver sa promise et régler
son compte au méchant qui la
lui a ravie- Aidé d'un indien et
d'un ex-bandit qui n'était pas
si méchant que cela, il parvien-

dra après de nombreux coups
de feux, de poings et de multi-
ples chevauchées et un combat

final dans les rochers. Et le mot

“Fin” v'endra s'inscrire après

le buiser traditionnel,

Ni pire ni meilleur que les

autres, ce western, eh couleurs,

n'a dû convaincre personnes

même pas les amateurs du gen-

re!

Tous ceux qui sont allés voir
“Viva Las Vegas! ae. sont bien
amusés, Pourtant la formule
n’était pas neuve, du divertisse-
ment chanté et dansé sur Je fil
d'une intrigue délibérement
simple qui réhaussait toutefois
une foule de mots d'esprits et
de gags visuels. Mais comme
on n’a pas encore trouvé mieux,
dans l'exercice qui consiste à
faire apparaître des vedettes du
“music hall sur l'écran, j'ai por-
té mon attention sur la façon
dont ce brouet était apprêté.
Celui de “Viva Las VeBas” l’est
le mieux du monde, Cyd Cha-
risse d’abord. C’est un miracle
de finesse, d'élégance, d'habile-
té, de souplesse .*. , et de beau-

Et ce “miracle” danse et
joue lac omédie avec la sûreté
de l'artiste qui se vouerait à u-
ne seule de ces disciplines. Et
pour couronner letout, elle est
comique. Dan Dailey gui lui
donne la réplique, bien qu’on le
retrouve sur les écrans depuis
10 ou 15 ans, a conservé sa
verte maturité, Et peu m’im-
port dès lors de savoir si leur
histoire est puérile: son objec-
tif n’est pas de faire réfléchir,
mais bien d’'éblouir.

Eblouissants les ballets, les
décors, les lofgues girls habil-
lées comme des ladies et non
comme des filles de ruisseau.
Eblouissant ‘le divertissement
dansé par Cyd Charisse et Li-
liane :Montevecchi, C’est un
constant renouvellement des
formules et dans une intrigue
simplette,
d’une saine joie.
Bien sûr le mérite en revient

autant au réulisaleur, aux di-
recteurs artistiques et au cho-
régraphe (Hermès Pan), bref
à toute une équipe travaillant
avec cohésion et qui est rom-
pue à la technique de la trans-
position à l'écran d’un specta-
cle de music-hall,

des éclats répétés

Le Galice
d'Argent

Une très belle production en
couleurs, avec une somptueuse
m se-efi-scène. Certes le s:éna-
rio en es* quelque peu roman-
cé, ais il faut reconnaître que
b'bliquement. il est exact. “Le
Calice d'Argent” fait en quel-
que sorte suite à deux autres
films qui étaient basés sur l’his-
toire bibl'que. “La Tunique”
et “Les G'adiateurs” qui a-
valent pour héros Victor Mu-
ture. '

Dans “Le Calice d'Argent”.
c'est le sympa hique Paul New-
man qui incarne le héros, Ba-
sile, sculpteur qui ‘enchassa la
précieuse coupe dans un calice

d'argent. Il évolue aux côtés de
Jack Palance dont la person-
nal té éclate dans un role sa
mesure: Simon le Magicien.

Servi.par son faciès inquiétant.
Jack Palance se montre untrès
grandacteur. Dans cette “créa-
tion”, il surpasse nettement
toute la d's'ribution où . l'on
rencontre Virgina Mayo et
Pler Angeli.

Côté mise-en-scène on relè-
ve une très belle reconstitution
de lz cour romaine de l'empe-
reur Néton airfsi qu'un specta-
culaire combat à dos de cha-
meaux dans le désert de Pales-
tige. Par contre. certains pay-
sages d'Ant‘oche et Jérusalem
sentent par trop le “carton-
pate”. La couleur est généra-
lement de bon goût.
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Montmagny, 20 janv, 1958
M. Miche! Vidoudez,
«fs Le Courvier de Montmagny,

: Montmagny, P. Q
Cher monsieur,

Je suis avec intérêt. chaque
semaine, votre chronique: “De-
rant les écrams magnymontois’
mais il me semble parfois que
vous êtes un peu sévère à l’é.
gard de certaines productions,
tandis que vous vous extasiez
devant des films que je n'ose-
rais quutlifier “d'ordiutires” de
peur de vous blesser.

- Prenons par exemple. le cas

du film présenté dernièrement
au Taché et intitulé: La lune é-
tait bleue.

Dans votre chronique, Bos
aviez écrit que c'était un film
“tout à la fois léger, gai et
spirituel, et qu’onassistuit à un
véritable feu roulant de fines
msinuations, de malins sous-
entendus et de bons mots”.
Vous aviez même ajouté que ce
film avait été admirablement
doublé et que tout le dialogue
français était aussi pétillunt
qu'en sa version origimile; bref,
était un film qui méritait
d'être vu,

Je suis allé voir le film. et
j'en ai vraiment été très déçu
Je ne sais si le fait de parler
de “pets de nonne” rend le dic.
logue plus pétillant, mais je
suis d’avis que ce n’était pus
là une production si réussie.
Etes-vous capable d’imaginer,
ne fut-ce qu’un court instant, un
jeune homme qui déclarerait à
une jeume fille qu’il n’a d'ail
leurs rencontrée que depuis en-
ron une demi-journée: “Je vous
aime même si vous êtes un peu
cimglée, . .’? Moi pas. Je croy-
ais que cette jeune fille si...
naive, se laisserait-aller à lui
répondre: “Le plus cinglé des
deux n'est pus celui ou celle
qu'on pense!”
Comme second exemple, je

diterais “L'amour viendra”,
qu'on nous a présenté il y a en-
viron une semaine et demie, au
Lafontaine. Un filmd’action ?

#peut être, mais basé sur un scé-
mario usé jusqu'à la corde, Re-

. Passons un peu les personnages

du film: le mari impitoyable
devant le “jen” de su femme
qui n'y est cependant pour rien,
la paorente sans-coeur et dure,
le frèrede cette dernière, peu-
vre idiot qui se Inisse conduire
ocmme un enfant, etc. ete, , .
Enfin, ce qui importe, c’est que
le tout ait bien tourné et, com-
me on dit, que ca wait pas trop
paru que c'était arrangé avec
le “gars des vues” . . ,

Quant aux film pour lesquels
vous vous êtes montré un peu
trop sévère, à mon avis, citons
en exemple la production: “Va.
cances à Venise”. Ce film é-
tait excellent: décor magnifi-
que, prises de vues réussies au
possible, acteurs de premier
ckoix. scénario où les scènes
tragiques savaient sallier aux
scènes comiques, en fait, yn
film intéressant, et qui, lui, mé-
ritait d'être vu. Pourquoi le dé-
molir?

Enfin, je me voudrais de vou-
doir paraître “Te critique du cri-
tique’, mas tel est l’avis, par-
mi tant d'autre, d’un

Amateur de bons filme

Cher Monsieur, .

Vous n'êæs pas d’accord avec
certaings de mes critiques et.
vous me l’écrivez aimablement.
voir avec humour. J'en suis très
heureux car je ne prétendrai
jamais avo'r le monopole de la
“pensée et de l'estimation exac-
tes”. Comme Fous n'avez signé
votre envoi que d’un pseudony-
me je ne peux vous répondre
que par les colonnes du jour-
nal.
des lecteurs, c’est ce que je vais
faire. ’
Lher amateur de bons films

vous reprachez & “La Lune
était b'eue” — et apparemment
c’est là votre seul grief — de
konteulr dergaines invraisem-
blances. Mais mon cher mon-
‘sieur quelle comédie n'en a

Au r'sque d'importuner

pas? Prenez Molière assez loin
de nous. les premiers films de
Charl'e Chaplin. un peu plus
près. et les comédies medernes,
qu’elles so‘ent théâtrales ou
cinémathographique. elles n’ont

jamais prétendu au vraisem-
blab'e. Leûr but premier étant
(et demeurant) distraire et a-
muser tout en fustigeant les
multiples défauts humains, In-
croyable ou non. qu'importent ’
les moyens quand la cause est
bonne?

Vous vous altaguez ensuite i
“L'Amour v'endra”. -Décidé-
ment vous n'aimez pas les co-
médies. Certes ce n’était pas
un chef d'oeuvre, beaucoup
s'en fallait. Mais néanmuins
on,prenait un certain plaisir
pour autant qu'on n'y cherchat
pas un réalisme et une authen-
ci‘é qui n'avaient vraiment pas
Jeur place là. L’essent'el n'é-
tait-il pas. comme vous le ditess
d’ail’eurs. que ‘le tout ait bien
tourné” et que le spectateur se
soit changé les idées pendant ”
90 minutes?

Passons finalement au troi-

sieme po'nt: “Vacances à Ve-
nise”. Vous m'accusez de l’a-
voir démol’.. Je pense que nous
n'avons pas la même nuance,
voir la même définition de ce
verbe. Car je vous rappellÿ ai
les termes mêmes de ma criti-
que: “la mie-en-scène et Ja
couleursont très réussies, l’a-
nalyse psychologique des per-
sonnages est soigneusement
menée.” Le reproche que j'a-
dressais à cette production
franco-italo-américaine — cer-
tes important. — était dfaveir
transporté sur l’écran un scé-
nario d'une pièce de théâtre
sans avoir fait (ow presque)
aucune modification ni adapta-
tion. Cette réalisation était. à
mon avis, beaucoup trop stati-
que pour être du bon cinéma,
C'était par contre de l'excellent

sourire. peut-être d'espoir !

 

Beaumont... la photo contre |

I! paraît que c’est arrivé

 

la mariée !

la cérémonie !

J'ai entendu une dame

pauvres maris alors qu’ils

teudre la main !.
, —

n’y a que quatre candidats

diner-canserie hebdomadaire

chances d'être fort réussie.

les longues veillées,

pas pour tout le monde)

plus que ca dure ung heure !
+

tendres...

soir, le 28 janvier, a 8 h. 30,
bien, sous les auspices de la

“c’est quelqu'uir qui ne fait

nez si long que le-plus court 

Dansle creux de l'oreille
Si tout le monde n’a pas apprécié les dernières

tempêtes de neige, elles auront du muins permis à tout
le monde d'apprécier le bon fouctionnement du déblaya-
ge de nos artères par l’équipe de la villex
 

L'échange de lettres entre M. Boulganine et M
Diefenbaker ne va pas sans commentaires. de toute
façon, un bombardement de missives est bienpréférable
à un bombardement de missiles. Le jeu de mot fait

 

Lundi dernier a eu lieu une mémorable rencontre
‘de ping-pong entre M. Piefre Michon et M. Jean-Paul .

Finalement, aprés des échanges spectaculaires et impres-
stonnants, la photo fut cravatée (de noir 1

A cette époque de l'année, les choses les plus plates
et les moins pesantes sont certainement les portefeuil-
les... et autres porte-monnaies,

“Mais d'où vient cet oeil poché ?
J'ai embrassé la maride... ’

—Embrassé la mariée... mais tout le monde embrasse

!—Je le sais bien, mais moi e’était deux ans apres

 

conseiller à son mari de s’acheter une paire de souliers
neufs. “Ca. aura bien meilleure façon quand tu mettras
les pieds dans le plat!” lui a-t-elle dit pour le convaincre.
 

Un écriteau que l'on pourrait fournir ces temps aux .

magasius de couture et de confection: “Pitié, Epouse à
l'intérieur, en train d'acheter.” ls n’auront p'us qu’à

C’est donc samedi, à deux heures, qu’aura lieu
l'appel nominal, À l'heure où naus écrivons ces lignes il

pourrait bien augmenter d’ici samefii !
 

Mardi prochain, le Club Rotary accueillera à son

, M. Hervé Gauvin, gérant-
général de A: Bélanger, Limitée, dontkl'expos aura
pour thème: “Réflexion d’un citoyen canadien.”
 

Le fameux “Bal Travesti”, soirée du Carnaval,
organisé parle Club Rotary aura lieu le samedi 8 fé-
vrier. Comme c’est le-sergent d’armes Dollard Lachance -
qui s'occupe de son organisation, cette soirée a toutes les

 

Les Jours rallongent et
C’est bien accueilli par ceux qui aimeñt la clarté du
jour, mais ça ne fuit pas l'affaire de veux qui aiment

 

Un programme ennuyeux (heureusement peut-être

‘l’Heure des Quilles du dimanche après-midi. C’est peut-
être intéressant de jouer aux quilles… mais de voir les
autres, et sur un petit écran encore. -
spectaculaire, tout ce qu’il y a de plus mince. d'autant

 

D'après les derniers commentaires qui nous, sont
parvenus “dans le creux de l'oreille” il paraît qne le
jeu, au sein de la*ligue intermédiaire, n’est pas des plus

 

Un groupe de nos talents locaux __ chanteurs, or-
chestre, diseuses, se chargera de vous divertir, mardi.

Montmagny. — L'entée est gratuite.
' ERS

La pensée de la semaine: un véritable paresseux,

Certaines dames (certains messieurs aussi) ont le

a cravate, en que'que sorte.

à Montmagny:

+

bien connue de notre ville

attendent à la porte des

nouveaux. mais ce chiffre

les nuits raccourcissent.

à la télévision, c’est bien

ca a un. côté

en la salle de l’Ecole Beau-
Société St-Jean-Baptiste de

 

pas semblant de travailler.  chemin pour les embrasser,
c’est encore de passer par en arrière. \ |

 

théâtre puisque les acteurs
brilla‘ent d’une présence talen-

.lueuse et je le disais: _
Katharin Hephurn n’a plus

son originale beauté d’il y a
quelques années; mais sa per--
sonnalité reste extrêmement
attachante et briHante. Ros-
sano Brazzi est le ‘jeune
-premier” italien aux tempes
grisonnantes qui lui denne Ta
réplique avec unart comsom-
més .

Vous constatez denc
pour ce qui est de ce dernier
film il y a une certaire diffé-
rence entre ce que vous avez-
eru comprendre et entre-ceque

je voulais faire comprendre.

Mais cher amateur de bens
films, je veux vous remercier .
de vos lignes et espérer qu’à
l’occasion, s’ nos avis divergent
encore, vous vendrez me don-
ner votre op:nion que je serai
‘goujours heureux de publier
sous la chronique cinématogra-
phique,-comme je l'avais d’ail-
leurs promis lors de Kintroduc-
tion de cette rubr:que dans no-
tre joumnak. Contents pas con-

que! tents, a'les-y. vous pœuvez nous
écrire. et nous le die, ça ne
veus cofitera: que lbs ¥ gents du
timbre!

Michok V'idiaudez.
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La ville de Sherbrooke sera-

*

Rd

-visitéepar plus de quatre milles
raquetteurs à la fin du mois
Les dates du Congrès. __ Le comité exécutif du congrès. —

Les patrons, — Honoraires du Congrès. — Les
dents. —

La ville de Sherbrooke, la
Reine des Cantons de l'Est, se-
ra "Hote cette .année, pour le
congrès international des ra-
Qquetteurg, Ce gigantesque ral-
liement de raquetteurs tant
canadiens qu’américains, se dé-
roulera pendant la fin de se-
maine du 31 janvier, du ler et
du 2 février prochains.
Plus de quatre milles raquet-

teurs sont attendus par les or- .
ganisateurs pour cette circons-
tance. Ceux-ci anticipent pour
l’occasion; la-visite  d’autants
de raquetteurs américains que
canadiens, la ville de Sherbroo-
Ke étant située toute près de la
frontière américaine pour les
états de la Nouvelle -Angleter-

re.
Les organisateurs de cet é-

vènement sportif international,
travaillent fièvreusement de-
puis plusieurs mois, afin de fai-
re une réussite complète de ces
assises dans tous domaines. Le
iprésident-général du comité
d'organisation de ce congrès
est M. Lauréat Baillargeon du
club “La Tuque Rouge”, de
Sherbrooke.

M. Baillargeon s’est entou-
ré de personnes dignes des res-
ponsabilités qui leur incom-
bent dans leurs, fonctions res-
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rési-

pectives en vue de donner en-
tière satisfaction à tous les ra-
quetteurs et raquetteuses qui
participeront à ce congrès.
Le comité exécutif de ce

congrès est composé comme
suit: président-général: M,
Lauréat Baillargeon, du club
“La Tuque Rouge’; ler vice-
président: M. Elzéar Aubé du
club “La Tuque Rouge”. Ce
dernier est le président de I'U-
nion Locale de Sherbrooke; 2e
vice-président: M. Adélard Ro-
bidoux, du club “Le Dollard”;
secrétaire-général: M. Joseph
Marier du club “L'Audacieux”.,
Celui-ci est le secrétaire de l’U-
nion locale de Sherbrooke.
L'assistant-secrétaire du comité
exécutif est M. René Couture
du club “La Tuque Rouge” ce-
pendant que le trésorier est M.
Yvan Dugré, Ce dernier est le
Gouverneur de l'Association des
Raquétteurs de Sherbrooke.
Pendant le congrès, lees ra-

quetteurs canadiens auront à
leur tête, le président de 1'U.
nion Canadienne des Raquet-
teurs, en l’occurence. M. An-
déol Ledoux, du club “ La Tu-
que Rouge” de Sherbrooke ce-
pendant que les raquetteurs les
Etats-Unis seront dirigés à
M. Jos. Poulin du club “Acme”
de Lewistoni{Maine. Ce: dernier
est le président de l’Union A-
méricaine des Raquetteurs pour
la saison- 1957-58, —.. ,

Les patrons honoraires de ce
congrès sont des personnali-
tés de très grande réputation.
‘On remarque: M. Armand Na-

* deau, C ÆR. Maire de la ville de
Sherbrooke; 1l’Honorable J. S.
Bourque, M. P. P.; M. Maurice
Gingues, M. P.; _I'Honorable
Sénateur Jacob Nicol; l’Hono-
rable Sénateur C. B. Howard;
M. Paul Desruisseaux, C.R%
M. Ivan Saunders ainsi que H.
Edouasd Moreau, Directeur de
la Police.

Les présidents-honoraires de
ce congrès sont: M. Edgar
Gervais, Sous-Gouverneur de
l'Association des ‘Anciens Pré-
sidents des deux unions, soit
l'Union Canadienne et l'Union
Américaine des Raquetteurs;
M. Gérard Bérard, échevin de
la ville de Sherbrooke et an-
cien président de l’Union Ca-
nadienne; M. Emery Vachon,
ancien président de l'Union Ca-
nadienne; Dr, Valmare Olivier,
ancien président de lUCR.;
le lieutenant-colonel Emile Lé-
vesque, président-honoraire de.
l’Associations des Anciens-Pré-
sidents des deux unions; M, Y-
van Dugré ainsi que M. Albert
Poulin, .

  De toutes les nations, la nôtre
est celle qui exporte le plus de
pâtes et de papiers, Le Canada
exporte 92 p. 100 de son papier-
journal et 90 p. 100 des pâtes
qu’il fabrique pour la vente.

par.

“Le Côürrier de Montmagny” — Vendredi, le 24 janvier 1958

On lit encore aujourd'hui au:
tant qu'il y a dix ou vingt ans,
autant qu’au siècle dernier. On
lit autant à l’heure présente par-
ce qu’il'y a de plus en plus de
livres et de plus en plus de pu-
blications de toute sorte et de
toute spéciclité. La lecture a
gardé une place prépondérante
mais le lôt, la diversité et la qua-
lité douteuse grandissante de la
matière imprimée ont fait per-
dre à la lecture Je pouvoir for-
mateur qu’elle avait-_ Aujour-
d’hui, la lecture n’est plus pour
la majorité des gens un moyen
de cultiver les facultés de l’es-
prit. On ne lui demande que le
divertissement comme. on l’exige
de la radio at de la télévision.
Les plus grands succès de librai-
rie sont pour la plupart trèsfa-
ciles dansle style et les idées, il
n’y a pas grand chose qui porte
à la réflexion, Les journaux et
les reves se multiplient, traitent
de sujets frivoles et légers voire
même immoraux et scandaleux,

font appel de plus en plus à l’i-
mage et à la gravure qui sont
très souvent de mauvais à fran-
chement pornographiques.

Il est plus facile de se procu-
rer cette dernière sorte de litté-
rature que de bons écrits bien
faits. Ce n’est pas le prix élevé
des bons livres bien faits et bien
présentés qui force les gens à je-  

ter leur dévolu sur les publica-
tions de dixième ordre. C’est
plutôt le contraire qui se pro-
duit. De plus en plus de gens
achètent les petits journaux jai-
nes à dix cents dans lesquels ils
peuvent trouver en abondance
des patins licencieux, des détails
scabreux sur des affaires sensa-
tionnelles, de nature. à réveiller
l’animal qui dort en chaque hu-
main. Devant la vague envahis-
santede la petite littérature
d’arrière-boutique, les éditeurs
se voient contraints de hausser
les prix des livres parce que lé
débit est moins fort. De plus, les
gouvernements imphsent des
taxes assez lourdes sur les livres
édités dans le pays même et des
droits de douane onéreux sur les
livres substantiels en provenance
de pays étrangers. Les prix dela
qualité haussent et c’est tant
mieux pour les éditeurs de jour-
naux et de revues à scandale. Ils
ne craignent la concurrence et

vont au devant des goûts de
millions de lecteurs.
Le prix exhorbitant des bons

livres et des bonnes revues et les
embûches qu’on met à leur libre
circulation contrastent étrange-
ment avec toutes des facilités-üc-
cordées aux papiers insignifiants.
Les tarifs postaux les aident. la
censure les absout sanscondition,
pardonne toute: les audaces du

 

Malgré les doutes exprimés
par plusieurs au sujet de la
construction en hiver, on n’a
pas tardé à trouver à l'instar
du nageur, que ce n’était pas
si mal une fois qu'on s’y enga-
geait. En utilisant de nouveaux
matériaux et de nouvelles tech-
niques, l’entrepreneur en cons-
truction a découvert qu’enfin il
peut influencer le temps. Au
lieu d’être exposé à la pluie, au
vent, à la chaleur -et au froid
qui sont encore l'apanage des
constructeurs en été, il y avait
moyen de travailler à la cha-
leur et à l'abri de l'humidité,
même à me température au-
dessous de zéro. .

Tl se trouve, tout naturelle-
ment, certains coûts addition-
nels directement associés àla
construction en  hiver. Pour
qu’on puisse régler les condi-
tions dans lesquelles le travail
est effectué, le chantier doit ê- tre fermé aux intempéries et
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CONSTRUCTION EN HIVER -
par M. C. R. Crocker, Division de recherches en

construction, Conseil national de recherches.

La construction durant les mois d’hiver est maintenant
chose établie au Canada, mais il n’en a pas toujours été ainsi.

Il n’y a pas si longtemps encore, on suspendait en hiver la

plupart des travaux de construction. Le changement est venu.

d’une meilleure connaissance de la façon de procéder dans les
temps froids, ajoutée à une expansion extraordinaire de l’ac-
tivité de construction depuis quelques années qui interdit
toute interruption. ne fût-ce que pour une courte période.

chauffé. Compte tenu de tous
les. facteurs, cependant, on
constate souvent que le coût fi-
nal est le même que pour une

‘entreprise du même genre exé-
cutée au cours de l'été. Cela
s'explique par plusieurs raisons,
notamment la livraison “rapide
des matériaux, la disponibilité
de main-d'oeuvre et l'occupation
‘hâtive des immeubles. En outre,
Je coût de la main-d'oeuvre est
souvent inférieur, étant donné
que l’entreprise peut être ter-
minée avant que n’entrent en
vigueur les taux plus élevés du
printemps, Depuis 1945, les
taux de salaire dans la cons-
truction ont augmenté, en moy-
enne, de 8 p. 100 par année. Ce
facteur à lui seul peut dédom-
mager de tous les coûts addi-
tionnels de la construction en-
hiver. Un autre facteur impor-
tant, contribuant à une réduc-
‘tion des coûts, est qu'une fois
le chantier fermé et chauffé, on
peut procéder au travail sans
interruption, quelles que soient
les conditions atmosphériques.

T] fut un temps où la qualité
du. travail en hiver étäit jugée
inférieure àcèlle du travail d'é-
té Cette opinion générale a
sans doute été formée par sui-
te de certains échecs attribua-
bles au manque d'organisation

_ ou à l'ignorance des méthodes
de construction en hiver. Les
procédés auxquels on a recours
à l'heure actuelle permettent la
construction de logements, d'im-
meubles commerciaux et indus-
triels et de structures mécani-
ques à l'abri des températures
élevées et basses, de la neige,
de la pluie et du vent. Cons-
truits dans de telles conditions,
les édifices peuvent être, de fait,
supérieurs quant à la qualité
aux édifices exposés à la cha-

“ leur intense et aux.orages d’été
au cours de leur construction.
Les deux conditions essen.

tielles au travail satisfaisant en
hiver sont l’organisation conve-
nablé du travail et la connais-
sance des techniques - appro-
priées deconstruction. Et, a-
près tout, ces conditions sont
indispensables au succès -n’im-
porte quand durant l'année;

 

| AUTANT DELECTURE, MOINS]DE PROFIT
langage écrit, des photographies

et des dessins effrontés ou indé-

cents. On peut les avoir partout,

les parents-les achètent, s’en dé-

lectent, les laissent trainer à la

maison, les enfants y ‘jettent un

coup d'oeil puis ils y prennent

goût et c’est ainsi que le nombre
des lecteurs va toujours en gran-
dissant. C’est un renversement
total des valeurs, appuyé par des
autorités formés de gens qui
veulent le bien moral de leurs
enfants et qui pourtant ne. pro-
testent pas contre une telle inva-
"sion de la bêtise.

HN est temps que les gens in-
fluents s’en mêlent, que les per--
sonnalités laïques combattent et
donnent le coup de main néces-
saire aux autorités religieuses
du beau et la faculté de choisir

entre ce qui est bien et mal, en-
pour redonner aux gens le goût
tre’ ce qui procure un divertisse-
ment déformateur et ce qui don-
ne de la culture et un réel plaisir.
Le jour semble bien loin d’y ar-
river mais il n'ést jamais trop
tard pour commencer et exploi-
ter le fond de bon sens et d’hon-
néteté morale qu’il y a en cha-
cun de nous. —G.

Le dimanche est
nécessaire à
l’homme

Dimanche, 2 février: Ser-
mons aux messes dans les égli-
ses paroissiales,

Lundi, 3 février, 4 h. 30: R.
P. Vincent Colozza, s.j., direc-
teur de Radio Sacré-Coeur,
C. K. A.C-

‘Mardi, 4 février: Phrases-
éclairs aux divers postes de ra-
dio.

Mercredi, 5 février, 12.30:
M. Armand Bérubé, directeur
du Réveil rural, Radio-Canada-

 

Joseph-P. Archambault,
Aum-nier national de la Ligue
du Dimanche, Radio-Sacré-
Coeur, C. K. A. C.

Vendredi, 7 février, 1er ven-
dredi du mois: Heure sainte ré-
paratrice dans les églises,-pour
les manquements au préveple
dominical; 10 h. 30 du soir, le
Trés Honorable Thibaudeau
Rinfret, ancien juge en chef du
Canada, C. K. A.C.

medi, 8 février, 7h. 30 du
matin, Elévations matutinales,
Radio-Canada.

Dimanche, 7 février: Sermon
dans les églises où il n’aurait
pu être donné le 2 février.

Les éducateurs, dans les col-

lèges et les écoles, sont invités
à exposer à leurs élèves la né-
cessité du xepos du dimanche.
Un appel ‘a été fait par le Su-
rintendant de PInstruction pu-
blique aux instituteurs et insti-
tutrices sous sa juridiction. Les
communautés religieuses sont
aussi invitées à prier pour le

“ succès de cette Semaine du
Dimanche, sous le patronage
de l’épiscopat, du 2 au 9 fé-
vrier 1958.
 

Dans tous vos _travaux de
construction ou de répara-
tion, consultez votre mar-
chand de bois de Montmagny.

ÆE-Gendreau, Enr.
Téléphones:

Rés.: 687-W — Atelier : 845
“10, Blvd Louise, *

MONTMAGNY
Toujours en main :

VENEER, ‘toutes épaisseurs,
toutes dimensions,”ARBORI-
A MASONITE, DONA.
CONNA, MOULURES. Bois 

Jeudi, 6 février, 4.30: R. P.
SJ

 brut ou préparé.
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“Le Courrier de Montmagny” — Vendredi, le 24 janvier 1958

PROGRANNES
a l'affiche de

 

LUNDI au VENDREDI

(De 7.00 a.m. à 8.00 p.m.)

vw

00 a.1n.—Oaverture.
.05 a.m.-—Réveil avec vos artistes.
15 a.m.-—Nouv .

a.m.—Réveil dvec vos artistes.
p.m.—Bulletin de la ferme,
a.m.—Nouvelles sportives.
a.m.—Nouvelles.
a.m.—Au Coeur Marial

du Canada.
a.m.—En déjeunant.
a.m-—ConseHs pratiques,
a.m.—Le Bazar de la Chanson.
a.m.—Nouvelles.
a.m.~Un peu de tout.
a.m.—Saviez-vous que ?
a.m.—Chanteurs populaires
a.m.—Nouvelles.

10.00 a.m. ’Epave.
10.15 a.m.—La Bonne Aventure,
10.30 a.m—Le Mauvais Partage.
10.45 a.m.—Nos Vedettes Canadiennes.

s
a
i
l

P
O
O
O
O
P
B
®
B
O
9
3
H
2
3

g
o
n
s
e
s

è
S
a
d
a
n

r
y

m
o

10.55 a.m.—Nouvelles.
11.00 a.m.—Potinons -
11,80 a.m.—Pour vous, Mesdames
11.35 a.m.—Potinons.
12.00 a.m.—Angelus
12.05 p.m.—A l'heure du diner.
12.16 p.m.—RADIO JOURNAL
12.25 v.m.—Nouv-lles sportives
12.80 p.m.—A l'heure du diner,
12.55. p.m.—Nouvelles.
1.00 p.m.—Folklore Can. et Américain,

p.m.—Communiqué
p.m.—Nouveautès.
p.m.—Nouvelles.
p.m.—Musique à votre choix.
p.m.—Nouvelles.
p.m.—Musique à votre choix.
p.m.—Nouvelles.
p.m.—Avis de naissance
p.m.—Musiqpe a votre choix
p.m.—Radio  Sacré-Coeur.
p.m.—Moment de détente pour

nos malades. -
p.m.—Nouvelles.
p.m.—Retour à la maison.
p.m—Prudence et ri
p.m.—Retour à la Maison.
p.m.—Manchettes sportives.
p.m.—Chronique du spectacle,
p.m.—Aujourd’hui.

.00—p.m. Divertissement.

.15—p.m. Radio-Journal.

.20—p.m. Nouvelles sportives.

.25—p.m. Situation de la bourse.
0 p.m.—Le hockey en revue.
p.m.—Etoiles de la chansonnette.

55 p.m.—Nouvelles.
p.m.—Le chapelet en famille.
p.m.—L’Epave
p.m.—Saviez-vous que?
p.m.—Le Mauvais Partage
p.m.—Nouvelles commentées
‘p.m.—Nouvelles
p.m.—Fin des émissions
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SAMEDI

{De 7.00 a.m. à 8.00 p.m.)

0 a.m.—Ouverture
05 am.Revell avec vos artistes.
.15 4.m.- -Nouvelles.
.20 a.m.-~Réveil avec vos artistes. .
.80 p.m.—Bulletin de la ferme.
4% s.m.—Nouvelles sportives.

a.m.—Nouvelles.
.00 a.m.—Au Coeur Marial du Canada.’
.18 a.m.—En déjeunant.

8.30 a.m.—Le Bazar de la Chanson.
8.56 a.m.—Nouvelles.
9.00 a.m.—Un peu de tout. -
9.80 a.m.—Sous l'inspiration du moment
2.55 a.m.—Nou >
10.00 a.m.—Les Succès français

le semaine,
10.55 a.m.—Nouvelles.
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11.00 a.m.-—Album musical des jeunes.
11,80 a.m.—Nouvelles locales.
1.40 a.m.—La vie en chantant.
2.00 p-m-—Anzélue ÇÛ
12.06 p.m.—A l'heure du dîner.
12.15 p.m.—RADIO-JOURNAL -
12.25 p.m.—Nouvelles sportives
12.30 p.m.—A l'heure du diner,
12.55 ‘p.m.—Nouvel

0 p.m.—Rencontrez ver artistes.
p.m.—Radio Ski CKBM
p.m.—Interméde musical.
p.m.—Causerie de la Société de

l'Etablissement Rural.
p.m.—Nouvelles,
p.m.—Musique 4 watre choix.
p.m.—Nouvelles,
p.m.—Musique & votre choix.
p.m.—Nouvelles. -
p.m.—Musique à votre chdix.
p.m.—Radio Sacré-Coeur._/
p.m.—Moment de détente

pour nos malades.
p.m.—Nouvelles.
p.m.—Promenade.
p.m.—Manchettes sportives.
p.m.—Le Palma des

Succès Américains.
p.m.—RADIO-JOURNAL.
p.m.—Nouvelles sportives,
p.m.—Le Hockey en Revue.
p.m.—Le Palmards des

Succès Américains.
p.m.—Nouvelles. _
p.m.—Le chapelet en famille.
p.m.—Les nouvelles en revue.
p.m.—Le quart d'hepre

de Ste-Anne.
p.m—AÂ votre santé.

7.55 p.m.—Nouvelles commentées.
p.m.—Fin des émissions

. DIMANCHE
(De 9 h..am. a 11 h. p.m.)

a.m.—Ouverture,
a.m.—Nouvelles.
a.m.—Matinée du Dimanche,
a.m.—Messe de l'église St-Thomas

(Irradiation).
a.m.—Nouvelles,
a.m.—Clavier magique.
a.m.—Chronique Mariale.
a.m.—Sur les Champs Elysées.
a.m.—Angelus, :
p.m.—En Dinant.

12.15 p.m,—Radio-Journal,
12.25 p.m.—Présentation musieale,
12.80 p.m.—Sélections Populaires,
1.00 p.m.—Spectacle Perry Como.
1.15 p.m.—Rythmes Sud-Américains,
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6.30

9.00
9.05
9.10
9.30

10.56
11.00
11.15
11.80
12.00
12.05

1.80 p.m.—Les succès de la semaine.
1.55 p.m.—Nouvelles
2.00 p.m,—Comédie musicale.
2.30 p.m.—Voyage musical.
3.00 p.m.—Nouvelles
3.06 p.m.—Music Hall du dimanche
8.55
4.00

p.m.—Nouvelles
p.m.—En avant la musique.
p.m. —Nouvelles
p.m.—~Nos missions sur les ondes
p.m.—Chansonnettes
p.m.—Nous entendions jadis,
p.m.—Nouvelles.
p.m.—Programme Guy Lombardo.
p.m.—Sport Magazine.

d'Heure de la6.45 p.m.—Le Quart
CL Sobriété.

7,00 p.m.—Le chapelet en famille
p.m.—Radio-Journal.
p.m.—Intermède.

(Irradiation
entre les Canadiens et les
Red “Wings, directement

p.m.—Nouvelles.
p.m.—Fin des émissions.

10.55
11.00

CKBM
Page sept
 

Le poste radiophonique CH
RC de Québec opère mainte-
nart avec une puissance de dix
mille watts. Il conserve tou-
jours, cependant, sa position de
800 au cadran de votre radio.
La population du Québec, de-

puis les Cantons de l'Est jus.
qu'à la péninsule gaspésienne,
-aura dorénavant l'avantage
capter des émissions parfaites
de la plus haute fidélité,
La nouvelle installation a né-

cessité des travaux qui ont dé-
buté en juin dernier pour se
terminer en novembre, et com-
prenaient l'érection d'une qua-
trième tour au transmetteur de
Charny, en plus d’un nouvel é-
quipement des plus moderne de
la Companie R.C.A, Victor. De
novembre à aujourd'hui, les in-
génieurs et les techniciens qui
avaient travaillé à la nouvelle
installation, se sort préoccupés
à l'ajustement cn erande
précision du nouvel émet*eur,
qui transmet des émiss.ons de
la plus grande qualité, en éli-
minant toute interférence, dans
l'intérêt des auditeurs.

Le Poste CHRC est sur les
ondes depuis plus de 30ans.
Au tout début, soit le premier

avril 1926, le poste CHRC
commençait ses opérations
humblement dans une maison
privée, avec une puissance de
40 watts, propriété de monsieur
Emile Fontaine, Quelque temps
plus tard, il augmentait sa
puissance à 100 watts, et en
1980 il était acheté par CHR
C Limitée.

Allant toujours de l'avant, le
poste passait à mille watts en
1941, à 5 mille watts en 1846,
et récemment les gouverneurs
de Radio-Canada accordaient
à CHRC la permission d’opé-
rer sur dix mille watts
Parmi les principaux direc-

teurs de CHR Limitée, men-
tionnons monsieur Hervé Bari-
beau, président: mopsieur Emi-
le Fontaine, vice-président et
monsieur Henri Lepage, direc-
teur gérant.
Depuis son existence, CHR

C a subi plusieurs épreuves,
dont la première fut l'incendie
de ses studios et de son équi-

 

 

Normand Hudon, Dominique Michel et Pierre Thériault
nous apparaissent ici dans un décor bien familier aux
téléspectateurs, celui de la populaire série de variétés
Au P'tit Café. Les caricatures et les bons mots de Nor-
mand Hudon; la jolie frimousse et les chansons de Do-
minique Michel; la verve et la drôerie de Pierre Thériault
contribuent pour une large part au succès de cette émis-
sion que réalise Francis Coleman, toug les mardis, à
9 h. 30 du soir. 

|CFCM-TV canal 4 Québec |
 

SAMEDI, 25 JANVIER
9.00 a.m.—Mire et musique.

10.00 a.m.—Domino.
11,00 a.m.—Fon Fon.
3.80 p.m.—Mire et musique.
4.80 p.m.—Concert pour la Jeunesse.
5.30 p.m.—Les Jeunes Talents,
6.00 p.m.—Le Kiosk,
6.15 p.m.—Parlons Sports.
6.30 p.m.—Le roman de la science.
7.00 p.m.—Nouvelles locales,
7.10 p.m —La météo. 7
7:15 p.m.—Les voyages du

Père Ambroise.
7.45 p:m.—Quelles nouvelles .
8.00 p.m.—Panoramique

“II était une guerre”.
8.30 p.m.—Chacun son métier
9.00 p.m.—Ln Soirée du.Hockey.

Chicago va Canadiens 7
10.25 p.m.—Imprænptu.
10.55 p.m.—Intermède,
11.00 p.m.—Télé-Journal.
11.10 p.m.—Nouvelles sportives.
11.16 p.m}+-Cinéfeuilleton.

p.m.—Long métrage.
a.m.—Fin des émissions.

DIMANCHE, 26 JANVIER
10.00 a.m.—Grand'iesse.
11.00 a.m.—Film.
11.30 a.m.—Aux Yuatre coins du monde.
12.00 a.m.—Cinépanorama
12.30 a.m.—Opinions
1.00 p.m.—Les Travaux et les Jours.
.30 p.m.—L’Oncle Benoit.

p.m.—Rencontre.
p.m.—Ecaux Vives.
p.m—Long métrage.

.80 p.m—L'Heure des Quiites.
.30 p.m.—Radisson
.00 p.m.—Court métrage.
.15 p.m.—Les Affaires de I'Etat.

p.m.—Actualité.
p.m.—Questions et Défis.

.80 p.m.~La clé des champs
.00 p.m.—Music Hall.

p.m.—Faites vos Jeux.
p.m.—Théâtre Populaire,

“Cargaison dangereuse’
10.30 p.m.—Point de mire.
H.00 p.m.—Téléjournal,
11.10 pm.—Le monde du sport.
11.30 p.m.—Prenez le café avec . .
12.00 p.m.—Fin des émissions.

LUNDI, 27 JANVIER 1
2.16 p.m.—Mire et Musique ,

800 p.m.—Ce que femme veut.
8.156 p.m.—La beauté avant l'âge.
30 p.m.—V-us êtes invitée,

11.30
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4.30 p.m.—Bobino.

6.00 p.m.—La boîte à eurprise

5.30 p.m.—Pépinot.
6.00 p.m.—En éditorial.
5.15 p.m.—Parlons sports
6.30 p.m.—Sans atout.
6.55 p.m.—Manchettes Internationales.
7.00 p.m.—Nouvelles locales.
7.10 p.m —La météo.
T.15 p.m.—Tribune Libre.
7.45 p.m.—Rollande et Robert
8.00 p.m.—Les Belles Histoires.
8.30 p.m.—La Rigolade
9.00 p.m —Porte Ouverte.
9.30.30 p.m.—Savet-vous voyager ?
10.00 p.m.—Le Théatre Colgate.
10.30 p.m.—Reportage.
11.00 p.m.—Télé-Journal.
11.10 p.m.—Nouvelles sportives.
11,15 p.m.—Cinéfeuilleton.
11.25 p.m.—Fin des émissions.

MARDI, 28 JANVIER:
p.m.—Mire et musique.
p.m. e que femme veut.
p.m.—L2 beauté avant l'âge,
p.m.—Vous êtes invitée.
p.m.—Bobino. ‘
p.m.—La boîte à surprise.
p.m,—Sang et or. -
p.m.—Court métrage.
p.m.—Parlons Sport
p.m.—Sans atout.
p.m.-——Manchettes Internationales.
p.m.—Nouvelles locales.
p.m.—La Météo. : :
p.m.—Hebdomadaire. Sportif
p.m.—Casquette sur Toeil,
p.m.—Par le trou de la serrure
.pm.—-Soirée de nous.
p.m.—Quatuor — “Studio 43’.
p.m.—C'est la vie \
p.m.—Au P'tit Café. -H
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S
S p.m.—L'Keure du Cèncert.
p.m.—Tél{journal.

11.10 p.m.—-Noupelles Sportives
11.16 p.m.—Cinefeuilleton,
11.30 p.m.—Fin des émissions.

MERCREDI, 29 JANVIER
2.15 p.m.—Mire et musique,

L

 3.00 p.m.—Ce que femme veut,
8.15 p.m.—La beauté avant l'âge.
8.30 p.m.—Vous êtes invitée.
4,30 p.m.—Bobino.
5.00 p.m.—La boîte à surprises
5.80 p.m.— Opération Mystère,
6.00 p.m.—Les Clés de la Ville
6.15 p.m.—Parlons Sports.
6.30 p.m.—Sans atout.
6:65 p.m.—Manchettes Internationales.
7.00 p.m.—Nouvelles locales.
7.10 p.m.—La météo.
7.15 p.m.—Danse et cadence,
7.80 p.m.—100 dessins.
7.45 p.m.—Les Collégiens Troubadours.
8.00 p.m.—Le point d'interrogation.

8.30 p.m.—La Famille Plouffe.
9.00 p.m.—Pays et merveilles,
9.30 p.m.—T.a Pension Velder,

10.00 p.m.—La lutte.
1 11.00 p.m.—Télé-Journal. -
11.10 p.m.—Nouvelles sportives.
11.16 p.m.—Cinéfeuilleton. ,
11.30 p.m.—Fin des émissions.

JEUDI, 30 JANVIER
2.15 p.m.—Mire et Musique.
3.00 p.m.—Ce que femme veut.
3.16 p.m.—Lä beauté avant l'âge,
.30 p.m.—Vous êtes invitée.

p.m.—Bobino.
p.m.—La boite & surprises
p.m.—Rin tin tin
p.m.—La Rose des Vents
p.m.—Parlons spo;
p.m.—Sans atout. .
p.m.—Manchettes Internationales.
p.m.—Nouvelles locales.
p.m —La météo.
p.m.—Court métrage.
v.m.—Récital.
p.m.—Toi et moi
p.m.—Cap aux Sorciers.
p.m.—Au Chenal du Moine.
p.m.—Rendez-vous avec Michelle.
p.m.—La Couronne d'Or.
p.m.—Histoire d'amour.

0.30 p.mn.—Les idées en marche.
11.00 p.m.—Téléjournal.
11.10 p.m—Nouvelles sportives
11.20 p.m.—Cinéfeuilletun.
11.35 p.m.—Fin des émissions,

VENDREDI, 31 JANVIER
2.15 p.m.—Mire et Musique,
8.00 p.m.—Ce que femme veut.
8 p.m.—La beauté avant l'âge.

p.m.—Vous êtes invitée.
p.m.—Bobino.

6.00 p.m.—La boîte à surprises.
5.80 p.m.—Le trèfle à 4 feuilles
6.00 p.m.—Télé-Scope
6.15 p.m.—Parlons sports ‘
6.30 p.m.-—Sans atout.
6.56 p.m.—Manchettes Internationales.
7.00 p.m.—Nouvelles locales.
7.10 p.m —La météo.
7.18 p.m.—Clinique du Coeur.
7.46 p.m.—Pour elle

p.m.—Chansons canadiennes.
p.m.—Quiz Variétés.
p.m.—Aventure, - :
p.m.—Le théâtre des étoiles.
p.m.—Divertissements.

10.80 p.m.—Aflaires de famille,
11.00 p.m.—Téléjournal.
11.10 p.m.-—Nouvelles sportives.

p.m.—Ciné-Feuilleton.
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11.30 p.m.—Long Métragc.
1.00 a.m.—Fin des émissions.
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Radio CHRC Québec maintenant d’une
puissance de 10,000 watts

pement, dans le feu de l'Hôtel
Votoria le 19 septembre 1942.
Pour les auditeurs l'épreuve

ne fut pas de longue durée lors
de cet incendie. Le poste n'a é-
té.que deux minutes hors des
opdes en cette occasion, alors
que l'annonceur en devoir était
‘Bob Boudreau. Les émissions
reprirent aussitôt directement
du transmetteur qui se trou-
vait à Ste-Foy ‘dans le temps.
CHRC était de nouveau é-

prouvé en 1942 .au cours d'une
violente tempête, et l'une de ses
tours de Ste-Foy s’écroulait par
la force du vent. Les studios
de CHR C se trouvaient situés
sur l’Avenue Bégin.
En mai 1943, les studios se

transportèrent à 11 due Buade
jusqu'en 1945, alors que CHR
C s'installa à 39 rue St-Jean,
où il est encore auourd’hui.
Parmi les anciens annon-

ceurs que les auditeurs ont en-
tendus sur nos ondes depuis la

{Suite à la page 12)

 

| Trotibadours à
- Quebec

Mercredi 29 janvier, à 7 h.
45 du soir, les Collégiens trou-
badours inviteront les téléspec-
tateurs à les accompaner à
Québec pour assister aux pré-
paratifs du Carnaval d'hiver de
la Vieille Capitale. :

Les quatre joyeux compa-
gnons se rendront notamment à
lhôtel de ville de Québec, où
ils feront connaissance avec le
Bonhomme Carnaval et avec

“les candidates au titre de Reine
du Carnaval, Ils terminerant
leur séjour dans la cité de
Champlain en visitant les pre-
mièrez installations montées en
vue du prochain carnaval.
Comme toujours, les Collé-

iens troubadours.agrémenterant
Jeur voyage de chansons appro-
prides aux circonstances. Ils in-
terpréteront la Chanson du Car.
naval, puis feront entendre
deux charmantes mélodies, inti.

- tulées Si jolie et Chanson pour 
La jeune mais déjà papulaire

émission de CKBM,. Jazz-
Panorama, diffusée tous les
mardis de 1 h. 30, présentera
la semaine prochaine deux
grands instrumentistes du jazz
actuel, les saxophonistes ténors
Al Cohn et Zoot Sims. Comme
le premier est né à Brooklyn et”
le second en Californie, on
pourrait penser qu’ils sont, cha-
cun respectivement, des repré-
sentants des deux styles princi-
paux du jazz actuel, c’est-à-dire
le “East Coast” et le ‘West
Coast”. Or il n’en est rien car,
b'eñ qu’il existe certaines diffé-
tences de sonorité et: de phrasé
entre ces deux instrumentistes,
il s'expriment tous deux dans
un style “Cool” très proche du,
“East Coast”. Leur première
rencontre da‘e de leur appari-
tion dans la section des saxo-
phones du grand orchestre de
Woody Hermann. Clest d’ail-
leurs grace a cette grande for-
mation qu’ils allaient connaf-

| tre une célébrité sans cesse
cro‘ssante. Leur admiration ré-

-biproque en tant que musiciens
devait se développer dans la
mesure et en 1955, îls. déci-.

petit groupe. Aussitôt dit,aus- 

‘les enfants l'hiver.

/

- Deux grands saxophonistés:
Al Cohn et Zoot Sims

jouant ensemble au “Birdland”
de New-York.

§'¢tant rap‘dement cherché
une voie en dehors de l’école
“Be-bop”, ils devaient être,
tout en conservant une forte
‘influence de cette dernière éco-
le, parmi les premiers propaga-
teurs du “Cool”. Ces deux ar-
tistes possèdent une merveil-
leuse technique imstrumentale
et possèdent en duo une homo-
généité peu commune qui don-
-nent à leurs interprétations
œuieur et relief. Si vous voulez
vous faire une idée du jazz
actuel, écoutez-donc mardi les
“saxos ténors jumeaux” de
Zoot Sims et d’Al Cohn et vous
cons‘aterez que, comme des
jumeaux, s'ils se ressemblent.
ils sont totalement différents
de “caractère”, c’est-à-dire de
par leur invention mélodique.
Nous profiterons de cette

chronique pour adresser de vi-'
ves félicitations à “Concert
pour la Jeunesse” pour sa der-
nière émission consacrée à la
musique de jazz. Il était temps

, qu’on montre aux jeunes à dif-
férencer le jazz, le bon, le vrai,
de ses suosédannés (Rock’n

däient de former ensemble ui -' Roll), etc. Jean Sarrazin s'est
.-Tévélé un. parfait connaisseur .

l sitôt fait et voilà Al et Zoot . “ (Suite à la page 12)
“de - 0. mr ee ; TaWaneTAGa Sav a . . a.
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Les Collégiens.



Page huit

, Nouvelle profession pour les
- jeunes filles

La prochaine entrée de l'Ecole d’auxiliaires en nursing
“ de l'hôpital Jean-Talon aura lieu au début de mars, et les
-jeunes filles désireuses de se tailler une carrière dans cette
profession toute nouvelle peuvent s'adresser immédiatement
à la directrice.
L'hôpital Jean-Talon, qui est * personnes compétentes qui se-

un hôp.tal général catholique
admettant tous les patients

" @ans distinction de race ou de
religion, a créé cette école en
collaboration avec l’Association
des Infirmières de la Province
de Québec qui délivre un certi-
ficat de qualification à la fin
des études.
Ce certificat permet aux -

‘auxiliaires de travailler en cette
qualité dans des hôpitaux géné-
raux, ou à domicile pour le soin
des convalescents, malades
chroniques, vieillards, etc.

Les développements de la
science méd'cale et l’expansion
croissante des hôpitaux a ame-
né cette nécessité de former des  

ront vraiment, comme leûr nom
l'indique, des auxiliaïtes - des
gardes-malades, celles-ci pou-
vant se consacrer plus précisé-
ment a leurs responsabiltés et.
fonctions propres.

L’hopital Jean-Talon accorde
aux étudiantes une allocation
mensuelle et d’autres avantages
en retour des services rendus
par les auxiliaires durant leur
stage d’études pratiques-
La direction de l’Ecole des

auxilia‘res en nursing, 1385, est,
Jean Talon, Montréal, sera
heureuse de donner tous rensei-
gnements additionnels aux jeu-
nes filles deeplus de 17 ans qui
voudraient ‘en faire la demande.

14-16:

 

“Le Caurrier de Montmagny” — Vendredi, le 24 janvier 1958

RETRAITES FERMEES
JANVIER

27-29: Marins & Navigateurs
Hommes & Jeunes Gens29-31:

FEVRIER

: Chefs Lacordaire
: Finissants du Collège

Ste-Anne
7- 9: Hommes & Jeunes Gens

10-13: Cultivateurs
Institutr:ces -
Dames

21-23: Hommes & Jeunes Gens
24-27: Demoiselles

28- 2: Hommes d’affaires

L'entrée se fait à 7 h. 30 du
soir (heure de Ste-Anne) le
premier jour indiqué. La clô-
ture pour la retraite de deux
jours a lieu à 7 h. du soir et
pour la retraite de trois jours
à 9 h. du matin.
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17-20:

Pour réserver votre chambre,
adressez-vous à Mesdames Nar-

cisse Morin, tél.: 15 ou à Mau-  

rice Marquis,tél.: 379 ou encore
rémplissez cette feuille de de-|.
mande:

LA MAISON DES
RETRAITES FERMEES

Ste-Anne-de-la-Pocatière, P. Q.
C. P. 334 -Tél.: 346

“Révérend Père,
Veuillez me réserver une

chambrepourla retraite fermée

AU creer
En gas d“impossibilité amy

rendré, je me fais un point
d'honneur de me trouver un(e)
remplaçant (e) ou de vous aver-

tir assez tôt pour qu’une autre
âme puisse profiter de cette
retraite.

-Bien vôtre,

NOM

RUE ...... a
Ville i
Village+00TEL...

 

PUISSANTE, ÉLÉGANTEet de prix modique aussi |

 

«

- € Ilustrations, d'avant en arrière: Regent hardtop4 portes, Mayfair hardtop 2 portes,
Suburban sport 4 portes. Il y a 18 autres magnifiques modèles Dodge 1958!

L'hiver, saison des aubaines|

avec la plus sûre des voitures à prix Modique?

Venez essayer la suspension Torsion-AIRE 58 qui supprime ornières et
cahots,et les freins Dodge à contact total qui vouadonnent une meilleure
maîtrise des arrêts.

Venez mettre à l”épreuve la fougue des nouveaux V-8 Dodge qui vous
font traverser la boue et la neige profondes sans flancher, et la trans-
mission automatique à boutons-poussoirs Tarque-Flite, à commande
mécanique indéréglable, qui accroît toujours l’agrément de la conduite.

Ce qu’il vous faut pour l'hiver, c’est la magnifique Dodge "68, et vous .
en serezenchanté toute P

apsd

transmet

bo tla neige .ue e
voitures gèleraient sur pl

puissance sim
automatiquenent! Et le nouveau différentiel Sure-Grip

utomatiquement une mei
. voustire d'affaire quand les autres

...cest lasaisonde la DODGEsg
Pourquel attendre le printemps? C'est fout de suite: qu’il faut

adopter Ia Dodge. Poyrquoi c’exposerà des ennuis avec une
viellle auto, quand l'hiver peut vous donner tant d'agrémonts

 

Un doigt suit? La TorqueFe à boutons-poussoi
ement, instantanément,

traction dans ls

Vous êtes toujours à l'avant-garde dans les voitures de style_élancé> CHRYSLER CORPORATION OF CANADA,LIMITED
‘ : . -

C'EST TOUJOURS LA BELLE SAISON. AVEC UNE DODGE 1958/

Maurice Tanguay- Automobiles Inc.
ROUTE TRANS-CANADA MONTMAGNY

Les travailleurs
catholiques de ’
France

Un des derniers numéros du
journal “Syndicalisme”, orga-
ne de la C. F. T,C., (Confé-
{dération Française des Travail-
leurs Chrétiens), expose en ces
quelques lignes composées en
gros caractères et s'étendantsur
toute une grande page du jour-
nal, les sentiments des mem-
bres de la C. F. T. C. sur la
situation actuelle en France:
“Les travailleurs disent non à
la hausse des prix, à la diminu-
tion du niveau de-vie des mas-
ses populaires, à -la récession
‘économiques, à la regression
sociale. La calsse ouvrière et les
familles populaires refusent de
faire les frais d’une situation
anarchique! La C. F. T. C.
demande: le rétablissement du
pouvoir d’achat des travailleurs,
des familles, des retraités, dont
les ressources sont gravement
amputées par la hausse des
prix; — une politique écono-
mique et sociale qui favorisera
d'expansion économique, l’élé-
vation de nos niveaux de vie;
le plein emploi et l’indépendan-
ce du pays. — Cela veut dire
dans l’immédiat: ajustement
des salaires par le jeu de la li-
bre discussion, la suppression
des zones de salaires, un ajus-
tement du salaire minimum ga-
ranti et des prestations fami-
liales ainsi que des retraites, la
lutte réelle et vigoureuse contre
la hausse injustifiée des prix,
etc. — Pour cela, il faut des
réformes: réforme de nos struc-
tures économiques, réforme de
l’enseignement, de la fiscalité,
des circuits de distribution, etc.
La C. F. T. C. est prête à par-
place et au contrôle de telles
ticiper à l’étude, à la m'se en
réfermes. La C. F. T. C, mettra
tout en oeuvre pour faire abou-
tir ce programme constructif.”
 

. Le chauffage
au bois ou charbon

Il y a encore des gens qui,
pour certaines circonstances,
utilisent le charbon ou le bois
comme combustible’ dans le
chauffage de leur demeure. Un
feu de bois non-contrélé dans
.une fournaise est ce qi| peut
chauffer à blanc un tuyau qui.
mettra bientôt le feu à toutes

“ les boiseries qui en seraient
tantes de moins de 2 pieds. La

| Ligue de Sécurité de la provin-
“ ce de Québec recommande à -
ces gens, ainsi qu’à ceux :qui .
utilisent ducharbon, d’être très
attentifs € allumant ces feux
afiin qu’un tel accident leur
soit épargné. Il ne faut jamais
risquer de placer des cëñdres
dans réceptacle de bois ou de
carton, ce qui fut cause de trop
nombreux feux.
 

P
R

DIMINUONS
LES ACCIDENTS
La diminut'en des aécidents

et l’amélioratiôn du rendement
des véhicules dépendent du

| chauffeur. Comme tout Cana-

dien à l'étranger est un ambas-
sadeur de son pays, chaque
chauffeur est porteur de lettres
de créance non écrites en tant
qu’ambassadeur de votre em-
ployeur auprès du grand pu-
blic. D’aprèsla Ligue de Sécu-
rité de la province de Québec,

- de chauffeur prudent et courtois
est l’un des meilleurs publicitai-
res de la maison qui l’emploie.
  Annuellement, la production de
notre industrie des pâtes et

|. Papiers s'établit à 11 millions
de tonnes de pâtes, dont 2.5
millions pour la vente, 6.5 mil-
lions de tonnes de papier-jour-
nal et 2 millions de tonnes d’au.
tres papiers et cartons,

T
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Intéressantes démarches d'en envoyé français

- Pour que des Jeunes Canadiens puissent |
r séjourner en France

Jeudi après-midi nous avons en la visite à notre rédaction de M. Eugène Brochu.
Le sympathique agent du Canadien National était accompagné de M. Robert Pichot,
de Paris qu’il avait connu lors d’un voyage en Europe. M. Pichot est un homme très
actif puisqu’en été il est guide de tourisme (interprète français - anglais et espagnol)
alôrs qu'en hiver il travaille pour le Club de Demain, dont lesbuts sont de développer
les relations internationales sur le plan individuel, que ce soit entre étudiants ou non.

M. Pichot a débarqué mer-

credi sur le sol canadien, à
Halifax plus préeisément où
l'avait amené l’Arosa Sun, et
il a immédiatementfait route
sur Québec, puis sur Mont-
magny afin de rendre visite à.
son. ami, M. Brochu, dont il

gardait.un excellent ‘souve-

nir,
M. Pichot va séjourner un

mois environ dans notre pays,
mais il ne pense pas pouvoir
aller plus loin que Toronto. Il

quitte Montmagny vendredi
pour s’en retourner à Qué-

bec. Il visitera également
Montréal et Ottawa. Il n’y a
donc que deux jours que M.
Pichot était sur terre cana-
diénne, aussi nous avons pu
lui démander des impressions -

. ‘toutes fraîches. Vu quil a

connu des centaines de Ca-
nadiens-Francais en Europe,
il n’a guère été surpris par
le langage ni par le fait d’en-.
tendre parler le Français en
plein’ continent américain
comme le sont en général ses

compatriotes.

Comparaisons

Comme je lui demande de
comparer Québec à une ville
francaise il me répond que
c’est bien difficile, car il n’y
a aucune grande ville fran-.
çaise qui puisse être pareille-
ment fecouverte de neige et
s’étendre au bord d’un fleuve
qui charrie des glaçons. Bien

&

MAINTENANT —
DÉDUCTIBLES

qu’il n’ait vu Québec qu’assez

brièvement, il trouve la
“Vieille Capitale” pleine d’un
charme authentique et origi-

nal. Je lui ai évidémment de-

mandé ce qu’il pense de
Montmagny. Je citerai sa ré+
ponse textuellement.. ou

presque :
— -Montmagny posséde

beaucoup de cachet, et après
avoir visité de multiples

grandes villes, j'apprécie in-
finiment son calme et sa tran-
-quillité… Laneige créée chez
vous un décor merveilleux !

Puis mes questions devien-
nent un peu plus indiscrètes
et je veux savoir ce qui l’a-
mène au Canada. Il vient
prendre certains contacts
-poursen agence dé voyages.
Au moins maihtenant quand
il recevra en Europe des vi-
.siteurs Canatliens-Français, il

pourra leur parler de leur
pays, il le connaîtra un peu.

kN
Démarches à encourager !

D’autre part M. Pichot va
faire d’intéressants sondages

d’opinion dans le Québec et
ailleurs. En effet, le “Club de
Demain” ou plutôt son Ser-
vice d'Accueil des Aides fa.

miliales s’occupe de trouver
des places en France pour des
Jeunes'Filles étrangères, étu-
diantes ou non. Ces jeunes
filles Qui n’ont«pas les moyens

“de payer l'hôtel ou une pen-
sion reçoiventdes adresses de
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Les primes des Rentes Viagères du
Gouvernement Canadien peuvent
dorénavant être déduites du. revenu
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   “€Celavsignifieque tout contribuable—y |
>. - comprisl’individu établi àsonpropre

. ourfins d’impôt;, avec certaines

.compte—peutmaintenant- se préva-
+ .loir du privilège antérieurement

+.  féservé aux employés contribuant a = -

» …-des plans de pension enregistrés.
: EXEMPLES DES EPARGNES SUK L'IMPÔT -

. .  Apour un contribuable morié; sans personne à charge
“en basés sur les tarifs de l'impôt sur le Revenu de 1958!
 

… FL-Îtevanu-gogné : Centributior.au Epargne'svr l'impôt
; oo - Plan d'Bpargne®

e : :
.“ É- -$ 2,000 -- $ 200 $ 39

. 5,000 500 .95
: 7,500 750 { 150

"10,000 1,000 - 240  
 

(*déduction maximum permise:pourfins d'impôt)

Pour renseignements complets et
assistance dansle choix du plan qui

. - convient le mieux à vos besoins, appe-
lez votre représentantlocal des Rentes
Viagères du Gouvernement Canadien
‘ou postez ce coupon, franc de port.”
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lentes Viegères du
Ministère du Travail, Ottawe :

+. À < Veuillez-m'envoyer la documentation démontrant comment une Rente
a) iagire du Gouvernement Ganadien peut m'assurer, à :

/ un revenu. à-ma retraite.
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-~ Age-ad le Renté Yiogdre.deven-commancer. ….Téliphone

TA 0stantendd que.tés. ronsdigneméats-denvés ieSukd Hire strictement -
‘ confidentiel. . .

Gouvernement Canadien, 7W2
(franc de port}
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familles ou, en échange de

travail à mi-temps ou à la

demi-journée, elles reçoivent
leur pension et quelque ar-
gent de poche. Actueilement
ce service place à Paris et
dans les grandes villes de
France des jeunes filles de
tous les pays de l’Europe oc-
cidentale, Les prises de con-
tact de M. Pichot vont être
intéressantes et vont permet-
tre à des Canadiennes de
profiter des bons offices du
«Club de Demain. Nous pen -
sons que c’est une chose qui
doit spécialernent attirer l’at-

tention des Canadiennes -
Françaises qui seront avan-

tagées par-la “langue. Les
jeunes filles. qui seraient in-
téressées a trouver une telle
place en France peuvent écri-

re pour ‘obtenir tous les ren-
seignements au “Club de De-
main”, 3 Square de l’Ambre,
Paris XIVeme, France. Na -
turellement de sérieuses ré-
férences seront exigées.

De plus le “Club de De-
main” est undes promoteurs
de l’‘’Open Door System”,
c’est-à-dire qu’avec cette or-
ganisation d’entraides pour

“les jeunes il veille à trouver
- des familles, dans les pays
étrangers, (disposées à offrir
le gîte et la pension pendant
deux jours à des jeunes gens
dont l'intérêt social est re-
connu etprouvé. Ce système
connaît un énorme succès
aux Etats-Unis, et il n’y a

| pas de raison qu’il n’en soit

pas de même au Canada.

:

  
: M. ROBERT PICHOT

Bon voyage ! -

On le voit, le voyage dé M.
Pichot est une grande démar-
che pour les Jeunes et nous
ne. pouvons que lui souhaiter
bon succès, Après le Canada,
notre grand voyageur (il a
fait 56 voyages dans toute
l'Europe, mais lè 57e est son

premier surle Nouveau-Con-
tinent), parcourra les Etats-
Unis, puis se rendra au Mexi-
que. Il ne sera de retour en
France qu’au début de mai.

Quoi qu’il en soit nous vous

souhaitons boñ voyage et
pleine réussite, M. Pickot, et
nous remercions M. Brochu
de nous avoir permis cette
agréable et intéressante ren-

contre. -

Michel Vidoudez.

 

 

Au nom de

la courtoisie

Gardez une bonne ‘distance
entre votre véhicule et celui
Gui vous précède, pour permiet-
tre aux véhicules roulant plus
vite de doubler vous conseille
la Ligue de Sécurité de la pro-|
vince. de Québec. Ralentissez
légèrement pendant qu’on vous
double, n'accélérez jamais. A-
près avoir passé la côte d’une
pente, rangez-vous à droite le
plus possible et ralentissez pour
permettre aux véhicules grou-
pés à l’arrière. du vôtre, durant
la montée, de passer en toute

M. Minville en
France

“Professions”, l'organe du
“Centre français du Patronat
chrétien’' publie dans le compte
vembre la note suivante: “M.
rendu de sa séance du 21 no.’
Esdras Minville, ancien doyen
de la Facfilté desSciences Soci.
ales de l'Université-de Mont.
réal, directeur des Hautes Etu.
des Commerciales à Montréal,
invité d'honneur du C. F. P, C.
fit un exposé sur les relations
France Canada. M. Minville
souligna les relations économi.
ques et culturelles qui unissent
le Canada et la France, Rappe-
lant que le Canada ‘est a l'heus
re actuelle ‘la première des
puissances dites secondaires, ce
qui pour un pays jeune est dé.
jà une situation enviable, M,
Minville évequa la crainte d’a-
méricanisme qui hante bien des
esprits canadiens et montra que
sel le Canada français - à la
différence du ‘“Canada anglais”
- peut résister à  l'assimila-

x

tion.américaine et permettre au
Canada de s’affirmier comme
entité sociale et politique. Mais, —
poursuivit l'orateur, si pour
affirmer sa personnalité à l'é-
gard des Etats-Unis, le Canada
français, ce dernier, lui, a be-
soin de la Franc , . . Me per.
mettrez-vous d’affirmer que la

. France pourrait elle aussi a
voir besoin du ‘Canada et tout
spécialement du Canada fran.
cais? En Amérique, le Canada
français est à la France ce que
le Canada anglais est à l’An.
gleterre, l'Argentine à 1'Espa-
gne: une projection de sa pen-
sée, un centre de sympathie
spontanée, une porte d'entrée,
sinon. tout à fait un pied à-ter-
re. Dans la triple perspective
du patron, du Français et du
‘chrétien, le problème du Cana-
da francais c'est un peu, c'est
même dans une large mesure,
votre problème.” _ #

  sécurité. Habituez-vous à aider
les autres qui vous doublent.

S vi ÿ |

Quecraindrai-je ici bas? Ven.
fer ne peut me nuire, car je

truve en Marie un prt de sûre-

té; et le monde est lui-même .
ompuissant À. séduire mon
coeurépris de sa beauté.
(Ste Thérèse de l’Enfant-Jésus)

Service Marial de Monim"gny -

Le journal local face à la communauté,

 

~~

>

‘Le mois de janvier est sans aucun doute
“ une période propice pour rappeler à toys
nos lecteurs et annonceurs que notre Jour-

nal continue à demeurer à leur entière. dis-
position et qu’ils n'ont. pas à craindre’ ‘de
s’en servir aussi souvent qu’ils le jugeront

nécessaire. ”
‘Un jourfal local etrégional est non seu-

lement un ami précieux, mais aussi un aide
puissant, un conseiller avisé. Par ses nou-

veHles et chroniques,il s'efforce de refléter

la vie de la communauté locale et régiona-
le. Il donne ces informations aussi nom-
breusès et complètes que possible sur ce qui
se passe autourde nous. ‘Par ses pages publi-

citaires, il permet aux commerçants et in-

dustriels de faire connaître leurs affaires ou
leurs entreprises, et à là population de se
‘renseigner adéquatement et
sur les moments et les endroits les plus ap-
propriés où elle peut se procurer les “né-

- <essités de la vie”.
Lé public sait d’ailleurs quenila radio,

ni la télévision n’ont pu jusqu'ici supplan-
ter le journal comme source d’information

ni comme médium de publicité. La chose

est même tellement évidente que l'impri-
mé et le goût de l’imprimé ne font que.

s’accroître à mesure que se développent
d’autres moyens d’expressions. Certes, le

_ public aimé à entendre lire, mais il préfè-

“ re, de beaucoup, lire. Il peut ainsi complé-

“ ter son information et conserver à volonté

textes et images. Il a surtout l'avantage de

choisir le momet qui lui convient le mieux

* pour se renseigner sur ce qui- l’intéresse.

. C’est la raison pour laquelle rien.ne vaut

et rienne yaudra jamais l'imprimé.La re-

efficacement

à la télévision et à la radio =
dio a pu atteindre un jour son âge d’or, la
télévision pourra elle aussi atteindre
sien, mais l’imprimé, principalement Je
journal continue de le vivre intensément.
- … C’est dire que vous demeurez tous à

. page, chers lecteurs, en continuant d’aimer,
de reçevoir et de lire votre journal. Vous

“ l’êtes même encore bien davantage quand
vous accordez vos préférences au journal
qui se dévoue particulièrement à vos pro-
presintérêts comme le “Courrier de Mont-
mragny”. Le journal local a, en effet, cette
particularité qu’il fait siens les intérêts de
la communauté qu’il dessert et s'efforce

par-tous les moyens qu'il a à sa dispostion

de Tes mener à bien. On ne comptedail-

leurs pas les immenees services qu'un jour:

nal soucieux. de sa mission rend à la popu-
lation qui vit dans son rayonnement.

. H faut donc se servir de son journal.

T1 faut aider dans la mesure du possible à

lé conserver intéressant au. point de eue in-

formation en lui communiquant régulière-
ment: tout ce qui est susceptible d’intéres-

‘ser le lecteur. Le journaliste n’est hélas pas

un devin, et il a besoin du concours de

chacun.

Dans le domaine publicitaire; il faut, je

le répète, avoir confiance en la puissance

du journal pour le progrès de ses affaires.

Dans tous les champs d'activité, la publici-

té s’impose de’ par elle-même et rapporte

aucentuple, il ne faut pas l'oublier! An-

noncez donc dès cette semaine dans le
“Courrier de Montmagny”.

C’est de l’argentbien placé!

3 “ Michel Vidoudez

le ©
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Le chômage est-il voulu ?
crise de chômage qui atteint actuellement plus |

deea000 travailleurs canadiens atteint également l'in- !
dustrie de l'aluminium.

A Arvida, par exemple, une centaine de travailleurs
des usines de l’Alcan devaient être-mis à pied au début
de la semaine pour une période indéfinie. ..

Ces employés recevront les bénéfices supplémantai-
res prévus dans la convention collective lorsque les
employés tombent en chômage, en plus de toucher les

Page dix ‘
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Les élèves désertent les
écoles en URSS

Il existe un phénomène très spécia: dans les écoles
soviétiques: la désertion des classes par les élèves, Les
conditions des études justifient ces fuites massives: locaux
scdlaireg gflacés, distances trop grandes pour se rendre à
l'école, manque de vêtements et de chaussures pour enfants,
manque et parfois absence de livres scolaires.

S1-FRANÇOIS
STATISTIQUES

Durant l'année 1957, il y a
eu 14 mariages, 57 baptêmes et

: 14 sépultures. .
Parmi les défunts disparus:

M. Olivier Guimont, 68 ans;
M. Roméo Guimont, 26 ans, 4
mois; M. Prudent Morin, 64
ans; Mme Elmire Bonneau, 81

“Ces circonstances sont hélas
permanentes et l’année en cours
voit les mêmes causes de l'ab-
sentéisme des élèves, Le ‘BA-
KINSHY ROBOTCHY” (no 13,

quittent l'école augmente con-

au cours du dernier trimestre
scolaire, le nombre d'élèves qui

sidérablement; ce sont surtout
les élèves en retard dans leurs

ans: Mme Alma Lecompte, 82
; M. Horace Dumas, 83

ans Mme Napolégn Denault,
73 ans; Mme Louis Montmi-
ny, 57 ans; M. Fernand Gui-

son personnel,

prestations ordinaires de l’assurance-chômage,
La compagnie explique que c’est à la suite d’une

diminution de la demande qu’elle a été forcée de réduire

La filiale de 1'Alean, Saguenay-Kitimat, vient d’ail-1957) consacre tout un article
des plus sévère à l'état pitoya-
le des écoles et à la fuite des é-

études et qui n'espèrent pas
rattraper ce retard: ." Ceci
n’est qu'une des causes de 1'ab-

leure d’annoncer qu’elle mettait à pied 1,700 travailleursmont, 22 ans; Mario Simard,

de l’industrie de la construction parce que I'Alcan vient4 mois; M. Joseph Proulx, 59
lèves. “Le premier semestre n'a …—sentéisme des écoliers, car les . : bei i 3pas êté très productif dans une  porgr es ne sont pas char- APS: Ne Fortunat Blais, 82 de décider de ne pas faire passer de 5 à 7 le nombre de |
série d'écoles de la région .. .  gés es pédagogues font ans; Mme Xavier Morin, 89 ses creusets ou cuves dans lesquelles l'aluminium est

raffiné.
Quand une industrie aussi prospère que celle de

l’aluminium se met à réduire sa production, surtout
quand elle exerce pour ainsi dire un monopole, il ‘n’est
pas inopportun de se demander si la situation économique
est détériorée à ce point. Le cas échéant, le gouverne-
ment devrait sans tarder prendre des ‘mesures énergi-
ques pour ranimer l’activité économique. Siñon, il de-

ans; Marc Théberge, 3 mois.
À ceux que le deuit a affli-

gée en cette année 1957, nos
sincères sympathies.
POPULATION
La paroisse compte 343 fa-

m'lles dont 1,707 personnes,
1,384 communiants et 323 non-

preuve d’un “libéraliste’ exces-
sif dans les notes qu'ils  don-
nent. Ainsi, une institutrice a
marqué d'une bonne note com-
position émaillée de quarante
fautes. (Même journal). Cette
disparition continuelle et mas-
sive d'élèves qui échappent ain-
si à l'instruction. prmair® obli-
Eatoire, démontre que cette mes

A T'école secondaire de Tchar-
han les règlements les plus é-
lémentaires de l'instruction o-
bkgatoire sont violés, la disci-
pline scolaire est complètement
désorganisée, Plus d'un tiers
des élèves ne fréquente pas les
classes, Au cours d'une leçon
il n'y eut n0 classe que trois

-

 

: élèves. auaout disparition ee sure, loin d’être résolue en UR communiants. : vrait faire enquéte pour savoir si le chomage actuel est
laire passerait dans nos pays SS comme le prétend la propa- BAPTEMES voulu, pour une grande partie, par leg industries elles-
pour une exception qui ettire- Bande, est ‘unrecul évidenen A été baptisé en décembre mémes.
raiattentiondes semper d'avant.larévolution. (8. P ©.> 1957: Les travailleurs de l’automobile ont accusé les ma-
Ste; en URSS, au contraire, Marie-Claudine, enfant de nufacturiersd'automobile de pratiquer une politique de
leeas estnormal et la presse le M. et Mme Joseph-Aimé Blais chantage à l'endroit du gouvernement en congédiant des _
reconnaît: Il est impossible LA SEMAINE À (Léonie Fiset). Parrain, et dizaines de milliers de travailleurs. Par ailleurs, on nous
de ne pas se rendre compte desnomreux défauts dans de fonc. a informés que l’industrie du textile est en partie paraly-marraine: M. et Mme Antcnio ; . :

sée -par des employeurs qui veulent forcer la main au

 

 

 

 

 

d'écolesde larépublique”, pe Radio S.Coeur fant.Pn deJen gouvernement pour obtenir une plys grande protection

(ho 118.MEET}AOoemnent, > _ Montminy, tante de l'enfant. tarifaire.

‘ LUNDI et MARDI VA-ET-VIENT

| Pourcommunier tous tes

|

Staller: M. etMineGaston | ATTENTION JOS. PARADIS
Les accrochages jours. oatM etMmeJean-Paul Ne \pas oublier la grande | Agent

Chant: (L) CS. V., Ber- RéalNoël, or ere ‘ LeLIESD'ISAËBLLE, pa Produits .

thierville, (M) Inst. Fam. DM. et Mme Claude Ta]

|

Profit de l’église St-Mathieu. IMPERIAL >> ,

hebdomadaires
Le 20 janvier, vers 1 h., sur

la rue St-Ignace, une colli-

sion s’est produite entre la
voiture de M. Lucien Bisson-
nette, de Trois-Saumons, Co.
de L'Islet, et celle de M, Amé--
dée Bernier, de Montmagny. |

Dégüts moyens.

—*—

Aujourd’hui vendredi, vers
8 h., à la rue St-Jean-Baptis-

te, en face de la SallePubli- |
que, Une assez violentecol-
lision s’est produite entre la
voiture de M, Alexandre Gau-
dreau, ‘taxi à Montmagny, et
celle de M. Donat Guillemet-
te, de St-François. Les dom-

mages sont moyens.  
SS. Grises, Montréal.

MERCREDI et JEUDI

V. Colozza, s.j. _
— Vie cachée de. Jésus

IT — Oubli mieux que mépris

Chant: (M) Acad, St-Louis,
Victoriaville. (J) SS. Jésus-

Marie, Outremont.

VENDREDI

M. Vigneau, s.j.
(texte) Miroir du Christ.

Chant: Ecole Normale,
Mant-Laurter.

SAMEDI

E. Gagnon, s.j.
, Marie dans. notre vie.

‘bat, de St-Pierre, chez M. et
Mme Stanislas Simard.
—Mlle Noé.la Boissonneault,

de Québec, chez soñ frère, M.
et Mme Louis Boissonneault.
—M. et Mme Vietor Caron, 

M. et Mme AntoniôLecompte,
de St-P:erre; Mlle Colette La-"
monde, de Québec; chez M.
Antonio Lamonde.

; —M. et Mme Louis-Aimé
Paré, de Montréal, chez M.
Jos. Paré,
—DMlle Luc’enne et Made-

leine Corriveau, de Montréal,
chez leur frère, MM. Sauveur
et Alphonse Corriveau.
—M. et Mme Armand Paré

étaient en voyage a Québec.

Elle aura lieu dimanche soir
à 8 heures pm. & l’école St-
Pie X. ‘ .
 

  

Souper canadien
à la Légion
Veuillez prendre 5 que

c'est samedi soir, à 8 heures,
qu'aura lieu le souper Canadien
à la-Légion. Nous profiterons
ce cette occasion pour remet-
tre au représentant de la Cam-
pagne de Lutte contre la Polio-
wyélite, je chèque pour le mon-
tant recueilli lors de la sous-
cription organisée pour cette
organisation, par la Légion Ca-
nadienne de Montmagny, Maurice Fournier, prés.
 

Chant: Mile M.-P. Trem-
blay, Arvida.
 

orsementa

ride mulNo- 3213, petuni
de jardmagnifique obtalog

sique du Jardin rivez aujourd’hui

 

 

Cherchez-vous ce qu'iky a de mieux comme graines de fleurs et legumes; plantes J
vivaces et arbres fruitiers; outillage de jardin e c.

Commandez un pat No 3007, Éfire8 géantes hybrides Papillons, %0.75; ou, 1 pat
a y flore Satin Rouge,

inage Perron, 96 pages, abondamment illustrées,
12 pages en: couleurs naturelles. Vous nepouvez pas vous passer de ce guide clas-

. H. PERRON & Cie Ltée 0
515 BOUL. LARELLE, UABORD A PLOUFFE, P.0. (Montréal 9)

$0.75; et vous recevrez gratis le

Mes gencives saignent, que faire?
Q.—Mes dents saignent, mê-

me alors que je ne les brosse
pas; autrement, elles sont en
parfaite condition. Pouvez-vous
me dire quelle en est la cause ?
R—I y a bien des raisons

au saignement des =gencives.
Les dépôts de-tartre sur les
dent en sont une, Des obtura-
tions qui n'ont pas été très bien
faites peuvent en être une au-  

 
tre pour les dents voisines,’ en
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Biscuits y the

parmi les meilleurs biscuits
LES BISCUITS MONTMAGNY

sont encore
g LES MEILLEURS

BISCUITS MONTMAGNY
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retenant des débris de nourri-
ture entre elles, ce qui finit par
irriter les gencives. Des dents
irrégulières ‘ou même l'absence
de dents en représetent une au-
tre cause fort commune. Dans
notre vieactuelle trépidante,
dépourvue de beaucoup de pré-
cautions essentielles et _ alors
que nous mangeons des ali-
ment trop cuits, nos gencives
sont dépourvues d’exercice, Ce-
la a pour résultat de les amol-
dir et de les enflammer. Certai-
nes maladies, telles que l’Infec-
tion de Vincent et le Scorbut,
font saigner les gencives. Les
personnes qui souffrent ainsi
du saignement des encives doi-

s vent s'adresser à un bon dentis-
te pour en déterminer la cause,
après quoi un traitement ap-
proprié leur sera appliqué.
La ligue d'Hygiène Dentaire

de la Province de Québec In-
corporée, 4440 Bouevard Pie IX
Montréal 36. est heureuse de
répondre gratuitement, par let-
tre personnelle, & toutes les
questions qui iui seront posées
sur la santé des dents et des
gencives des enfants et des
grandes personnes. Elle offre,
gratuitement également, d’ên-
voyer sur simple demande, aux
futures et jeunes mamans, des
‘brochures illustrées traitant de
leur alimentation rationnelle
dans l'attente ‘d’un bébé et des
soins spéciaux alimentaires et
dentaires à prendre ‘par elles et
à donner à leurs enfants pour
sauvegarder leur propre denti-
tion et assurer de bonnes dents
à èes derniers, Bien donner son
nom et adresse postale exacte
et complète.

+ .

Stove Oil pour Poêle
Huile à fournaise Fuel Oil

Diesel Oil, Gazoline
Huile à moteur.

Réservoirs, Esso Rad
Anti-Freeze

43, rue Collin — Tél.
"  Montmagny, P. Q.

138

   

 

 

CARRIERE

. BARBIER-COIFFEUSE
GOIFFEUR

Apprenez ces métiers à

. Trans-Canada

Beauty

Industries, Ltd

Moncton, N.-B,

Passage retour passé
300 milles remboursé,

 

 

 
LA COMPAGNIE

SINGER
OFFRE UN RABAIS DE

$50.00
SUR UNE MACHINE

A COUDRE

. COMPLETEMENT

AUTOMATIQUE

A AIGUILLE

OSCILLANTE

DE MARQUE

SINGER

RENSEIGNEZ-VOUS

AU MAGASIN OU AU

GERANT

J.-M. PICARD

52, rue St-Jean-Baptiste.

— Tél. : 734 —

(Temps limité de 8 jours)
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La “chemise” vedette àla mode
canadienne au printemps 1958

\

 

Montréal — La chemise a révolutionné la mode du
printemps ‘58. Cette nouvelle silhouette qui est le chan- -
‘gement radical le plus important de la dernière
nie, a conquis définitivement l’industrie canadiènne de la
mode. .

En dépit des railleries qui,
lors de la présentation de la
chemise à Paris l'automne der-
nier, la qualifiaient de “sac”,
la nouvelle tendance influença
rapidement les dessinateurs ca-
nadiens comme tant d’autres et
les versions d’automne furent
acceptées de bonne grâce par
les Canadiennes.
La ‘coupe 58”, cette nouvelle

silhouette fluide ou chemise,
réussit par ses versions printa-
nières, à dre démodées tou-
tes les autres silhouettes.

‘Les grandes maisons de mode
de Montréal ont déjà amélioré
leurs présentations. Leurs. ver-
sions sont taillées de mains de
maître et n’ont rien de l’appa-
rence d’un,sac. Une étude des
collections printaniéres de ce
centre de la mode, révèle que
la nouvelle silhouette a ‘été a-'
daptée à toutes les tailles et
types et que ses prix sont va-
riés. _-
Les principales caractéristi-

ques de la mode sont:
La Silhouette—Elle semble

ignorer la taille jusqu’à un cer-
tain point sans pourtant l'ou-
blier tout à fait, Elle souligne
la ligne du buste, Jes hanches et
se rétrécit à l’ourlet.  Eiie est
offerte ‘Un versions d'une ou
deux pièces, plusieurs robes ac-
compagnégs de vareuses ou de
corsaes blousants, marqués d’u-
ne ceinture aux hanches. Les

 
CORSAGE BLOUSANT. —
Le corsage blousant tom -
bant sur une ceinture basse,
démontre l'influence de- la
chemise ou silhouette fluide
des nouveaux modèles prin-
taniers. Cette création Deja
de Montréal, est une des_
nombreuses versions fort
seyantes de la nouvelle sil-
houette, offertes par les des-
sinateurs canadiens. La
robe est en pure soie im-

ad primée,

-des tissus simili-soies et chif-

- ‘au premier rang des

“de forme: cocon,

 

décen-

jaquettes des costumes  souli-
gnent la ligne rétrécie par des
dos en forme de cocon. -
Jupes raccourcies-—L'équilibre

de cette ligne rétrécie exige un
ourlet plus court mais chacune
demeure seule jupe si elle doit
ou non, montrer ses genoux.
Mémes les modèles qui n’ont
pas’ adopté la silhouette chemi-
se, sont plus courts. Les. lon-
Queurs varient mais la plupart
sont à un pouce au-dessus de
la moitié du mollet.

Tissus—L'emploi de tissus
jumelés est très important au
printemps, comme par exemple,

fons de même couleur ou motif,
ou encore un tissu transparent
sur un imprimé, Les robes de
crèpe sont nombreuses mais les
tissus simili-toiles dominent.
Les lainages soht légers et les
tricots et worsteds, très popus”
laires.
Couleur—Le bleu marine est

modèles
de robes printanières, reléguant
les noirs dans l’ombre. La plu-
part des teintes foncées gont
éclairées de blanc. Les beiges
avoine nouveaux, sont offerts
dans tous les genres de tissus.
Délaissant les tons  atténués,
les mprimés vont jusqu'aux
extrémes avec en téte, des tons -
orangés vifs, suivis dès rou-
ges, Bleuset verts, :

Voici un résumé des modèles
les plus marquants des collec-
tions printanières de 12 grands
dessinateurs montréalais, mem-
bres du groupement des Fa-
shion Associates, Montréal, re-
connus comme. chefs de file de
Lindustrie de la mode au Cana-
a: :
Harry Brodkin—Une chemise

en lainage léger bleu marine
marquée de trois bandes de ru-
ban grosgrain aux hanches,
dont la jupe est bordée d'un
volant plissé,
Jack Liebman—Une robe-

manteau en toile de soie noire
à devant ajusté et ceinture dis-
simulée sous le blousé de dos.
Une touche de blanc, détail
neuveau et important, se re-
trouve sous.forme de col déga-
gé et poignets. ~~
Lew Shedlack—Une robe de

jour en fin tricot de laine, 1é-
gèrement ajustée, à dos blou-
sant retombant sous la tallle
normale, dans la nouvelle cou-
leur avoine. |
Brodkin - Bros.—Un deux-piè-

ces marine en tissu simili-toile
est à corsage blousé terminé-
par une bande aux hanches. Le
col dégagé et les emmanchures
profondes soulignent la silhou-
ette fluide.
David Taub — Cette robe-

deux-pièces pour jeune fille, est
en worster gris pale, a corsage
blousant et emmanchures pro-
fondes, ajusté par une bande
a hauteur des hanches. Elle est
éclairée d'un col et d'un noeud
blancs.

Bill Mintz of - Trend—Un
deux-pièces en toiles de soie,
couleur avoine, est à jaquette

rétrécie aux
hanches. La jupe étroite est
complétée d'un corsage cami-
sole, D'étroites bandes de .satin
forment la garniture.
…Dolman—Une robe étroite en
tissus jumelés imprimés à mo-
tifs de fleurs, est ornée à l’ar-
rière d’un drapé d’organza re-
tombant des épaules en effet
blousant.
Wilner—Une robe en impri-

mé fleuri, à ‘taille droite, est
marquée aux hanches d’un dra-
pé terminé par ‘Un gros noeud
sur le côté.
Deja—Une robe en soie im-

primée en tons de bleu et vert,
est A corsage blousé et ceinture
basse, or

Frenchsire — Un ensemble
deux-pièces en soie bleue, pour

(Suite à la page 12)

~

 
DOS BLOUSE — La nou-
velle silhôuette printanière
n’ignore pas tout à fait la
taille, comme le prouve cet-
te robe-manteau en toile de
soie, création Jack Liebman
de Montréal. La ceinture est-
dissimulée sous le blousé du
dos de ce modèle canadien,
La touche blanche, de pre-
mière importance au prin-
temps, se retrouve dans le
co] dégagé et les poignets.

 

Votre beaute
Il est inutile de traîner avec

soi en voyage toute une collec-
tion de pots ot de bouteilles
remplis à craquer de crèmes et
de produits de beauté de toutes
sortes. Il est cependant impor-
tant d’avoir ce dont il est im-
possible de se passers crème
nettoyante, poudre, rouge à
joues, rouge à lèvres et eau de
Cologne. Ces produits, conte-
nus dans des pots de plastique
légers, prendront moins de pla-
ce et pèseront moins. La pru-
dence conseille d’emporter dans
une valise le moins de bouteil-
les de verre possible. Elles sont
susceptibles de casser. J

 

 
a

Conseil
I wya rien de plus désa-

gréable et difficile 1 & enlever
qu’une tache de rouge à lèvres
indélébile sur un vêtement. Il
est donc prudent de toujours”
recouvrir vos lèvres d’un papier
tissu avant d’endosser une robe
ou un gilet. M est “également
possible de n'appliquer votre
roùûge-qu’à la dernièré minute,
après vous être toute habillée.

 

faut pourtant ajouterèvcette dernière catégorie le très grand

VETEMENTS FAITS SUR MESURE
-VS- TOILETTES DE MAGASIN
Après avoir interrogé plusieurs femmes sur un sujet pal.

pitant entre tous, celui de l’achat de robes, costumes ou au.
tres vêtements ““tout-faits” et celui des mêmes vêtements
faits sur mesures, voici à peu près ce qu’on m'a répondu :—-

Tout d’abord, il est+mexact de diviser en deux catégorie.
seulement les goûts et les préférences de nos élégantes. Com-
mençons par les personnes qui disposent de beaucoup dé temps
et d’un budget assez rondelet, Celles-ci optent, en très grand
nombre, pour l’exclusivité et choisissent avec un soin jaloux,
et les tissus qui serviront à renouveler leur garde-robe, et la
couturière qui les confectionnera. Par contre, un autre groupe
de femmes, possédant des goûts identiques, mais n’ayant que
très peu d’argent en poche, vienment à bout de combiner leur
avoir et leurs préférences en cousant elles-mêmes tous leurs
vétements. Une troisième classe vient alors s’ajouter à cette
dernnière catégorie: celle des femmes qui vont régulièrement
acheter leurs robes et tailleurs “exclusifs” en dehors de la
ville. Elles ont les mêmes dispositions que leurs consoeurs,
pour ce qui a trait l’originalité des toilettes qu’elles portent, -
mais aiment voir ce quelles achètent... -

Dans un deuxième ÿrowpe on trouve des femmes de carrière
qui s’habille très sobrement et n’on pas toujours le temps de
courir les comptoirs ou les foires aux tissus; celles-là adop-
tent un magasin quelqueconque où elles se procurent les nom-
breux tailleurs ou robes classiques dont elles ont besoin à in-
tervalles réguliers. Quant aux sténos, aux serveuses de maga-
sins et toutes celles qui travaillent hors du foyer, la bonne
moitié de ces personnes (celles qui ont une taille de guépe-
surtout) préfèrent “sauter” dans une robe “toute-faite”. Leurs
camarades moimps bien dotées physiquement ont presque toutes
une modiste qui leur taille tous leurs vêtements. Les ménagè.
res qui se laisse tenter pdr les vitrimes de nos magasins sont
plus nombreuses que celles qui ont une modiste attitrée. Il

nombre de-mamans qu font ellesimémes et leur costume et
celle de leurs enfants, Fait assez curieux: ce sont les person.
nes les plus occupée chez elles (familles nombreuses ou trae
vail supplémentaire quelconque) qui trouvent le temps de tail.
ler et de coudre. Serait-ce parce que leurs sorties se font plu.
tôt rares, Ou simplement parce qu’elles m'ont pas te temps de
courir les “Wentes”?

Quel que soit le budget alloué et qu’importe son rang 80e:
cial ainsi que la fréquence des réunions auxquelles elle assis.
te, la femme qui n’attache d’importance à l’exclusivité vesti.
mentaire que pour ce qui touche à ses “sorties de gala”, res.
te la plus pratique de toutes. Elle à recours à sa couturière
pour ses plus belles toilettes, tailleurs ou manteaux, mais ae
chète à-bon compte ses robes de maison, de sport, ses blou-

_ses “ordinaires”, etctout ce qui complète, en un mot, sa gar-
de-robe dont la base est solidifiée par ses goûts personnels.

SUZANNE PIUZE   
EE . :

Une succulente variation sur
un theme ancien

Aimez-vous à préparer dès le
samedi votre dessert du diman-
che? Notre Gâteau Moka au
Réfrigérateur est plus délicieux
que jamais lorsqu’il est fait la
veille, et il ne demande que
quelques minutes de prépara-

tion. Par un heureux mélange
de café et de chocolat, il ac-
quiert une saveur riche et fine
qui saura régaler aussi bien vos
invités que votre famille! Vous
aurez là le digne couronnement
d’un repas parfait.

 

GATEAU: MOKA AU REFRIGERATEUR

2 étages de gâteau éponge
acheté tout fait.

1 tasse de café fort

1 tasse de crème
fouettée.

épaisse,

1 paquet de mélange à pou-
ding au chocolat.

1tasse de lait évapôré.
1 tasse da lait évaporé.
Noix de Grenoble.

‘Fendre horizontalement les étalages de gâteau éponge,
faisant ainsi quatre étages minces. Apprêter le mélange à pôu- ding, utilisant commeliquide le café et le lait évaporé mélangés
ensemble. Presser un des étages de gâteau dans un bol à mé- ”
langer de grandeur moyenne. Verser un tiers du pouding, ajou-
ter un autre étage de gâteau et ainsi de suite, terminant avec 1e
quatrième étage de gâtequ. Metffe au froid pendant plusieurs
heures ou toute la nuit. Démouler sur un plat de service. Cou-- «
vrir copieusement de crème fouettée sur le dessus et les côtés.-
Décorer de noix de Grenoble entières. Rendement: 8 portions.



 

- “ff Dr Marcel Laverdière|
BA.

Chirurgien-Dentiste

28, rue de la Gare.
293 Montmagny.| Tél.:
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Dentiste
Dr J.-L. Lavallée

: Chirurgien-Dentiste

39, St.Jean-Baptiste, Montmagny

; Tél. :

 

 

—

Radio CHRC...
Suite de la page T)

fondation de CHRC, men-
tionnons: Raymond Laplante,
Félix Leclerc, Miville Couture,
Jacques Normand, Jean Monté,
Jacques Létourneau, Paul Hé-
bert, Roger Lebel, Roland Le-
-lidwre, Oscar Marcoux et Thom
Burhan; maintenant gérant du

‘Poste CKRS et CKRS-TV
de Jonquière.
Parmi les pionniers de CHR

C on compte encore aujourd'hui
. monsieur Henri Lepage, mon-}
sieur Aurèle Pelletier, monsieur

Maurice Descarreaux, monsieur

 

 

Dr Em. Gébeil, O.D.
, OPTOMETRISTE

— Edifice Allard —

Montmagny Tél. :
-
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Dr Antoine Fiset
Médecine générale

Obstétrique.

8, rue St-Jean-Baptiste.

(Face à l'église St-Thomas).

, Tél. : 755 Montmagny

 

Spécialiste

 

DENIS.GOBEIL, LIL.

34, rueoei Gare,
Tél, : 1188 — Montmagny.

Heures de Bureau: tous les jours,
h. 6 h.

Tous les oies de 7 h. à ¢ kh,
“sauf le lundi et le samedi”.

7, rue du Palais de Justice

C.P. 11

Lefnieux & Proulx,
! —Enr.—

Mutérisux de construction.

Montmagny

Bois brut et préparé.

Contreplaqué.

BUREAU:
—

Paul Lemieux.

340-W

340-W

Tél.:

Tel. :

  

à Montmagny : le samedi
A L’HOTEL-DIEU

Dr Paul Bigué
Yeux, Oreilles, Neæ Gorge.

449, 3e Avenue

Ld

Québec |

Bureau: 592 Rés. : 767

Gonzague Bélanger
« NOTAIRE
Assurances Générales.

4, St-Tean-Baptiste, Montmagny.

 

v

 

G.-A. PARIS, D.C.
Chiropraticien ‘

103, rue de la Gare.
Tél. : 823

MONTMAGNY
Cap-St-Ignace. — Tél. : 325  
DOCTEUR LAURENT LIZOTTE

Médecine Générale et obstétrique

4, rue de Ja Gare. — Tél.: 1150 — Montmagny.

(Ancienne résidence Dr J.-M. Bernatchez).
Au service de sa clientèle jour et nuit

 

Téléphone’: 72 (Edifice Allard)

Paré & Daveluy
Avocats

Jules Paré, Robert Daveluy  Rue Stu-J.-Baptiste, Montmagny.

   

 

EMILE GENDREAU
SOUDURE

FER ANGLE

RueSte-Brigitte Nord — Tél. :

 

Comptables Agréés,

- Caron, Cotriveau, Renaud & Cie, C.A.

Lionel CORRIVEAU, M.S.C., RIA.. CA.
86, rue de la Gare. — Montmagny. — Téléphone: 895

7 29, rue de l’Anse. — Tél.:

, MONTMAGNY __ RIVIERE-DU-LOUP

Résidence :

 

GENERALE
ET CHANNEL

687 — MONTMAGNY

702

 

Pour toutes ves assuranees . oe

— CONSULTEZ —

PHILIPPE ROY INC. |
courtiers d’assuraices agréés.

 

 

MONTMAGNY ~
BUREAU: RESIDENCE : ~ ;

102. rue St-Jean-Baptiste. S. rue StJoseph” — Tél:
Tél. : 92

ww

Bureau: ,y. Résidence:
18, Palais de Justice Tél.: 722 24, Ste.Brigitte,

Montmagny. Montmagny.

Raymond Lortie-
B.A, DwSA,,_

. Commissaire de laCour Supérieure

Organisation — Administration — Tenue de livres

" MONTMAGNY' — BELLECHASSE — L’ISLET

M.WSAA.

qe Montmagny Enr.

“Le Courrier de Montmagny

?

Léon Delisle,
Fortier ‘et autres,
“Comme “toujours CHRE

grandessat

émissions de la plus haute qua-
lité.

Deux grands...
(Suite de la page 7)

la ligne puisque les musiciens
.noirs de l'excellent pianiste
Milton Scaley nous firent revi-

| vre (avec talent) musicalement
toute l’épopée du Jazz . . ou
presque puisque le temps les
obligea de s'arrêter alors qu'ils
avaient à peine eu le temps d’a-
border le **Be-bop”.

“Concerts pour la Jeunesse”
pourra songer à récidiver et à
consacrer une seconde (au
mo‘ns!) émission au Jazz pour
y aborder le “Cool”; le “West
Coast”, le “East Coast” ainsi
que pour y tra’ter de l’appari-
tion du contrepoint et du duo-
décaphonisme . — M.V.

e SPORT-O-RAMA
(Suite de lu page 15)

York et qui comportait au
® programme un combat de lutte

pur équipe. De trop ardents et

 

qui croient à ces combats com-

une bagarre générale chez les
spectateurs et la’posice a dû in-
tervenir. Ce sport qui n'est pas
un spert mais bien un jeu de
chien devra’t étre aboli et nous
allons. jusqu’à dire que c’est le
pire “racket” qui existe dans
le mode du sport, Les plus

teurs qui paient jusqu'à 52 ou
$3 dal'ars pour aller voir ces
tirailleurs de nos arènes qui se
rienr b'en. des foules et gagnent

| leur argent si facilement.. —

Sls gagnent le championnat
mundial de hockey amateur, à
Oslo, Norvège, les Dunlops de
Whitby viendront jouer une

de Québec, con‘re’les As, quel-
ques heures après leur arrivée
à Québec. p'us exactement le
28 mars annonça:t mercredi
dernier M. Robert Bob” Le-
bel, président de la Canadian
Amateur Hockey Association.
Cettejoute est une des condi-
tions de lI'entente qui a permis
à l'équipe canadienne d'obtenir
les services du joueur ‘de dé-
fense Jean-Paul Lamirande. des
As de Québec, qui a été réins-
tallé amateur afin qu'il puisse

, AUBAINES
A MONTMAGNY

ison, 2 logements, située sur la
Se rue: grand terrain.

Maison neuve à vendre, avec ter-
rain de 175" x T5

Très beau terrain sur l'Avenue des
Erables 50° x 98°,

Deux grandes terres avee roulant,
situées pris de Montmarny.

. Belle propriété avec grand terra'n,
sur In rue St-Pierre] Bonnes condi-
tions.

Deux propriétés avec grand ter.
rain situées sur‘ la rue des Ervables.
Bonnes condi.ions.

Trois terrains situés
l'Hôtel-Dieu de Montmagny.
Propriété sor la rue St-Augustin.

Bon marché. .

 

 

près de

Propriété bon marché avec grand
terrain située chemin du Cimetière.

Propriété située près du Pont Ri-
vard. $1,000, éomptant,

. Propriété de 4 logements sur la rue
St-Ignace, * .

Propriété sur la rue Collin, avec
manufacture et garage

Propriété sur la rue Champlain,
comprenant deux logements.

- Pour renseignements concernant

l,ces offres, s'adresser à :

| — Les Immeubles

Robert Bernier, gérant
8. rue St-Magloire,  

 

 

| Tél: 105,   Montmagny.

madame Aline

continue de l'avant pour la plus |!
action de tous les |"

auditeurs, en leur procurant des

du Jazz et cette émission télé-|-,
visée fut une réussite sur toute |+5

| trés propre.

bouillants partisans de la lutte |

me étant du vrai ont déclenché|.

fous sont sûrement les specta- |

partie d'exhibition au Colisée |

** — Vendredi, le 24 janvier 1958

 

A VENDRE

Garage situé angle Route Trans
Canada. No. 2 et St-Magloire
Bon poste d'affaires. Bonne cli-
entèle, S'adresser 4 C, P. 628
Montmagny ou Tel.: 90.
 

Bureau avec table à dessin et
Armoire bibliothèque sur le côté,

S'adresser à Tel.:
519-w,

EE

s'aligner avec l'équipe repré-
sentative du Canada au tournoi
mondial de hockey. Entre-
temps, les As de Québec se

- préparent à recevoir la visite
des Rangers de New-York de
Phil Watson qui viendront
jouer en exhibitian-le 5 février
procha'n contre les As,

Deux personnalités immi-
nentes du monde du hockey ont
critiqué jusqu'ici les nouveaux
règ'ements concernant les arbi-
-tres de la ligue Nationale de
hockey. Ils ‘agit de l'ex-arbitre
King Clancy, de Toronto et du
p'lote des Canadiens de Mont-
réal, Hector “Toe” Blake, qui
ont déclaré que le hockey est
devenu si poli que sous peu, il
faudra dire “Monsieur” à nos
joueurs de hockey. Sur ce.
bonne semaine et à la prochai-

 

 

La “Chemise...
(Suite de la page 11)

taille moins jeune, est composé
d'une robe légèrement ajustée
et d'une jaquette presque dioi-
te. bordée de soutache blanc.
Glichman—Ce spécialiste des

vobes du soir et de cocktail,
présente sa version du corsage
blousé, dans une robe d'organ-

‘za à jupe large garnie d'appli.
qués de dentelle.
Eleanor Ells de Levin-Ellis

—Femme membre du groupe,
Mlle Ellis a créé pour la fem-
me de carrière, une robe en crè-
pe marine à drapé zouave qui
se dégraffe pour révéler une
robe de jour très simple.
 

@ Une rencontre

(Suite de la page 15)
et le Tanguay Automobiles
s'affronteront de nouveau dans
une partie revanche.

Voilà une autre semaine
bien chargée qui- comporte
d'excellentes joutes qui s'an-
noncent très intéressantes et

‘qui saura certainement plaire
aux amateurs de hockey de no-
tre ville et la région qui sui-
vent les activités de la ligue
Intermédiaire avec beaucoup
d'intérêt.
 

On a dépensé plus de $60,
000.000 pour l'habitation et les
services cette année dans les
villes qui tirent leur subsistan-
ce de l'industrie minière, de
l'industrie de la pulpe et du pa-
pier et de l'armée canadienne.

—)
La plupart des adultes ont be-

soin du dentiste une fois par an,
et l'enfant environ tous les six
mois. L'enfant qui visite régu-
lèrement le centiste aura des
Cents permanentes droites et sai-
es.

—0O- .

A la descente de l’autobus, il
«et plus sûr d'attendre le départ

 

ne. D'ici-là, sportez-vous bien.

»

A LOUER

Logement situé prés de la gare.
S’adresser:à Mme Lorenzo Fra.
dette, 22, 7e Rue, Tél.: 57w.
 

Logement chauffé, 5 pièces plus
chambre de bain. S'adresser a
Philippe Giasson, Hotel St-Tho-
mas, tél.: 1175. ,
 

Logement situé au Bon Conseil.
S'adresser à: Gérard Coulombe,
38 St Louis, Tél.: 841
 

Un petit logement chauffé, S'a-
dresser à 23 rue St-Thomas,
Tél.: 498.

L.

‘Logement 3 pièces plus chambre
de bain situé près de l’église.
S'dresser à 8 rue St Louis, tel:
856. »
 

 

DEMANDE

Dames de tout Age, gagnez
$2.00 et plus de 'heure en ven-
dant AVON dans votre en.
tourrage. Bon territoire libre A
St-Raphaël, , St-Pierre et St-
François. Ecrire à AVON, C.P.
725, Montmagny,

 

 

Avez-vous un revenu en propor-
tion de vos capacités? Beau-
coup de gens qui pourraient
obtenir un meilleur revenu sont
“captifs” d'un petit emploi de
routine qui offre très peu de
sécurité. Leur emploi n'est pas
certain si les conditions chan-
geaient quelque peu, Si c'est
votre cas, nous avonsquelque
chose de sécurité pour “vous, E-
crivez immédiatement à la
Compagnie J. R. Watkins, 350
rue St. Roch, Montréal, P. Q.
 

Logement 5 pièces situé à Mont.
magny, adresser à M, H, A.
Dufour, Tel.: 877.

Personne pour accomplir travail
de maison aisé. Expérience non
exigée S’adresser a Crown Ind.,

 

8507W. 3 rd, Los Angeles 48
Calif.

Un. bon territoire vous attend
dans votre comté. Distribuez à
commission généreuse nos pro-
duits dans votre ent:u:are, A-
vantages illimités pour personne
agressive, Aucun< risque. Pério-
de d’essai de 30 jourz. Nos
ciaux ouvrent toutes lès nortes.
Familex, Dept. 3, Station C, 1600
Délorimieer, Montréal

52:8.

 

AUBAINES
$50.C6 de réduction pour toute
personne se procurant une ma-
chine. à coudre complètement
automatique ‘Singer. Durée de
l'aubaïne, du 20 au 31 janvier.
S'adresser à 52 rue St-eJean-
Baptiste, Compagnie Singer,
Tel.: 734.

Le trophée
dyBing

(Suite de la page 14)
nadien aussi, 9; Red Kelly,
Détroit, Glen Skov, Chicago et
Brian Cullen, Toronto, 6; Lar-
ry Regan, Boston, et Andy
Bathgate, Rangers, 3; Larry
Popein, Rangers, Den. McKen-
ney, Bos'on et ‘Gordie Howe,
Détroit- 3; Andy Hebenton.
Rangers et Norm Ullman, Dé-
troit, 2; Rudy Migay, Toron-
to, Alex Delvecchio, Détroit et
Bil'y Harris, Foronto, un point
chacun.

 

 

du véhicule. ‘Se précipiter pour

traverser la rue à l'avant ou à

l'arrière de l’autobus - entraine souvent de graves accidents,

 
 

DR HENRI

| RUE JACOB  
MEDECIN-CHIRURGIEN.

ABSTETRIQUE — MALADIE DES ENFANTS
(Ancienne résidence de Mlle L. Catellier)

TEL.: 315

DALLAIRE -

 CAP ST-IGNACE
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Avant le Congrès International de Sherbrooke...

Le Club de Raquetteurs “Le:Biicheron ”
en pleineactivité

L'activité intense que connaît ces derniers temps le
Club “Le Biicheron” va s’accroitre encore au cours de ces
prochains jours. On sait que lors de divers concours, notam-
ment à celui de dimanche dernier, dans la Beauce, notre
Club de Raquetteurss’est brillamment comporté. Dimanche
prochain, le 26 janvier, le Club a mis sdr pied une grande
parade de ses membres,

Tous ceux qui y prendront

part -auront droit d’assister
gratuitement au Souper Ca-

nadien ‘et à la soirée qui sui-
‘vront. Deux jours plus tard,

“ soit le mardi 28, ce sera la
grande assemblée de tous les
membres.

Mais la grande fête de nos
raquetteurs, ce sera les 3l
janvier, ler et 2 février, alors

qu’ils se rendront en foule au
grand Congrès International
des Raquetteurs qui se tien-
dra à Sherbrooke. Un train
spéciäl partira de Montmagny
le vendredi, 31 janvier, à 11
h. et 30 p.m. en direction de
Sherbrooke. À Lévis, tous les
raquetteurs de l’Union Loca-
le rejoindrent nos représen -
tants a bord de ce train.
On a déjà procédé à des

arrangements spéciaux pour

 

Unité Sanitaire
de Montmagny

Principales activités:
Lundi, 27 janvier

STE-LUCIE:
Au couvent, à 1 h. 30: Rap-
pels de polio ou injections à
commencer.

Mardi, 29 janvier
ST-PAUL:
2 hres: Clinique de bébés au
village. — Rappelsde polio
ou injections à commencer.
CAP ST-IGNACE:
Clinique dentaire.
BERTHIER:
Soir: Cours par Mlle Made-
leine Corriveau, e.h.

Mercredi, 29 janvier
N.-D.-DU-ROSAIRE: |
2 hres: Clinique de bébés au
village. — Rappels de polio
ou injections à commencer.

Jeudi, 30 janvier
MONTMAGNY:
Unité Sanitaire: Clinique de
bébés-de 2 à 4 heures.

Vendredi, 31 janvier:
ST-FARIEN:
2 hres: Clinique de bébés au
village. — Rappels de polio
ou injections à commencer.
MONTMAGNY:
Hospice: Clinique dentaire.

Dr Albert DUMAS, M.H.
 

Statistiques de
la paroisse de
$t-Jean-P.-Joli
La paroisse de St-Jean Port-

Joli compte actuellement 580
familles formant une population
totale de 2,758 âmes dont 1415
majeurs et 1343 mineurs. Les
communiants sont an nombre
de 2300-et les non-communiants
de 458. Il y a 650 écoliers qui
fréquentent les écoles-
Au cours de l’année 1957, il

y eut dans cette paroisse Sb
baptêmes, 21 märiages et 23
sépultures dont 14 adultes et 9
enfants.

la réservation des chambres à
Sherbrooke. Le prix du billet
est de $7. comprenant l’en -

registrement, une assurance
pour trois jours, ete, S'il y a
des personnes intéressées par

cette excursion à Sherbrooke

(même si elles ne sont pas

membres du Club) elles peu-

vent s'adresser au secrétaire,
M. Noël Couillard, auprès de

qui elles pourront obtenir des
billets aux mêmes conditions.

Les billets sont déjà en vente
actuellement. Veuillez donc
donner votre nom désmain-
tenant pour que les responsa-
bles puissent savoir le plus

tôt possible le nombre de
chambres qu’il faudra réser-
ver, afin de satisfaire tout le
monde.

Le corps dæ-clairons et les
coureurs sont priés de s'ins-
crire immédiatement en don-
nant leur nom a Martin Mo-

 

CETTE MESSE DE MINUIT…
A la dernière réunion du

bureau de direction de la So-
ciété” St -Jean - Baptiste de
Montmagny, les directeurs
ont été unanimes pour conve-
nir combien le chant de la
Messe de Minuit avait été di-

gne de l'église St-Thomas de
Montmagny. '
4 cet effet, ils ont passé la

résolution suivante :
“IL est proposé par M.

Edouard Bernier, secondé par .
 

rin, Marius Blanchet ou a

Léandre Gaudreau.
Qu’une foule nombreuse se

rassemble sur le parcours de
la parade et applaudisse v1-
goureusement le “Bucheron”,
c’est un encouragement qu’il
mérite ! M. V

M. Marcellin Normand, et ré-
solu à l’unanimité, d’offrir, au
nom des paroissiens de St -
Thomas de Montmagny, des
remerciements très sincères à
nos concitoyens et concitoyen-
nes, qui ont prêté bénévole -
ment leur concours pour don-
ner à la population, à l’occa-
sion de la Messe de Minuit,

du chant très bien exécuté et
propre à rehausser le curac-
tère religieux de cette céré-
monie.

Au nom de tous les parois-
siens, la Société St-Jean-Bap-

tiste de Montmagny souhaite
que ces personnes se réunis-
sent plus souvent, et mélent-
encore aussi agréablement
leurs voir, au bénéfice de la
paroisse,”

 

monde.

Une nouvelle étoile au ciel
de l'Orient. La Ford “58”est
la première voiture qui aît
subil'épreuve d'un tour du

   

 

UNE VOITURE DE REVE
À UN PRIX NETTEMENT RÉALISTE

consacrée par un

triomphal tour du monde

   

. L rn'y a jamais eu de Ford comparable à
celle-ci! Faites-en l’essai et vous vous éton-
nerez que pareille merveille puisse se ven-
dre à si bon compte. La plupart des
gens lui attribuent un prix beaucoup plus
élevé . . . et pourtant en 1958 Ford offre
la voiture la moins coûteuse parmi les
trois marques d’autos à prix modique.
Une ligne toute nouvelle. Il n’y a rien

de plus nouveau dans le domaine de l’élé-
gance. Voici la perfection de style qui a

conquis Paris . . . les nouvelles lignes mo-
delées dont la beauté-‘n'a pas pali devant
la perfection classique d'Athènes. Au vo-
lant d'une Ford “58”, vous provoquerez
l’admiration et l’envie.

7s Le nouveau mnioteur V-8 Interceptor.
Les plus grands fabricants au monde de
moteurs V-8 ont mis au point pour 1958
un V-8 d’une unique nouveauté. L'alimen-
tation de précision procure un surcroît de

 

‘Rien de plus nouveau quesienou-
-veau mofeur V-8 Inferceptor de
Ford .avec alimentation de préci-

. sion. Ce moteur développe
jusqu’a 303 CV. Pour moins
d’essence, vous obtenez plus
de puissance, plus de sou-
plesse. Le secret: c’est Fali-

n de précision, une
ina tion dans le système
de carburation, d’alimenta-
tion et de combustion.

 

R. R. No 1 6-cyl. ou V-8...une merveille de conduite

 

La nouvelle direction Magie-Circle
de la Ford obéit au toucher du
doigt. Rien ne roule mieux
qu’une bille: voilà le prin-
cipe selon lequel est construi-
te la nouvelle direction Ford.
Des billes à circulation libre,
dans le mécanisme, suppri-
ment: virtuellement toute
friction. C’est presquel’équi-
valent d’une direction
“assistée”.

puissance tout en réduisant plus’ que

Et sous tant de beautés
la structure Ford

‘

 

fe secret de la suprématie Ford

Sécurité accrue par une robustesse
nouvelle—consacrée par un friom-
phal four du monde. Chaque
Ford est construité en fonc-
tion de la fameuse structure
Ford qui allie robustesse et
beauté, Le solide cadre est
soudé, renforcé et joint de
façon à former un tout d’une
résistance incroyable.

“VOYEZUN
VENDEUR

jamais la consommation d’essence. C'est
la Ford qui vous offre cette alimentation
de précision — le plus grandperfectionne-
ment apporté au V-8 en 25 ans.

La nouvelle Ford “58” allie donc Pélé-
gance à l’économie. Beauté, puissance,
performances hors pair, tout cela vous est
offert au bas prix Ford. "Alors, pourquoi
payer davantage? Venez dès aujourd'hui
prendre les clés de votre nouvelle voiture
chez votre vendeur Ford.

eyl.

Mileage

Maker

* Le 6-cyl, moderne le plus puissant au Canada—
Le nouveau 6-cyl. Mileage Maker four-
nit une puissance ét un rendement
qu'on n’associe généralement qu’au
moteur V-8. Un nouveau carburateur
d’un agencement perfectionné améliore
le mélange air-essence pour plus d’éco-
nomie. De nouvelles soupapes à allu-
mage contrôlé assurent ün rendement
supérieur avec de l’essence ordinaire. -
Tout tela, c’est la Ford “58” qui vous
l’offre — la voiture la moins coûteuse
parmi les trois marques d’autos à prix
modique.  

(Certains des dispositifs Mustrés ou
À mentionnés s0Mt “standard” dans certatne

modèles et disponibles moyennant
ent dans d’autres.)

   

EFCHABOT AUTOMOBILES. INC.
ROGER CHABOT, PROP.

TEL.:612 "
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Le Club “Le Bücheron” se classe
deuxième au Lac Beauport

Dimanche, le 12 janvier der-
nier, les coureurs du Club “Le
Bûcheron”, de Montmagny, se

xrendaient au Lac Beauport, au
chalet du Club de Raquetteurs
de l’Union Commerciale pour
participer à une marche forcée
de 3 milles. Tous les clubs de
raqueteurs du district de Qué-
bec assistaient à cette réunion
de l’Union locale de tous les
clubs.

Les représentants de Mont-
magny ont bien figuré dans
cette compétition en se classant
deuxième. C’est l'équipe de
l'Union Commerciale qui a
remporté les honneurs de la
course grâce aux efforts con-
joint de leurs trois représen-
tants, Laurent Giroux, qui a

remportéla course en un temps
de 26 minutes, 14 secondes et
un cinquième; -J. Denis et R.
N'oël se classant respectivement
3e et 4e. .
Raymond Mathurin, du Club

Le Biicheron, s'est classé en se-
conde place, avec une marque
de temps de 27 minutes, 21 se-
condes et deux cinquième.
Marcel Mathur'n et Georges
Fontaines. deux Bücherons, se
se sont classés respectivement
en huitième et neuvième pour

_ permettre à leur équipe de ter-
miner au second rang. .

I/entraineur pour le Club
“Le Biicheron” était Jean-Paul

de
deux

assisté
tous

Clavet qui était
Raymond Robin,
-membres du Club. La course

s'est déroulée par une tempéra-
ture idéa'e.

D'manche dernier, cette mé-
me équipe a participé. a une
autre course de 3 milles à St-
‘Georges de Beauce. Malheu- |
reusement nous n'avons pu ob-
tenir le résultat de la marche.

L'équipe représentative du
Club local se prépare mainte-
nant pour participer à la mar-
che forcée de 5 milles qui se
déroulera à Sherbrooke, le ler
février procha'n, lors du grand
congrès international des Clubs
de Ragtietteurs. A l’axance,
nous leur souhaitbns bonne
chance. — R.L.

Voici le classement des cou-
reurs et-des équipes dans cette
marche farrée de 3 milles:
CLASSEMENT DES COUREURS

Joueur Club Temps
1—Laurent Giroux, U. C. 26-14-1/5
2—Ray, Mathurin, Bâcheron 27-21-2/5
8—J. Denis, ve 1 2
4—R. Noël, U. 28-01-1/5
5—Cl. McCoy, Le‘Québecois 28-08-
6—Paul Caron, Bjicheron
7—Henri Turcotte, Le Québecois
8—Marce) Mathurin, Bûcheron.
9—Georges Fontaine, Bâchcron.
10—J.-L. Lessard, Le Québecois.
11—J.-M. Filion, Le Citadin.
12—M. Bédard, Le Québecois.
18—J.-P. Gagnon, Le Citadin.
14—R. Talbot, Le Citadin, .
15—M. Vézina, Le Qu i
16—J. Jobin, Le Québecois.
17—A. Cantin, Le Citadin

CLASSEMENT DES EQUIPES
1—Union Commerciale
2—Le Bficheron de Montmagny
8—Le Québecois.
4—Le Citadin, Arvida.

Sommaire des parties
jouées cette semaine

DIMANCHE, 19 JANVIER

L’Isletville 4,
Arts & Métiers 6

SOMMAIRE
Première période

1—L'Isletville: Marc Normand -
2—L'Isletville: Sim. Gagnon 17.42
Puns: R. Langlois, 6.18; J.-M. Gau-

thier, 16.51.
Deuxième période

3—Arts: A, Masson,
J.-M. Drouin 7.48

« 4—L'Isletville: E. Ouellet,
M. Laberge, G. Boulanger 10.85

5—L'Isletville: E. Ouellet,
Gh. Boulanger 11.02

6—Arisa Pierre Roy, .
Rod. Caron 14.19

Puns: P. Roy, 4.47: G. Boulanger,
4.47; S. Gagnon, 13.18: A. Masson,
13.18; M. Normand, 13.31.

Troisième période
7—Arts: Th. Gagnon,

Denis Coneau 4.36
8—Arts: Denis Corneau,

Th. Gagnon 4.56
9—Arts: Th. Gagnon 5.42
16—Th. Gagnon,

André Masson 17.33
Puns: André Lemieux, 3.28: E.

Ouellet, 3.28; A. Masson, 3.28; J.-P.
Caron, 5.15; P. Roy, 5.16.

LUNDI, 20 JANVIER
~N

A

A. Bélanger 3,
J.0.C. 5

SOMMAIRE
Premiére période

1—JOC: Yvon Paquet, .
M. Nicole, A. Nicole 8.01

9Bélanger: Ros. Bolduc,
Marcel eau

3—Bélanger: Ros. Bolduc,
Mércel Bilodea

Pun.: Robert Normand, 19.28.

Deuxième période

4—JOC: Maur. Nicole,
Yvon Paquet . es

5—JOC: Arm. Nicole,
M. Nicole, Y. Paquet

6—Bélanger: Roger Gagné,
R. Bernier, R. Bolduc

7—JOC: Michel Fortier,
R. Normand, D. Blais

Pun.: Robert Normand, 15.5

Troisième période

8—JOC: Maur. Nicole,
R. Normand, F, Labreequé 14. 17

14.07

18.32

5.35

7.16

16.57

19.14
6

Puns: F. Labrecque, 10.48 Ros.
"Bolduc, 11,16, 18.27 et 15.09: * Robert
Normand,

MERCREDI, 22 JANVIER

St-Pacome 2,
Tanguay Autos 3

SOMMAIRE
Premiére période

1—Tanguay: J.-G: Paquet,
Ray. Gaumond 8.23

Punition: Aucune.
Deuxième période

2--Tanguay: Y. Bélanger 13.53
n.: Guy Gaumond, 5.16.

Troisième période

8—St-Pacôme: Réj, Lévesque, .
M. Lévesque, G. Hudon 3.52

4—Tanguay: J.-C. Normand,
M cine, G. Gaumond 10.37

5—St-Pacôme: J. Lizotte 12,50
Puns: G. Grenier, 18.20 et 19.50;

A. Létourneau, 14.01; M. Lévesque,
14.01; R. Gaumond, 19.50.
 

Ligue Paroissiale
Une seule joute a pu étre dis-

puté cette semaine dans notre
Ligue- La froide température, --
mêlée à de grosses bourrasques,
a empêché les autres équipes
de jouer. L'équipe du Collège,
par une brillante victoire sur ‘
le Rousseau Métal, a quitté la
dernière place avec une faible
avanee de 2 points. La partie
se termina au compte de 9 à 3
dette par 3 buts et À ‘assistan-
avec Lucien Verreault en- ve-
‘es, Ce total lui permit- de

s'installer en 3e position des
compteurs.

Il faut espérer. que cette se-
mained’autres joutes puissent
permettre aux équipes d’amé-
l'orer leur position car la sai-
son gire-à sa fin. Les parties de

+

St-Jean-P.-Joli
fin de semaine nous causeront
sans doute des surprises, Ne
manquons pas de nous rendre
en foule au Collège pour assis-
ter à ces joutes.

CLASSEMENT
DES EQUIPES

PJ. G.. P. N. Pts
Coop. Agricole 7 4 2 1 9
Giasson & Frères 8 4 8 1 9
Collège 7 8 2 6
Rousseau Métal .AEX « 0 4

CLASS NT
DES PRINCIPAUX‘COMPTEURS

oueurs Equipes A.
M, Feurnier, Giasson 18° 10 Ta
Lionel Dubé, Giasson 15 - 11 26
L.' Verreault, Collège 11 14, 25

Chouinard, Coop. 13 &° 3J. rd, 1
J.-M. Deschênes, 9 13 19
Cl. Laurendeau, Collège 10 6 16
JoeB 5 11 1€
K Thériauit. Coop 0 4& 4%
R 4.10 14
Cl. Crouinard, Coop. 8 8 13
R Caron, G! 4 s 13
F.-P; Paré, Giapson 6 a 12
R. Robichaud, Collège 4.8 12

0 19 »
5

Fr
Ber. Robichaud, Coep.

MOCKEY
Dimanche, 19 janvier
Tanguay vs St Pacôme (remise)
J. O C. vs Tourville (remise)
L'Isletville 4, Arts & Métiers 6

Lundi, 20 janvier -
langer 8, J. O. C.-5

Mercredi, 22 janvier
St-Pacôme 2, Tanguay Autos 3

Jeudi, 23, Janvier
J. o. 2, .Tourville 4

PROCHAINES JOUTES

LIGUE INTERMEDIAIRE
DE MONTMAGNY ;

manche, 26 janvier
Tanguay Autos va J. O. C.

(A l’aréna de Montmagny)
Arts & Métiers vs L’Isletville
A. “Bélanger vs St-Pacôme

Lundi, 27 janvier
St-Pacôme va Arts & Métiers

(A l'aréna de Montmagny)
Mercredi, 29 janvier

J. O. C. vs Tanguay Autos
(A l’aréna de Montmagny)

Ligue NATIONALE
SAMEDI
25 Chicago à Canadiens

Rangers à Toronto
«s*Détroit à Boston

OIMANCHE
26 Canadiens a Détroit

Toronto a Boston
Rangers à Chicago

MERCREDI
29 Chicago à Toronto

oston à Rangers
JEUDI >
30 Détroit à Canadiens
«## Indique joute TV l'après-midi
- 2 h. P.M. (heure normale de l’est)

CLASSEMENT

LIGUE INTERMEDIAIRE
PE MONTMAGNY
Clubs PJG PN PP
J. 0. C. 13 8 4 1 68 59 17
Arts & Mét. 12 5 5 2 81 69 12
A. Bélanger 13 5 7 1 57 65 11
‘Tanguay Aut. 12 4 7 1 56 66 9

Ligue NATIONALE
Clubs P N PP re Pts
MONTREAL EZ) 10 6 170 ‘65
New York 46 19 19 8 123 129 46
Détroit 45 18 20 7 99 128 43
Boston” 45 16 20 9 120 128 41
Toronto 45 15 21 9 122 128 89
Chicago 44 156 23 6 91 121 36

Ligue PROFESSIONNELLE
Clubs P N PP PC Pts
Chicoutimi z13 13 4 170 138 64
Shawinigan 44 22 19 3 173 160 47
QUEBEC 40 19 19 2 132 145 40
Montréal 1619 4 123 119 36
Tr-Rivières 45 15 27 8 112 147 33

Ligue AMERI E
Clubs PJ G P N PP PC Pts
Hershey 45 24 15 6 152 126 54
Cleveland 43 28 17 8 146 97 49
Providence - 45 20 18 5 145 185 45
Buffalo 18 2181 157 38
Rochester 42 16 2+ 5 128 152 87
Springfield 45 15 23 7 185 165 37

Ligue METROPOLITAINE
Clubs PIG PN PP PC Pts

* Section OUEST
St-Jérôme 25 17 5 8180 57 87
Snowdon 2712 9 6120794 30
N.-D. Grice 24 910 5 77 108. 23
Lakeshore 25 022 3 58 168° 3

Section EST
St-Laurent 2619 4 2107 70 40
QUEBEC 2112 7 2101 78 26
National 24 812 4 681 -20
Lachine , 28 614 87122 716

 

Les compteurs
de la Ligue

Intermédiaire

 
Joueurs B. A. Pts Pun.

Thomas Gaenon, Arts 22 13 35 0
Yvon Paquet, JOC 14 16 30 0
Rosaire Boldue, B. 17 12 29 20
Gilles Fortin, T. 12 17 29 6
André Masson, Arts 11 18 29 23
J.-Guy Paquet, T. 12 14 26 20
Maurice Nicole, JOC 12 13 25 0
Maurice Racine, T. 17 7 24 2
Ricrard Bernier, B. 6 14 20 16
A. Nicole, JOC 8 10 18 0
Roger Gagné, B. 14 3 17 6
Bob. Normand, JOC 8 8 16 14
Léand. Bolduc, Arta 8 7 15 8
J. Fournier, B. 5 10 15 6
Pierre Roy, Arts 8 6 14 12
J.-Ls Pelletier, Arts 9 4 13 0
M. Fortier, C 6 6 12 10
Denis Blais, JOC 5 7 12 0
Eugène Leclere, B, 7 4 11 7
Rog. Langlois, Arts 6 5 11° 2
J.-M. Drouin, Arts 2 9 11. 2
Donald Caron, B” 5 5 10 2
Ray. Gaumond, T. 5 5 10 12
Denis Corneau, Arts 1 8 9 2
A. Gandreau, JOC 5 8 8 8
Guy Gaumond, T. 2 5. 7 6
P.-E. Létourneau, JOC : 2 8 4
J.-M. Gauthier. Arts 8 6 21
M. Bilodeau, B. 2 4 6 14
Jacques Paquet, B. 1 5 6 15
J.-C. Normand, T. 4 1 5 0
J. Caron, T. 1 8 4 18
Gérard Paquet, T. 1 8 4 7

Boulet, T. 0 4 4 4
Rol. Caron, jo¢ 2-1 3 7
J.-La Côté, JO 1 2 8 8
F. Labreeque, Soc 1 1 2 12
Léo Messervier, JOC 0 2 2 2

LE. €,
M. Pelletier, T. 1 0 1 7
Geo. Morin. B. 1 0 1 2
Yvon Bélanger, T. 1 0 1 0
J.-C. Gaumond, JOC 0 1 1 4
Jul. Pelletier, 0 1- 1° 0
M; Biaie, T. o 1 1 9
Fern. Gaudres 60 1 1 0
G. Fournier, 0 1 1 7
Rod. Caron, Arts 0 1 1 4
R. K sac 0 0 0 2
M Lacombe, T. 0 60 6 13
And. Létourneau, T=. 0 0 0 12

; , B. 0 90 0 A
Guy Paquet, T 0 0 60 3

— —.  ———

 

 —

  
Deux matchs ont été disputés

hier soir dans la Ligue de Ten-
nis sur Table de Montmagny.
Mais aucun club n'a subi un
gain ou une défaite assez forte
pour changer le classement,
Les deux autres matchs ont
 

 

+

Le trophée
Lady Bing

C'est le fameux petit comp-
teur de buts des Rangers,
Camille Henry, qui mène le bal
pour le trophée Lady Bing
après une demi-saison. Camille
s’est vu allouer 52 points lors
du vote pris pour choisir “le
joueur qui a été le plus gentil-
homme tout en affichant une
rare habileté”. Don Marshall,
des Canadiens, a décroché la
seconde place avec 23 points
tandis que Dean Prentice, des
‘Rangers, vient au 3e rang avec
19 points. Plusieurs autres
Joueurs ont également reçu des
votes. Ce sont, dans l’ordre:
Henri Richard, dés Canadiens,
15; son frère Maurice, du Ca-

(Suite à la page 12)
 

 

Y. Rousseau, A. 0 0 0 2
Jacq. Létourneau, B. 0 0 0 22

TRAVAIL DES CERBERES
Joueurs PJ PC Bl. Moy.

Rich. Fortin, JOC 13 59 1 4.53
J. Létourneau, B. 13 65 0 5.00
Guy Paquet, 9 51 0 5.64
Laur. Picard, T. 3 16 0 5.00

TOTAL Tanguay: 12 66 0 5.50

Y. Rousseau, Arts ‘7 44 0 6.38
Rén, Jean, Arts 4 17 0 4.26
Ant. Clouston, Arts 1 8 0 8.00

TOTAL ARTS: 12 69 0 5.76

ATTENTION!
NOTE:- La joute J. O. C. - Tourville
n'est pas comprise dans le classement
des compteurs mais la moyenne du
gardien de but du JOC est compris.

SEda,

LE TENNIS SUR-TABLE

PING-PONG
par RAYMOND RHEAUME      

ou au début de la semaine pro.
été reportés en fin de semaine
chaine,

- Hier soir au Centre Civique,
le Fréchette l'a emporté 11-10
sur le Daveluy; le point déci.
sif fut gagné à la dernière mi.
nute de jeu de la dernière par-
tie. Une joute qui fut très in.
téressante.
Par contre au local] du Syndi.

cat Catholique du Textile, le
Marois l’emporta 13-8 sur le
Léclerc qui décidément n'est
pas favorisé de ‘dame chance”
à tout les points de vue,
Dimanche dernier, le Fréchet.

te l’emporta 13-8 sur le Lecierc
alors que le match avait été re.
porté, Egalement dans un
match reporté, le Daveluy subi
la défaite 10-11 aux mains du
Marois dans le local du Syndis
cat Catholique du Textile, lun.
di soir dernier.

Voici le classement en date
d'aujourd'hui:

. CLASSEMENT

: PJ PG PP %
Nicole 84 57 27 678
Lavallée 84 57 27 678
Côté 8 53 81 63
Fréchette 105 61 44° 58.
Daveluy 105 51 54 485
Marois 105 50 65 475
Talbot 84 26 58 30
Leclere - 105 25 80 23.8

Les programmes a l'affiche
de la semaine prochaine sont:

Jeudi. 30 janvier

B Nicole vs Leclerc S
S Marois vs Talbot B
C Fréchette vs Lavallée L
L Côté vs Daveluy C

. ‘Une demande de renfort de
la part du Leclerc et du Tale

tion qui verra à rendre une dé.
cision qui sera, nous 1'espérons,
favorable aux équipes et à la
Ligue,
Un amendement pourrait é.

galement être apporté à la
constitution, a l'effet que les
huits équipes  participerajent
aux éliminatoires au lieu de
six tel que prévu.

‘Au revoir, à la semaine pro.

jchaine, 
©
A

Sam.

Lun-

Sam.

Mar.

 

    FEV. 1-18 1958

,PRINCIPAUX EVENEMENTS
1 fév. (après-midi) Courses de chiens —

Courses de chevaux (soir).
ture efficielle du Carnaval et inau-
guration du

8 fév. (Soir).

9 fév. GApremiat.

- 17-fév. (Soir).
; “gastro
: hôtels et restaurants. -

18 fév. (Soir). Feu d'artifice du ‘Cariavabs-
e

  

    
Ouver-

lais de Glace par
Son Excellence le Gouverneur du
Canada. Soirée d'Ouverture.

2 fév. ( après - midi )
épreuve du
d'at'elages de chiens.

— chevaux.

8ième et dernière
Derby International

ourses de
(Soir). “Carnavalade”.—

Spectacle au Colisée avec vedette
internationale.

“Carnavalade”, proclama -
on et couronnement de In Reine

du Carnaval.

8 fév. {Aprés-midi). Coricours de ski du
Carnaval au coeur’ de a ville.
(8nir). Bal Populaire (travesti) au
Colisée,

Grande parade du

11 fév. (oi.“Fae.de nuit des skieurs au
Beauport

14 fév. FASoir). Grand. Bal de la Régence au
Château Frontenac.

15 fév.. (Boir). Grande parade.du Carnaval. .
16 fév. (Après-midi). -

glace à ‘travers les “glaces
Course en canots_ à

du St-.
. nes aires

de Glace, te ~

-Soirées “carnavalesques. et
nomiques dans- les principaux -J

Danses au ‘Palais.de Glace

Pour d'autres renseignements, proramme complet, écrivez —
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SPORT-@-RAMA |
Par RAYMOND LEVESQUE 

Il ne resteresteplus que sixjoutes

pour deux clubs de la ligue
Intermédiaire de hockey et cinq
pour les deux autres clubs, à
disputer d’ici la fin du calen-
drier de 18 parties cédulées.
Nous sommes -dene de plus en
plus rapprochévers les séries
éliminatoires de fin’ de saison.
Si nous jetons un coup d'oeil
sur le classement de la ligue,
il est permis de voir déjà se
dessimer le championnat de la
édule régulière et de prédire
que le club J. O. C. remportera
la palme. F est à espérer que
notre prédict'on s'avérera juste.

Cependant la cédule réguliè-
re n’est pas terminé et les au-
tres elubs de la ligue peuvent
venir déranger nos calculs. Les
clubs Arts et Métiers et A.
Bélanger demeurent dans la
lutte et tout espoir n’est pas

Seul le club Tanguay
Autos n’a réellement pas l’op-
portunité de terminer en pre-
mière place du classement mais
il n’est pas dit qu’il devra ter-
miner dans la cave du classe-
ment. Attendons pour voir ce
qui surviendra dans les quel-
ques semaines à venir,

—_ x —
Croyez-le ou non, le B. Bé-

langer Ltée, de instructeur
Roger Corneau a enregistré sa
sixième © défaites conséeutives
cette semaine quand le J. O. C.
l’a emporté par 5 à 3, lundi -
soir dernier à l’aréna local. Le
A. Bélanger n’a pas connu la
victoire dans les sept derniéres
joutes auquel il a pris part.
Vraiment ça va mal et le club
semble être tombé dans un
“slump” qui empêche les jou-
eurs de compter plus de buts
afin de l'emporter. IMs-a éga-
lement Jacques Létourneau,
dans les. filets du club, qui cau-
se un point d'interrogation.
Nous ne voulons pas le blâmer
pour les défaites de son club
car nous connaissons sa réèle
valeur de zardien de buts mais
il se peut qu’il passe par une
mauvaise période et ne se trou-
Ve pas à son meilleur à cause

: “de sa bonne condition. À tout

SRL —

événement, il est à espérer que
l'instpucteur Roger Corneau

trouvera les remèdes nécessai-
res pour Téûssir à marquer des
buts et ainsi l'emporter.
x

Le club Tanguay a peut-être
joué sa meilleure partie de la
saison jusqu'ici quand il a rem-
porté une belle victoire de 3%
2, mercredi soir dernier, à l’a-
réna local sur le St-Pacome.
Cette victoire æ perm:s aux pro-
tégés du pilote Maurice Tan-
guay de se rapprocher à seule-

- ment 2 points des détenteurs
de la troisième position, le A.
Bélanger. Il semble que le club -
Tanguay Va demeurer dans la
Jutte jusqu’à la fin pour tâcher
de ne pas terminer dans la cave
du classement.

* Un nom qui revient souwent
dans le sommaire des joutes,
le scientifique joueur Thomas-
Gagnon, du club Arts et Mé-
tiers, a conservé cette semaine

. la tête des compteurs de la li-
‘‘gue Intermédiaire de hockey.
L’habile manieurde baton a.
fait un léger progrès et il con-
serve une avance de 5 points
sur san plus procheconcurrent,
Yvon Paquet, du JOC, qui a
‘30 points. Trois joueurs’se par-

“tagent la troisième position-
chez les compteurs, ‘ avec 29
‘points chacun.Ce sont Rosaire
Bolduc, du Bélanger, ' Gilfes

*

 

 
Fortin,du Tanguay et André
Masson, des Ar's.

— % —

THomas Gagnon, du club des
Arts et Métiers, été le pre-
mier joueur à atteindre le to-
tal de 20 buts cette saison. I} à
fait alkMimer la- lumière ‘rouge
à 22reprises jusqu’ici et il do-
mine dans ce département. Son

“ enéquipier de ligne, André
Masson domine en ce qui regar.
de les assistances, avec 18 à son
crédit.

— % —

Nous avons rencontré au dé-
but de la sema'ne le président
de la ligue Intermédiaire de
hockey, M--Jean-Noël Blouin,
qui nous-a'révélé qu’il songeait
À avertir les arbitres de son cir-
cuit de se montrer plus sévèfes
à d’avenir en ce qui regarde les
infract'ons au jeu lors des jou-
tes de hockey. Sans vouloir cri-
tiquer les arbitres qui font un
travail admirable, ils ne sont
pas assez sévères et laissent
passer plusieurs petits inci-
dents. Nous avons suggéré au
‘président de me:tre en vigueur
les derniers règ'ements établis
et qui sont en force préserte-
ment dans la ligue Nationale.
Il est vrai que les joueurs ne
peuvent payer une amende
jouant bénévolement mais la
süspension d’une partie ou deux
les fera réf'échir et empêchera
les discussions inutiles. Les éli-
minatoires approches et lesar-
bitres devront user de toute
leur autorité car ils auront forr

—ä faire dans les séries et ainsi
ils“’conserveront toujours la
maîtrise du jeu- Ceci aura pour
but également de les protéger
davantage.

Co ko

En derniére heure, nous ap-
prenons que que club*J. O. C.
de l'instructeur Maurice Nicole
a subi la défaite hier soir, jeu-
di, à Tourville contre le club
de l’endroit qui l'a emporté par
4-2. Le J. O. C. a joué de mal-
chance contre le puissant Tour-
ville lorsqu’il a contribué à leur
victoire en y laissant pénétrer

deux rondelles par ricochet
dans les filets de Fortir. Yvon
Paquet et Armand Nicole ont

compté les deux buts du J-O.C.
Cette défaite laisse quand mê-
me le J. O. C. en tête du clas-
sement avec une avance assez
confortable de 5 points. Nous
ferons paraître le sommaire de
cette partie dans notre pro-

. chaine édition. Cette dernière
devait être jouée d:manche der-
niera a été remise à jeudi soir.

— ck —

D'après. les dern*èses rouvel-
les émanant de-la Canadian
‘Arena, il semble quele poph-
laire Maurice “Rocket” Ri-
chard nia pas fini d’étonner
tout le monde, car som retour
éventuel au jeu a la fin'du mois
se précise de plus en plas! Tout
le monde est anxieux’ de voir
de quelle façon’ il va- fêter cé
retour qui pour plusieûrs pessi-
m'stes é‘ait moins que certains

Æn vertu de la gravité de la
blessure dont il'fut victime,
Le Rocket quia déjà chaussé
les patins et a vu à ‘se meftre

~ en benne eondition: commence:
ra la semaine prochaine à su.
vre les pratiques régulières du
Tricolore.- hy ‘

1— me
Les tous1ne sontriastous en-

fermés: On en a eu uné preuve
cette semainequand nous avons
lu au cours de la semaine un
compte-rendu d’une séance de
lutte qui avait eu lieu à New-

(Suite à ta page 12)

puissant J. O- C.

Par RAYMOND LEVESQUE

Dimanche après-mid', à l’a-
réna de Montmagny, à 2 h. 30,

. une autre joute intéressante at-
{end les amateurs de hockey
de notre ville et la région. En
effet, le club Tanguay Automo-
biles de l’instructeur Maurice
Tanguay qui a connu récem-
ment de beaux succès sera Op-
posé au puissant club J. O. e
de I’mstructeur Maurice Nico-
le, dans une joute réguliére de
la l'que Intermédiaire de hoc-
key du président Jean-Noël
Blouin.

Seulement la présence de ces-
deux équipes.en dit déjà long
sur l'issue de cette ‘rencentre
et on peut s'attendre à une
joute fort excitante quand on

. connait présentement la situa-
tion de ces deux. clubs. Le

tentera de
> 

l'emporter pour essaÿer de con-
solider son emprise en tête dy
classement tandis que le Fan-
guay fera tout son possible
afin de l’emporter afin de quit-
ter la cave du classement et la
céder à un autreclub, I] est à
seulement 2 po'nts des déten-
teurs de la troisième position
et une victoire leur permettrait
de rejoindre le A. Bélanger. De
plus, lé Tanguay a l’avantage
d'avoir une partie en mains sur
le club de l’instructeur Roger
Corneau qui a une partie de
plus de jouer.

Comme on peut le constater,
cette rencontre est de la plus
haute importance pour les deux
équipes et ont peut s’attendre

l déjà à une partie chaudement
disputée-

Les amateurs de hockey qui
se rendrontàà l’aréna dimanche  

Page quivze
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Unerencontre fortexcitante araffiche
dimanche après-midi, à l’arénalocal
Tanguay Autos vs J. 0.C. après-midi peuvent être assuré

d'assister à un bon spectacle et
‘en avoir pour leur argent. A
mesure que la saison avance
les rencontres prennent beau-
coup d'importance pour les

| clubs car il y a des honneurs à
conquérir.

Pendant ce temps, les clubs
A. Bélanger et Arts & Métiers

se rendront respectivement à
St-Pacôme et L’Isletville pour
y disputer une joute régulière
de la ligue, cédule inter-ligues,
contre le club de ces derniers
endroits. Ils. sont conñants de
revenir en otre ville avec cha-

cun une victoire. Nous leur
souhaitons donc un heureux
voyage et fruetueux retour.
Lundi soir, à 8 h. 30, l’équi-

pe St-Pacôme sera en notré
ville pour y rencontrer le club

| des Arts & Métiers et mercre-
di soir, toùjours à la mêmeheu-
re, deux clubs locaux, le J.O.C.

(Suite à la page 12

 

 

   
 

“Ak...uneMOLSON |
complete letableau!p?

 

     

En toute occasion on préfère...

une MOLSON généreuse ct légère!

Rafraichissante et savoureuse,
la Molson ajoute toujours au
phaisir de se retrouver entre
amis. C’est une bière qui dé-
saltére sans alourdir . . . entre
les repas et aux repas...car
elle est à la fois légère et
généreuse.

“Une.

“MOL
pour moi!1!”
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BIENTOT A MONTMAGNY …

Unispectacle sansprécédent
Six grands artistes sur scè-

ne. — Une ‘belle initiative des
Jeunesses Musicales, — COME.
DIE lyrique et opéra-bouffe, —
De la musique, du chant et de
la danse,

C'est mardi, le 11, février
prochain que les Jeunesses Mu.
sicales du Canada auront le
plaisir d'offrir à tous les mem-
bres du Centre de Montmagny
et à toute la population de la
ville et de la région, un grand
concert d'un genre encore ja-
mais présenté chez nous, I
s'agit en effet d'un spectacle
d'opéra comique par les artis-
tes de l'opéra de Poche Fran-
çais. Des chanteurs réputés tels
que Henri Payrottes . baryton,
de l’opéra Comique de Paris et
Denise Dupleix, soprano de
l'Opéra de Paris, assistés des
non mons réputés artistes Mi-
chel Fauchey, ténor, Monica
Schellino, danseuse, Jacqueline
Poirier, pianiste, et Jacques La-
lande, conférencier et régisseur,
présenteront deux opéras co-
miques: LE VENTRILOQUE

et LE TELEPHONE,
UP VENTRILOQUE est une

comédie lyrique et chorégraphi.
que en un’acte, oeuvre de Mar-
cel Landowski et Arnold; mu-
sque de Marcel Landowski, La
musique de LE TELEPHONE
opérabouffe en un acte, a été
écrite par GianCarlo Menotti et
la mise en scène a été montée
par Pierre Barthelemy,

En considération de l'impor-
tance de cg concert, les Jeunes.
ses Musicales ont décidé, dans
le but d’enfaire profiter le plus
de mélomanes possible, d'accep-
ter également ceux qui, au dé-
but de sa saison de concerts,
auraient omis de se procurer
leur carte J.M.C.; ceux-ci
pourront donc assister à ce
spectacle unique à Montmagny,
pour la somme modique de
$1.50, Les places sont cepen-
dant limitées en vertu du grand
nombre de membre, lesquels se-
ront d'abord acceptés. Les pre-
miers arrivés seront donc les
premiers servis. Qu'on se le di-
se.

 

Décès de M. Joseph Nicole,
doyen de Montmagny

Le 12 janvier, à l’âge de 97
ans et 2 fois, est décédé M.
Joseph Nicole, époux de feue
dame Marie Boulet-

Il laisse dans le deuil, ses
filles: Mme Hébrahim Minvil-
le (Auréa), de St-Mathieu de
Montmagny; Mme Sylvio Blais
(R.-Aimée}, de St-Pierre; sa

soeur, Mme Hermus Boulet; de
St-François; son beau-frère,
Mgr Auguste Boulet, P.D., du

 

REMERCIEMENTS .

Mme Georges Robin et sa

famille, M. et Mme Edouard

Morin, remercient tous ceux

qui leur ont témoigné de la

sympathie à l’occasion de la

mort de Mme François

Marois.   

collège Ste-Anne-de-la-Pocatiè-
re; sa belle-soeur, Mlle Alice
Boulet, de St-François; sa
belle-fille, Mme Jean-Marie
Nicole, de Montmagny; ses
gendres, MM. Sylvio Blais, de
St-Pierre; Hébrahim Minville,
de St-Mathieu de Montmagny;
ainsi que plusieurs petits-en-
fants et arrière-petits-enfants.

Il était l’oncle de MM. les
abbés Fernand Nicole, aumô-
nier à l’hôpital St-Sacrement,
de Québec; Ernest Arsenault,
curé de St-Camille; Antonio
Arsenault, de St-Camille; Luc
Arsenault, de St-Damien; Rév.
Père Albert-Marie Arsenault,
O.P., du Vermont M.et l’abbé
Jos. Campagna-

Les funérailles eurentlieu sa-
medj, le 18 jänvier dernier, en
l’église St-Thomas.

Nos sincères condoléances à
la famille éprouvée parce deuil.

 

 

 MONTMAGNY TIRE SHOP
RUE ST-JEAN-BAPTISTE

Spécialité de pneus neufs Dunlop et
de pneus d'hiver Cylinder Traction Rib.

Vulganisation — Ressemelage

Vente de pneus usagés de toutes grandeurs

TEL.: 613-s-11

 
 

 

Inutile de payer de $250 à $300 pour un apparedl

acoustique dissimulé de premiére qualité,

  

  

    
Ellerefoae son ap-

acoustique À
“enith sur une

élégante et légère
monture de lun-
ettes.…#

   

 

  

Voyez-les oe Aujourd'hui

offre l'appareil: acoustique Mb
plus en” demande au monde,
d’une qualité supérieure, petit,

léger et dissimulé, au prix ée

  

son ap-
a acoustique
nith entièrement

à l'oreille Pas
gprdon encombrant.

    

  

  

  

 

   
  

  des lunettes.

 

Garantie de remboursement dans les 10 jours

Garantie d’un an — Contrat de service de 5 ans _

Paiements faciles

PHARMACIE BERGERON
50, rue :St-Jean-Baptiste, Montmagny. — Tél.

Satisfaction garantie ou argent remis.10 jours d'’essai. -
:338388

tLes verres Se lunettea ot service professionnels se rapportant à est
appareil ne peuvent être cbtenus que chez votre ephthaimologiste- ou
epticien.
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Marche de 145 milles pardeux raquetteurs —
de Quebec pour assister au congrès à la fin

du mois dans la ville de Sherbrooke
Ce sont deux porte-couleurs du club “Union Commerciale” de la Vieille Capitale.—
Sanction accordée par l'Union Canadienne des Raquetteurs.
Jacques Roberge prendront six jours pour s’y rendre.

Les intéressés peuvent , pré.
sentement se rendre compte
que Je congrès international
des raquetteurs approche, En
effet, nous apprenons de la
part de M, Raoul Charbon-
neau, secrétaire-trésorier du Co-
mité International du Sport de
la Ragpette et de l'Union Ca-
nadienne des Raquetteurs, que
deux marcheurs, membres du
club de raquetteurs “Union
Commerciale” de Québec se
rendront au congrès en mar.
chant de Québec à Sherbrooke.
Ces deux raquetteurs sont Al-
fred Letarte et Jacques Rober-
ge du club mentionné dont le
président est M, Henri Paré.

'‘Œn annonçant cette nouvelle,
M. Charbonneau’ a déclaré que
ces fervents raquetteurs ont
obtenu la sanction de l'Union
Canadienne des Raquetteurs
pour accomplir cette longue
marche.
La demande de sancion a été

faite à M. Charbonneau par M.
M, E. Lapointe, le secrétaire
du club “Union Commerciale”
au nom des deux marcheurs.
Ietarte et Roberge assisteront
à la messe avant leur départ en
l’église St- Pie X; où il deman-
deront au curé_de cette parois-
se de bien voûloir signer leur
carnet de route. Ces deux ra-

aquetteurs accomplissent cet ex.

 

La parade des dix sous 1958 :
espoir des victimes de la polio

La réhabilitation des victimes de la polio continuera
d’être un lourd fardeau pour le Chapitre du Quéhec de la
Fondation Canadienne Contre la Poliomyélite, en dépit du
programme de vaccination Salk, qui est un préventif contre
la polio paralysante, mais est impuissant pour les cas anté-
rieurs au vaccin, et la Parade Des Dix Sous est la seule sour-
ce de revenus du Chapitre,

Le réentraînement des mus-
cles qui ont été rendus inactifs
par la polio, l’orientation, afra
de rendre les patients capables
de vivre de leur travail, assis-
tance économique durant les
longues périodes de chômage
forcé, tout ceci et autres pha-
ses Gnéreuses de réhabilitation,
ont coûté $113,000 au Chapi-
tre du Québec e n1957.
Les demandes au Chapitre se-
ront plus grandes cette année.

Le programme de vaccina-
tion Salk, pour adultes, conduit
avec le Ministère de la Santé
Provincial fournissant le vac-
cin, coûtera environ $50,000 au

Chapitre durant 1958.

Quand on réalise que le pro-
gramme de réhabilitation pour
10 patients de la polio coûte
et même dépasse ce montant,
les dépenses pour vaccin pré-

| ventifs sont plus que justifiées.
Cependant, des cas anté-

rieurs au vaccin qui ont besoin
de programme de réhabilita-
tion, mais qui dans la plupart
des cas n’ont rien reçu durant
les récentes années, sont décou-
verts par un relevé conduit par
le Chapitre avec la co-opération
des Unités Sanitaires provin-
ciales.

Le Relevé est presque com-
plet dans un rayon de 50 milles
de Montréal et a déjà mis à
jour 1,000 cas ayant besoin
   
 

Pour ]es constructeurs
et les bricoleurs

Bois et matériaux de cons.
truction. — Contreplaqués de

merisier et B., C. Fir.
Spécialité: portes en merisier
au meilleur prix du marché.

ARMAND NICOLE
21, rue St-Pierre.

C.P. 424 — Tél. : 253

En face de l’Ecole St-Mathieu

d'assistance, Il est prévu qu’à
la fin de 1958 toutes les loca-.
lités en-deça de 100 milles de

“ Montréal auront un relevé des
cas, et nous espérons que d’ici
l’année prochaine la Province
entière aura été visitée.

L'augmentation des cas, sui-
vant le relevé, a porté aux li-
vres du Chapitre, le nombre à
2,000. Afin de fourñir la réha-
bilitation à ces cas, et pour dé-
frayer le coût du programme de
vaccination Salk, le Chapitre
cherche à obtenir un montaht
de $125,000, dans la présente
campagne.

La réalisation de cet objectif
fournira les moyens de mettre
un frein à la Polio dans la Pro-
vince deQuébec pour au moins
une autre année. Ceci sera une
autre victoire dans la longue
bataille, qui, avec des moyens
suffisants, peu, être gagnée.

Alfred Letarte et

ploit dans le simple but d’at-
tirer l'attention du public sur
le fait que le congrès internae
tional des raquetteurs aura
dieu à Sherbrooke le 31 jan.
Vier ainsi que le-ler et 2 fé-
vrier -prochains,

Voici maintenant l'étinéraire
que suivront ces deux raquet.
teurs pendant leur randonnée:

Départ de Québec dimanche
matin, le 26 janvier pour mar.
cher une distance de 25 miles
pour; se rendre à Ste-Agapie,
Ils partiront de Ste-Agapie le
lundi 27 janvier pour se diriger
vers Plessisville où ils arrive.
ront aprés un trajet de 35 mil-
les, Il quitteront Plessisville le
mardi matin, 28 janvier pour
marchr jusqu'à Victoriaville,
soit une distance de 16 milles.
Ils repartiront de Victoriaville,
le mercredi matin, 29 janvier
pour filer vers Danville soit à
25 milles de là. Le jeudi matin,
30 janvier ils s’en iron vers
Windsor Mills. La distance ici
sera de 22 milles Le vendredi
matin ils seront sur la . route
pour marcher jusqu'à Sherbroo.
ke afin d'arriver à temps pour
l'ouverture du congrès qui aura
lieu le même soir. Pendant la
randonnée du dimanche 26 jan.
vier au vendredi 30 ils seront
surveillés par les raquetteurs
de Québec, Victoriaville et
Sherbrooke, Nous souhaitons
bonne chance à ces deux va-
leureux raquetteurs pour leur
magnifique esprit sportif.

 

 

RANCE-VIEVQIRE AS,

Si non, vous feriez bien

de consulter un représentant

SUN LIFE.
RENE ADAM

Représentant

L'Islet, P.Q. — Tél. : 29.5.3 

 

FIRETRINITY
 

 

CINEMA TACHE
 

{ Mer. Jeu. Ven. Sam. - 22, 23, 24, 25 jan.

LE CALICE D'ARGENT,
Couleurs

Jack Palance, Virgina Mayo
 

Dim. Lun. Mar, - 26, 27, 28 janvier

LES PONTS-DE TOKO-RI
Couleurs

Willian Holden, Grace Kelly

LE GRAND ESSENTIEL
Sujet court Couleurs
 

“Mer. Jeu. Ven. Sam. - 29, 30, 31 janvier

L'ENIGMATIQUE MONSIEUR D.
Robert Mitchum, Geneviève Page
 

CINEMA LAFONTAINE
 

Sam. Dim. Lun. - 25, 26, 27 janvier

LARIVIERE DE NOS AMOURS
Kirk Douglas, Elsa Martinella

CINEMASCOPE, ADM.: .68¢

GRANDE SOIREE RECREATIVE, MARDI SOIR, LE 28 JANVIER,

A 8 H30, A LA SALLE DE L'ECOLE BEAUBIEN-ENTREE GRATUITE

 
 

 

 


